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1 Correspondance de Mme de Sévigné à Mme de Grignan, le 2e avril 1690 : «…vous êtes quatre heures à 
Ténèbres. Pourquoi ne sortez-vous pas après trois leçons de musique ? Vous abusez de votre bonté. » 
2 J. Ch. Nemietz, Séjour de Paris : c'est à dire, instructions fidèles, pour les voiageurs [sic] de 
condition, ...  (Leide : Jean van Abcoude,1727), p.224: « Mercredi de la Semaine Sainte, Jeudi et 
Vendredi Saints, les Tenebres ainsi dites se celebrent, de 2 heures jusqu'à 4 heures après-midi, dans 
queleques Couvents de Religieuses, comme à Val de Grâce, à l'Assomption et à Longchamps, au dehors 
de Paris. Les Religieuses chantent la Passion avec quelques motets Spirituels (chantez par aucunes d'elles 

































                                            
3 S. Gaudelus, Les offices de Ténèbres en France 1650-1790 (Paris : CNRS edition, 2005). 
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15 A. Maral, op. cit., p.553lUʲѻ : « la Maison du roi que pour les choses qui ne sont point de 
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21 +ͻ~»șÞŊ III,)ٍ؈UÉ΁ټ* p.499−500ۯ 
22 S. Gaudelus, Les offices de Ténèbres en France 1650-1790, p.15-16. 
23 Ambroise, Epist. 23, 13. : « Cum igitur triduum illud sacrum in hebdomadam proxime incurrat 
ultimam, intra auod triduum et passus, et requievit et resurrexit ». Ibid., p.16NUʲѻ#;U֜ѲV"u
yvRkJMfһ=oM/n#Augustin, Epist. 55, XIV, 24. : « Attende igitur 




























RkJMV"Ӥ۱΁ le premier jour"Ӥ۲΁ le deuxième jour"Ӥ۳΁ le troisième jour
rѻ/M/Gm"ɏͭÊUΞ΁UǇZƷrEUbbѻ/M/GmAn#;orίכʹN
;Ubbѻ/nOХØr̳7UN"ɏͭٽēNV"ՈάΞ΁ jeudi saint"ՈٮΞ΁





                                            
26 §¼UՈƁRK/MV"ίכ p.20ñËƟђ# 
27 L’ordre que le Roy veult estre suivy et observé désormais pour le service divin par ceux de sa 
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quatre heure après midy précisément[…] ». S. Gaudelus, op. cit., p.32Rknʲѻ# 
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29 S. Gaudelus, op.cit., p.22-25Uͥȓ# 




ĂŖ ĵƀÅŖ Ŀǒƪ Zelus domus tuae 
  ׆ԣ 68 Salvum me fac, Deus 
  Ŀǒƪ Avertantur retrorsum 
  ׆ԣ 69 Deus in adjutorium 
  Ŀǒƪ Deus meus, eripe me 
  ׆ԣ 70 In te, Domine, speravi 
  ǒƪ Avertantur retrorsum 
  Ӥ۱¼À Lamentation I, 1-5 : Incipit lamentatio Jeremiae 
  ½®À»y± In monte olive 
  Ӥ 2¼À Lamentations I, 6-9 : Vau. Et egressus est 
  ½®À»y± Tristis est anima 
  Ӥ 3¼À Lamentations I, 10-14 : Jod. Manum suam misit hostis 
  ½®À»y± Ecce vidimus 
 ĵ ÅŖ Ŀǒƪ Liberavit Dominus 
  ׆ԣ 71 Deus, judicium tuum 
  Ŀǒƪ Cogitaverunt impii 
  ׆ԣ 72 Quam bonus Israël 
  Ŀǒƪ Exurge Domine 
  ׆ԣ 73 Ut quid Deus repulisti 
  ǒƪ Deus meus, eripe me 
  Ӥ 4¼À Commentaire de St. Augustin sur le Psaume 54 4 :  
Exaudi Deus deprecationem meam 
  ½®À»y± Amicus meus osculi me 
  Ӥ 5¼À Commentaire de St. Augustin sur le Psaume 54 4(suite) :  
Utinam ergo qui nos modo exercent 
  ½®À»y± Judas mercator 
  Ӥ 6¼À Commentaire de St. Augustin sur le Psaume 54 12 :  
Quoniam vidi iniquitqtem 
 ½®À»y± Unus ex discipulis meis 
 ĵ ÅŖ Ŀǒƪ 
׆ԣ 74 
Dixi iniquis 




Terra tremuit et quievit 
Notus in Judaes Deus 
 Ŀǒƪ 
׆ԣ 76 
In die tribulationis meae 
Voce mea ad Dominum 
 ǒƪ Exurge Domine 
  Ӥ۷¼À Première épître de St. Paul aux Corinthiens II, 17-22 :  
Ego autem praecipio 
  ½®À»y± Eram quasi agnus innocens 
  Ӥ۸¼À Première épître de St. Paul aux Corinthiens II, 23-26 :  
Ego enim accepi 
  ½®À»y± Una hora non potuistis vigilare mecum 
  Ӥ۹¼À Première épître de St. Paul aux Corinthiens II, 27-34 :  
Itaque quicunque manducaverit 
  ½®À»y± Seniores populi 
ŝŖ  Ŀǒƪ Justiceris Domine 
  ׆ԣ 50 Miserere mei, Deus 
  Ŀǒƪ Dominus tanquam ovis 
  ׆ԣ 89 Domine, refugium factus es nobis 
  Ŀǒƪ Contritum est cor meum 
  ׆ԣ 62 Deus, Deus meus 
  ׆ԣ 66 Deus, misereatur nostri 
  Ŀǒƪ Exhortatus est in virtute tua 
  ³ÄUϨ Cantemus Dimino 
  Ŀǒƪ Oblatus est 
  ׆ԣ 148 Laudate Dominum de coelis 
  ׆ԣ 149 Cantate Domino canticum novum 
  ׆ԣ 150 Laudate Dominum in sanctis 
  ǒƪ Homo pacis meae 
  Ŀǒƪ Traditor autem dedit 
  ~»uUϨ Benedictus Dominus, Deus Israël 
  ǒƪ Christus factus est 





Miserere mei, Deus 
  Ҿھ Respice, quaesumus Domine 
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31 L’office de la Semaine sainte, selon le messel et bréviaire romain. Imprimé par le commendement du 
Pape Pie cinquisme. Et reveu par l’authorité de Clément VIII (Paris : S. Hué, 1619), p.464.  
32 S. Gaudelus, op.cit., p.66. 
33 Ibid., p.87 : « Et à la fin de chaque pseaume à matines, on esteint un des quinze cierges du chandelier 
triangulaire posé devant l’autel. »  
34 Ibid., p.134 : « Pendant qu’on dit le cantique Benedictus, ayant esteint premièrement tous les cierges 
du chandelier triangulaire, un excepté qui est au sommet, on esteint peu à peu les six posez au 
commencement sur l’autel, de sorte qu’au dernier verset, le dernier cierge soit esteint. » 
35 Ibid, p.134 : « Quand on répète l’antien[n]e Traditor, on prend le plus haut cierge du chandelier, et on 
le cache sous l’autel au costé de l’épistre. »  
36 Ibid., p.135 : « Quand on commence le verset Christus factus est, chacun s’agenouille, ce que finy on 
dit Pater noster tout bas, et après le psalme Miserere mei Deus,…,on dit en mesme voix, … » 
37 Ibid., p.135 : « L’oraison achevée, on fait quelque bruit et soudain on fait paroistre un cierge ardant 
dessus l’autel, chacun se lève et de départ en silence. »  
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39 S. Gaudelus, op.cit., p.32  
40 Ibid., p.33 
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42 Ibid., p.33 
43 Ibid., p.33 
44 Ibid., p.33 
45 Ibid., p.34 
46 Ibid., p.34 






























49 Office de la Semaine sainte à l’usage de Rome et de Paris en latin et en français, 1692 « Préface sur 
l’Office du Jeudi saint & des deux jours suivans. », p. 242 : « L’Eglise consacre entièrement tout l’Office 
de ces trois jours à la mort de JESUS-CHRIST. ……elle est tellement plongée dans la douleur , pour ne 
donner ces trois jours que des larmes aux souffrances de son Epoux. ……Cet Office a beaucoup de 
cérémonies particulières, par lesquelles l’Eglise a voulu exprimer sa douleur, & la communiquer à ses 
enfans. ……L’Eglise…… pense à gémir devant luy[Dieu], & à s’entretenir avec ses enfans des 
souffrances, de la mort, & de la sépulture de son Epoux. » 
50 Ibid., p.242-243 : « l’Office renfermoit trois choses ; les loüanges, l’instrustion, & la prière. L’Eglise a 
beaucoup retranché de toutes ces trois choses dans l’Office de ces trois jours, & l’on peut dire en quelque 
maniere qu’elle semble presque ne plus penser à louer Dieu, à l’écouter & à le prier…… Ainsi il ne 
luy(l’Eglise) que des Pseaumes, & à Matines quelques leçons pour entretenir sa douleur par la vuë des 
supplices que JESUS-CHRIST endure. » 
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51 Dictionnaire universel françois et latin : vulgairement appelé Dictionnaire de Trévoux (Pairs :La 
compagnie des libraires associés, 1771), tome.V, p.457 : « Leçon, en terme de Bréviaire, est une petite 
lecture qu’on fait à chaque Nocturne des Vigiles, de quelques extraits de la Bible, des Pères, ou de 
l’Histoire du Saine dont on fait la fête. »   
52 Ibid., tome.V, p.457 : « On appelle un Office de neuf leçons, celui qui a trois leçons à chaque Nocturne. 
Les Leçons des Ténèbres sont tirées en partie de Jérémie. » 
53 G. Massenkeil : « Lamentation », in The New Grove Dictionary of Music and Musiciens, edited by 
Stanly Sadie (London :Macmillian, 2001),vol.14, p.19. 
54 E. Anne Matter, « The Lamentations Commentaries of Hrabaus Maurus and Paschasius Radbertus », 
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Quomodo sedit sola civitas plena populo ? Facta est 
quasi vidua domina gentium, princeps 




Plorans ploravit in nocte, et lacrimae ejus in 
maxillis ejus : non est qui consoletur eam ex 
omnibus caris ejus. Omnes amici ejus spreverunt 
eam et facti sunt ei inimici. 
 
GIMEL  
Migravit Juda propter afflictionem, et multitudinem 
servitutis: habitavit inter gentes, nec invenit 
requiem. Omnes persecutores ejus apprehenderunt 
eam inter angustias. 
 
DELETH  
Viae Sion lugent, eo quod non sint qui veniant ad 
sollemnitatem. Omnes portae ejus destructae, 
sacerdotes ejus gementes, virgines ejus squalidae, 
et ipsa oppressa amaritudine. 
 
HE  
Facti sunt hostes ejus in capite, inimici ejus 
locupletati sunt : quia Dominus locutus est super 
eam propter multitudinem iniquitatum ejus. Parvuli 
ejus ducti sunt captivitatem, ante faciem tribulantis. 
 



































ĵƀø ĵƁwW{Ži : 6-9ž 
VAU 
Et egressus est a filia Sion omnis decor ejus : facti 
sunt principes ejus velut arietes non invenientes 




Recordata est Jerusalem dierum afflictionis suae et 
praevaricationis omnium desiderabilium suorum, 
quae habuerat a diebus antiquis, cum caderet 
populus ejus in manu hostile, et non esset 




Peccatum peccavit Jerusalem propterea instabilis 
facta est. Omnes qui glorificabant eam, spreverunt 
illam, quia viderunt ignominiam ejus. Ipsa autem 

























Sordes ejus in pedibus ejus, nec recordata est finis 
sui. Deposita est vehementer, non habens 
consolatorem. Vide Domine afflictionem meam, 
quoniam erectus est inimicus. 
 










ĵƀø ĵƂwW{Ži : 10-14ž 
JOD 
Manum suam misit hostis ad omnia desiderabilia 
ejus : quia vidit gentes ingressas sanctuarium suum, 




Omnis populus ejus gemens, et quaerens panem. 
Dederunt pretiosa quaeque pro cibo ad 
refocilandam animam. Vide Domine, et considera, 
quoniam facta sum vilis. 
 
LAMED  
O vos omnes qui transitis per viam, attendite et 
videte si est dolor sicut dolor meus : quoniam 




De excelso misit ignem in ossibus meis, et erudivit 
me : expandit rete pedibus meis, convertit me 




Vigilavit iugum iniquitatum mearum : in manu ejus 
convolutae sunt, et impositae collo meo : infirmata 
est virtus mea. Dedit me Dominus in manu, de qua 
non potero surgere. 
 
Jerusalem, jerusalem, convertere ad Dominum             
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ĵƁø ĵƀwW{Žii : 8-11۪ 
De Lamentatione Jeremiae Prophetae. 
 
HETH  
Cogitavit Dominus dissipare murum filiae Sion: 
tetendit funiculum suum, et non avertit manum 
suam a perdition : luxitque antemurale, et murus 













Defixae sunt in terra portae ejus: perdidit, et 
contrivit vectes ejus, regem ejus, et principes ejus 
in gentibus. Non est lex: et prophetae ejus non 
invenerunt visionem a Domino. 
 
JOD 
Sederunt in terra, conticuerunt senes filiae Sion: 
consperserunt cinere capita sua, accincti sunt 




Defecerunt prae lacrimis oculi mei, conturbata sunt 
viscera mea. Effusum est in terra jecur meum super 
contritione filiae populi mei, cum deficeret 
parvulus et lactans in plateis oppidi. 
 






















ĵƁø ĵƁwW{Žii : 12-15۪ 
LAMED  
Matribus suis dixerunt: Ubi est triticum et vinum? 
cum deficerent quasi vulnerati in plateis civitatis, 
cum exhalarent animas suas in sinu matrum suarum. 
 
MEM  
Cui conparabo te, vel cui assimilabo te, filia 
Jerusalem? cui exaequabo te, et consolabor te, virgo 
filia Sion? Magna est enim velut mare contritio tua: 
quis medebitur tui? 
 
NUN  
Prophetae tui viderunt tibi falsa et stulta, nec 
aperiebant iniquitatem tuam, ut te ad paenitentiam 
provocarent. Viderunt autem tibi adsumptiones 
falsas, et ejections. 
 
SAMECH  
Plauserunt super te manibus omnes transeuntes per 
viam: sibilaverunt, et moverunt caput suum super 
filiam Jerusalem:Haeccine est urbs, dicentes, 
perfecti decoris, gaudium universae terrae? 
 




























ĵƁø ĵƂwW{۩iii : 1-9۪ 
ALEPH  


















Vetustam fecit pellem meam et carnem meam, 
contrivit ossa mea. 
 
BETH 








Circumaedificavit adversum me, ut non egrediar: 
aggravavit compedem meam. 
 
GHIMEL  




Conclusit vias meas lapidibus quadric, semitas 
meas subvertit. 
 





































ĵƂø ĵƀwW{Žiii : 22-30۪ 
De Lamentation Jeremiae Prophetae  
 
HETH  
Misericordiae Domini, quia non sumus consumpti: 
quia non defecerunt miserationes ejus. 
 
HETH  
Novi diluculo: multa est fides tua. 
 
HETH  



































Sedebit solitaries, et tacebit: quia levavit super se. 
 
JOD  
Ponet in pulvere os suum, si forte sit spes. 
 
JOD  
Dabit percutienti se maxillam, saturabitur 
opprobriis. 
 




















ĵƂø ĵƁwW{Živ : 1-6۪ 
ALEPH  
Quomodo obscuratum est aurum, mutatus est color 




Filii Sion incliti, et amicti auro primo: quomodo 




Sed et lamiae nudaverunt mammam, lactaverunt 




Adhesit lingua lactantis ad palatum ejus in siti: 




Qui vescebantur voluptuose, interierunt in viis, qui 
nutriebantur in croceis, amplexati sunt stercora. 
 
VAU  
Et major effecta est iniquitas filiae populi mei 
peccato Sodomorum, quae subversa est in 
momento, et non ceperunt in ea manus. 
 


































ĵƂø ĵƂwW{Žv : 1-11۪ 





Recordare Domine, quid acciderit nobis: intuere, et 
respice obprobrium nostrum. 
 
Hereditas nostra versa est ad alienos, domus nostrae 
ad extraneos. 
 
Pupilli facti sumus absque patre, matres nostrae 
quasi viduae. 
 
Aquam nostram pecunia bibimus, ligna nostra 
pretio conparavimus. 
 




Aegypto dedimus manum, et Assyriis, ut 
saturaremur pane. 
 
Patres nostri peccaverunt, et non sunt: et nos 
iniquitates eorum portavimus. 
 
Servi dominati sunt nostril, non fuit qui redimeret 
de manu eorum. 
 
In animabus nostris adferebamus panem nobis, a 
facie gladii in deserto. 
 
Pellis nostra quasi clibanus, exusta est a facie 
tempestatum famis. 
 
Mulieres in Sion humiliaverunt, et virgines in 
civitatibus Juda. 
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57 Office de la Semaine sainte à l’usage de Rome et de Paris en latin et en français, 1692, p.243 : « Les 
leçons du premier Nocturne sont prises des lamentations de Jeremie, c’est à dire de ces chants lugubre par 
lesquels le Prophete déploroit autrefois la ruine de Jerusalem, & encore plus les pechez par lesquels cette 
ville ingrate avoit irrité Dieu contre elle. Nos crimes méritent sans doute les mesmes chastimens, & c’est 
pour les expier que J.C. est mort sur la croix. Il est donc bon de voir dans les malheurs qui accablèrent les 
Juifs au temps de Jeremie, une image des peines qui nous sont deuës ; & que nous apprenions ensuite par 
la vuë de ce que JESUS-CHRIST endure pour nos crimes, quelle est l’horreur du péché que Dieu n’a 
voulu expier que par le sang de son Fils unique. […]chacun en lisant les malheurs dont Dieu punit cette 
ville, doit en faire l’application à soy-mesme, & considerer ce qui se passé dans son ame[…]. L’Eglise 
veut donc dans les premières leçons nous remettre nos pechez devant les yeux, avant que de nous 
proposer dans les suivantes ce que JESUS-CHRIST a souffert pour nous en délivrer. » 
58 S. Gaudelus, op.cit., p.31. 













































































                                            







































Marc-Antoine Charpentier (Paris: Fayer, 2004), p.187. 
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67 D. Launey-1, p.277. 
68 Abrégé du trésor des ceremonies ecclesiastiques du R.P. Gavantus, composé en latin traduit et 
augmenté, par le R.P. Claude Arnaud, prestre de la congrégation de l’Oratoire de Jesus, & Docteur en 
Théologie. (Paris: Sébastien Huré, 1643).  
69 D. Launey-1, p.277.  
70 M. Sonnet, Directorium chori, seu ceremoniale sanctae et metropolitanae ecclesiae ac dioecesis




























                                            
71 D. Launey-1, p. 280. 





74 M. Sonnet, Caeremoniale parisiennse, ad usum omnium ecclesiarum ; collegiaturum, parochialum et 
aliarum urbis et diocesis parisiensis, juxta sacros et antiquos ritus sacro sanctae ecclesiae 
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76 D. Launey-1, op.cit., p.280. 
77 Ibid , p.281NUʲѻ# « qu’en plusieurs Eglises de cette ville, faux bourgs & Diocèse de Paris, en 
célébrant la Sainte Messe, les Heures canonicales & autres services divins, on ne gardoit pas l’uniformité 
qui est requise selon l’usage receu en ce diocèse, non seulement depuis plus de deux cents ans, mais dès 
sa première institution, & que chacun faisoit des cérémonies à sa mode, & introduisoit des coustumes 
nouvelles selon son esprit particulier, au préjudice de l’usage ancien, & contre les Statuts de ce Diocèse ; 
désirans y remédier & apporter un ordre convenable, nous avons fait réimprimer les Messes, Bréviaires, 
Diurnaux, Rituels, Pseautiers, Antiphoniers, Graduels, Processionnaires & autres Livres d’Eglise à 
l’usage de Paris, par les sieurs Cramoisy & Clopejau, marchands libraires en l’Université de Paris, & 
aussi nous avons approuvé & pzemis l’impression d’un Cérémonial composé par Maistre Martin Sonnet, 
prestre bénéficier en l’Eglise de Paris, pour les Eglises collégiales, paroissiales & autres de cette ville, 
faux bourg & Dicèse. » 
























                                            
79 D. Launay-1, op.cit, p.280. 
80 M. Sonnet, op.cit., Caput XI, 1er point, p.337 : « Matutinae Tenebrarum, quae olim cantabantur media 
nocte, de more, nunc in triduo Passionis Christi, idest Feria 5, Feria 6 et Sabbato sancto majoris 
Hebdomadae, cantantur horis vespertinis diei praecedentis, ideo. » 
81 Ibid., Caput XI, 2e point, p.337 : « …Ante majus altare in medio chori praeparatum mahnum 
candelabrum triangulare ex aurichalco, vel ligno ad sustinendos trecim cereos integros, singulis aequalis 
formae et ponderis trium librarum tredecim simul ut circiter : habens in summitate tredecim stylos seu 
cuspides ad sigendos tredecim cereos cereae albae mediocris magnitudinis, itaut cuspides et dicti cerei 
sint inaequales, et in vertice ipsius candelabri supremo adsit unus cereus, et ex utra parte ejus adsint sex 
cerei inaequalis altitudinis gradatim descendentes… » 
82 ibid., Caput XI, 6e point, p.338 : « Tres priores lectiones primi nocturni seu lamentationes Jeremiae 
prophetae cantantur ad aquilam in medio chori a tribus diversis clericis pueris chori un cantu particulari 
de 6. tono, qui notatur in antiphinali Parisiensi lente et mensura gravi… »   
83 Ibid., Caput XI, 6e point, p.338 : «  … In ecclesiis autem in quibus musica est in usu, cantabuntur 
eaedem Lamentationes musice ad modulos lugubres et tristes, vel in contra puncto in cantu figurato 
ecclesiastico et gravi. »  
84 S. Gaudelus, op. cit., p.77. 
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86 S. Gaudelus, op. cit. p.77. 
87 Caeremoniale parisiense eminentissimi et reverendissimi in christo Patris Dominis D. Ludovici 
Antonii…cardinalis de Noailles… (Paris : L. Jossec, 1703). 
88 Ibid., Caput VIII, 1er point, p.152 : « I. Ante officium, quindecim cerei ejusdem ponderis et figurae 
pone altare, aut in candelabro triangulari ante medium infimi gradus altaris posito collocantur, … » 
89 Ibid., Caput VIII, 2e point, p.152 : « 2. Officium Tenebrarum tridui ante Pascha cantatur ritu 
semiduplici, sed mensura gravi, non ante horam serotinam, nes post sextam matutinam. » 







1568ʙ ½Àņùץ ŽΡ Quod a nobis UҒð 
1584ʙ ¥{Ä¼ÃxÃÀv Pierre de GondyUֶͥ 
1607ʙ uÀ»ÃxÃÀv Henri de GondyUֶͥ 
1636ʙ ´Àۻ¦ºÀ¿ÃxÃÀv Jean-François de GondyUֶͥ 
1657ʙ J.-F.®Ä¼ÃxÃÀv Jean-François-Paul de GondyUֶͥ 
1680ʙ u¼½ François de Harlay de ChampvallonUșͥڧ 
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91 ½®À»y±UȓٗRK/MV"M.-N.Colette, « La Semaine Sainte à Paris à l’époque 
baroque » in Plain-chant et liturgie en France au XVIIe siècle, edited by J. Duron (Paris : 
Klincksieck, 1997), p.187-215R׉ش=oM/n# 

























 (1568)+  (1584)+  (1607)+
   (+ (+ (+
(+ (+ (+
   	: Zelus domus tuae+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
& 9;+ ׆ԣ  ׆ԣ 
   	: Avertantur retrorsum+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
& 9<+ ׆ԣ  ׆ԣ 
   	:Deus meus, eripe me+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
                                            
93 M. -N. Colette, op.cit.,p.192. 
94 D. Launey-1, op.cit., p.282-283. 
95 Ibid., p.282-283. 
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& :3+ ׆ԣ  ׆ԣ 
   	: Avertantur retrorsum+ 	:Exurge Domine+ ǒƪ
    I, 1-5+ 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	§ Liberavit Dominus+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
& :4+ ׆ԣ  ׆ԣ 
   	§ Cogitaverunt impii+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
& :5+ ׆ԣ  ׆ԣ 
   	§Exurge Domine+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
& :6+ ׆ԣ  ׆ԣ 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   	: Deus meus, eripe me+ ǒƪ ǒƪ
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Exaudi Deus deprecationem meam 
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Utinam ergo qui nos modo exercent 
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	§Dixi iniquis+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
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	
   	§ Terra tremuit et quievit+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
& :8+ ׆ԣ 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
   	§ In die tribulationis meae+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
& :9+ ׆ԣ 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
   	: Exurge Domine+ ǒƪ ǒƪ
   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II, 17-22 : Hoc autem praecipio 
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+   
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¥sr II, 27-34:+ ¼À۹ ¼À۹
Itaque quicunque manducaverit 
  	=+PY`]adYe+babg^]+ ˘ǒ ˘ǒ
   )(+ )(+ )(+
	: Justificeris, Domine+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ




  	: Dominus tanquam ovis+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
& ;<+ ׆ԣ  ׆ԣ 
   	§ Contritum est cor meum+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
& 95+ ׆ԣ  ׆ԣ 
& 99+ ׆ԣ  ׆ԣ 
   	: Exhortatus est in virtute tua+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
s: Cantemus Domino+ ³ÄUϨ ³ÄUϨ
   	: Oblatus est+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
& 47;+ ׆ԣ 	 ׆ԣ 	
& 47<+ ׆ԣ 	 ׆ԣ 	
& 483+ ׆ԣ 
 ׆ԣ 

   	: Homo pacis meae+ ǒƪ 
   	§ Traditor autem dedit+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ
}xs: Benedictus Dominus, Deus Israël+ ~»uUϨ ~»uUϨ
   	: Christus factus est+ x+ »u
 
"#!A^2. : Kyrie eleison+
 
 
	+ -A\2. : Kyrie eleison+
 
   
 
Cl : Domine miserere  
 
 
Ch : Kyrie eleison 
 
 
Cl : Qui passurus advenisti propter nos 
 
 
Ch : Christe eleison 
 
 
Cl : Qui prophetice prompsisti  
 
 
Ch : Christe eleison 
 
 
Cl : Qui expansis in cruce manibus 
 
 
Ch : Christe eleison 
 
 
Cl : Agne mitis 
 
 
Ch : Kyrie eleison 
 
 
Cl : Tu qui vinciri volusti  
 
 
Ch : Kyrie eleison 
 
 
Cl : Vita in lingo mortur 
 
 
Ch : Kyrie eleison, Domine miserere  
 
 
Cl : Mortem autem crucis 
 
   Pater noster pater noster Pater noster 
   	§Justificeris Domine+ Ŀǒƪ Ŀǒƪ




   v: Respice, quaesumus Domine+ Ҿm Ҿm
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96 H. de Péréfixe, Histoire du Roy Henry le Grand (Amsterdam : Louys & Daniel Elzevier, 1661). 
97 D. Launay-1, op. cit., p.290. 
98 S. Gaudelus, op.cit., p.60. 
99 Moréri abbé Louis,  « M. de Harlay, archevêque de Paris », in Le grand dictionnaire biographique, ou 
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-1712ʙ 1۪01U+¢»UͻՈƁ΁חΡRٽAn̺͠]UزӨ Réponse aux remarques 
sur le nouveau bréviaire de Paris,N.n102#;UփćV"+¢»UͻՈƁ΁חΡRٽ
An̺͠ Remarques sur le nouveau bréviaire de Paris,۩ͮل۪Oڹ=oGͻՈƁ΁
חΡֶͥ]UڥڜUΡRɩAnƣׁUփN.m"E;RVu¼½UՈƁ΁חΡֶͥRٽ
AnΉҸQ˻ǫO"EoRɩAnڥڜUŌɝ4׉ԉRֻ=oM/n# 
 ;oV"4ګʺU+Ŭʹ,O"Ӥ۱١+ͻՈƁ΁חΡUŅĄҖQ˻ǫ Dessein général 









                                            
100 Frédéric-Maurice Foinard, Projet d’un nouveau Bréviaire : « …quelques Bréviaires, qui ont été 
trouvés si beaux, & ausquels on a si universellement applaudi, que bien des personnes ont cru, que l’on 
avoit enfin ce que l’on souhaitoit depuis longtemps, & que les Eglises qui manquent de Breviaire, ne 
pouvoient rien faire de mieux que de les adopter. Il est vrai que ces Bréviaires sont très estimables pour 
les excellentes choses qui s’y trouvent, & pour l’exactitude avec laquelle ils ont été composés. »  
101 ¾ÄÃ´ºÀV"¢»UÄ¼Ã±UĿǒՄ préchantreN"1681ʙUĿǒƪژ
Antiphonarium Parisiense (Paris : Josse, 1681)UŬʹOڨϕ١śUփՄNf.n#;UĿǒƪژRK
/MV"M. Brulin, « L’Antiphonaire de Paris en 1681 » in Plain-chant et liturgie en France au XVIIe 
siècle (Paris : Klincksieck, 1997), p. 109-123Ɵђ# 
102 ;UփćRٽ?MV"D. Launay-2, Claude Chastelain « Réponse aux remarques sur le nouveau 
bréviaire de Paris » in Plain-chant et Liturgie en France aux XVIIe siècle, edited by Jean Duron. (Paris : 
Klincksieck, 1997), p.97-106Ɵђ# 

































                                            






ӺӁr̛ҵAnGe pour détruire cet esprit d’irréligion qui ne se répand que trop 
dans le monde106*")w{ۻ»UӁˡRٽAnÒQ̵ׁ les principales 























                                            
106 C. Chatelain, op.cit., p. 8-9. 
107 Ibid., p.9. 
108 D. Launey-1, op.cit., p.290. 
109 Ibid., p.103. 
110 Ibid., p.103. 
111 Ibid., p.103. 
112 S. Gaudelus, op.cit.,p.63. 
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113 Ibid.,p.61. 
114 §¼UՈƁUʱϣӤUȓΠRK/MU׉ԉV"S.Gaudelus, op. cit., p.62-64, M. -N.Colette, 
















 (1568)+  16;3+-FUd^Uj.+
  (+ (+
(+ (+
  	: Zelus domus tuae+ Ŀǒƪ
& 9;+ ׆ԣ 
  	: Avertantur retrorsum+ Ŀǒƪ
& 9<+ ׆ԣ 
  	:Deus meus, eripe me+ Ŀǒƪ
& :3+ ׆ԣ 
  	: Avertantur retrorsum+ 	: Dum convenirent +
   I, 1-5+ ¼À۱
	=+G`+_a`fY+a^]hYf]+ 	=+C[a+cgUe]+U[`ge+
  : I, 6-9+ ¼À۲
	=+Qd]ef]e+Yef+U`]_U+_YU+ 	=+R`ge+Yi+haV]e+ +
   :  10-14+ ¼À۳
	=+CWWY+h]X]_ge+ 	=+L_`Ye+hae+eWU`XU^g_+
  (+ (+
	§ Liberavit Dominus+ Ŀǒƪ
& :4+ ׆ԣ 
  	§ Cogitaverunt impii+ Ŀǒƪ
& :5+ ׆ԣ 
                                            
116 S. Gaudelus, op.cit., p.64, M.-N. Colette, op. cit., p.198 
117 C. Cessac, Marc-Antoine Charpentier (Paris : Fayard, 2004), p.190. 
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  	§Exurge Domine+ Ŀǒƪ
& :6+ ׆ԣ 
  	: Deus meus, eripe me+ 	§Cor meum conturbatum est+
  ¡: "x{~ys%' 8717 s%'§+ ¼À۴
Exaudi Deus deprecationem meam 
+	=+?_]Wge+_Yge+aeWg^]+_Y+ 	=+AaYb]f+HYege+bUhYdY+
  ¢: "x{~ys& 8717 s%'+ ¼À۵
Utinam ergo qui nos modo exercent 
+Répons: Judas mercator 	+ =+G`+_a`fY+a^ ]hYf]+
  £§"x{~ys& 87145 s%' + ¼À۶
Quoniam vidi iniquitatem 
 	=+R`ge+Yi+X]eW]bg^]e+_Y]e+ ˘ǒ
   (+  (+
	§Dixi iniquis+ Ŀǒƪ
& :7+ ׆ԣ 	
  	§ Terra tremuit et quievit+ Ŀǒƪ
& :8+ ׆ԣ 

  	§ In die tribulationis meae+ Ŀǒƪ
& :9+ ׆ԣ 
  	: Exurge Domine+ 	  : Homo pacis meae+
  ¤: "{ssts+ + ¼À۷
II, 17-22 : Hoc autem praecipio 
+	=+CdU_+cgUe]+U[`ge+]``aWY`e+ 	+ =+CWWY+fgdVU+
  ¥§¤sr II, 23-26:Ego enim accepi+ ¼À۸
	=+R`U+\adU+`a`+bafg]ef]e+h][]^UdY+_YWg_+ 	: Convertere gladium tuum+
+  
  ¦:¥sr II, 27-34:+ ¼À۹
Itaque quicunque manducaverit 
+	=+PY`]adYe+babg^]+ 	+ =+QU`cgU_+UX+^Ufda`Y_+
  )(+ )(+
	: Justificeris, Domine+ Ŀǒƪ
& 83: Miserere mei, Deus+ ׆ԣ 

+
 	: Dominus tanquam ovis+ Ŀǒƪ
& ;<+ ׆ԣ 
  	§ Contritum est cor meum+ 	§Oblatus est+
& 95+ ׆ԣ 
& 99+ ׆ԣ 
  	: Exhortatus est in virtute tua+ Ŀǒƪ
s: Cantemus Domino+ ³ÄUϨ
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  	: Oblatus est+ 	§Contritum est cor meum+
& 47;+ ׆ԣ 	
& 47<+ ׆ԣ 	
& 483+ ׆ԣ 

  	: Homo pacis meae+ ǒƪ
  	§ Traditor autem dedit+ Ŀǒƪ
}xs: Benedictus Dominus, Deus Israël+ ~»uUϨ
  	: Christus factus est+ vX_A
  
  Pater noster Pater noster 
  	§Justificeris Domine Ŀǒƪ 
& 83§ Miserere mei, Deus ׆ԣ 
 
  v: Respice, quaesumus Domine Ҿm 




















                                            
118 uw·νϠƚRknՈƁ΁חΡR29n§¼UՈƁUȓΠĜ̖RK/MV"S. 
Gaudelus, op. cit., p.64rƟђ# 




Qگ҆R29n"ͻ΃UՈƁ΁חΡRK/MU̖֫î5 Projet d’un nouveau bréviaire, 
dans lequel l’ofice divin, sans en changer la forme ordinaire, seroit partivulièrement 
composé de l’Ecriture sainte, instructif, édifiant dans un ordre naturel, sans renvois, 


















                                            
120 F.-M. Foinard, Projet d’un nouveau bréviaire… (Paris : Philippe Nicolas Lottin, 1720). 
121 Ibid., « Preface » : « …Ile est vrai que ces Breviaires sont tres estimables pour les excélentes choses 
qui s’y trouvent, & pour l’exactitude avec laquelle ils ont été composés….Ce qui s’y lit des écrits des 
Peres est souvent tres bien choisi…. Toutes ces choses à la vérité relevent beaucoup ces nouveaux 
Breviares au dessus des anciens dans lesquels on ne trouve pas les mêmes avantages….De là mille 
incoveniens ausquels on n’a pas remedié ; de là le peu de choix que l’on a fait des textes de l’Ecriture, 
quant au stile ; de là le peu de raport & de liaison qu’il y a entre les parties d’un même Ofice ; … Pour les 
rendre aprfaits, il ne suffiroit donc pas de changer certaines choses que ceux qui les ont le plus estimez, 
ont avoué que l’on devoit retouher ; …C’est donc ce qui a engagé à mettre au jour ce Projet ou Systéme 
de Breviare que l’on divise en deux parties. Dans la premiere on traite de ce qui regarde les Rites ou 
Ribriques du Breviaire ; dans la seconde on traite de ce qui fait le fonds même du Breviaire…. » 
122 Ibid., p.106-108. 
123 Ibid., p.107 : « … il faudroit faire atention dans les Leçons, en regardant chaque Leçon, come si elle 
étoit seule, sans perdre cependant de vuë l’objet comun aux trois Leçons de chaque Nocturne. » 
124 Ibid., p.108 : « C’est ce qui devroit déterminer à faire les Leçons courtes. » 
125 Ibid., p.108 : « Ainsi on pouroit compasser tellement toutes les Leçons, qu’elles fussent proportionées 
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126 Ibid., p.109-110 : « I. De garder l’ancien ordre des Livres de l’Ecriture, tel qu’il est dans presque tous 
les Breviares. » 
127 Ibid., p.110-112 : « II. De faire une juste distribution des Chapistre de l’Ecriture …On y voit en effet 
les mêmes choses répetées plusieurs fois dans les livres Profetiques & moraux. Dans les livres historiques, 
il y a certaines histoires que l’on raporte assez au long, & d’autres dont on ne dit rien, quoiqu’elles ne 
soient ni moins importantes, ni moins édifiantes… C’est ce qui pouroit faire entreprendre une nouvelle 
distribution de ces livres pour la composition des Leçons. …» 
128 Jean-Baptiste Morin, Motets à une et deux voix mélez de symphonies dédiez à son Altesse royale 
monseigneur le duc d’Orléans par M. Morin, Ordinaire de la Musique de Son Altesse royale (Paris : 
Livre premier, 1704 / Livre seconde, 1709). 

































                                            
131 Guéranger, op. cit., p.262 ; S. Gaudelus, op. cit., p.147. 
132 Ibid., p.147. Àۻ¶¼¥OÀۻºۻ¶ۻ´¼­UӁɈφ4Ʀ9ńor̯
ƽ"w{ùUӁљ}À¸À Claude-René Hongnant4̤ץ?G# 
















 (1568)+  16;3+-Harlay.+  1736 (Vintimille)+
   (+ (+ (+
(+ (+ (+
   	: Zelus domus tuae+ Ŀǒƪ & +
& 9;+ ׆ԣ  	§  Astiterunt reges terrae+
   	: Avertantur retrorsum+ Ŀǒƪ & 9<+
& 9<+ ׆ԣ  	§Paradti, Domine, quoniam ego+
   	:Deus meus, eripe me+ Ŀǒƪ & 58  +
& :3+ ׆ԣ  	§Cum impiis non sedebo+
   	: Avertantur retrorsum+ 	: Dum convenirent + 	+ =+Lavabis me, Domine+
    I, 1-5+ ¼À۱ : xw*+
	=+G`+_a`fY+a^]hYf]+ 	=+C[a+cgUe]+U[`ge+ 	=+AaY`U+ZUWfU0+egd[]f+HYege+
   : I, 6-9+ ¼À۲ §xw*+
	=+Qd]ef]e+Yef+U`]_U+_YU+ 	=+R`ge+Yi+haV]e+ + 	+ =+QgdVUfge+Yef+HYege+eb]d ]fg+
    :  10-14+ ¼À۳  §  xw*+
	=+CWWY+h]X]_ge+ 	=+L_`Ye+hae+eWU`XU^g_+ 	+ =+D] ^ ]ge+\a_]`]e+hUX]f+
   (+ (+ (+
	§ Liberavit Dominus+ Ŀǒƪ & 5:+
& :4+ ׆ԣ  	§Cum operantibus iniquitates+
   	§ Cogitaverunt impii+ Ŀǒƪ & 6<+
& :5+ ׆ԣ 
	§Confondantur et revereantur 
simul+
   
 61 
	§Exurge Domine+ Ŀǒƪ & 73+
& :6+ ׆ԣ  	: Adversum me susurrabant+
   	: Deus meus, eripe me+ 	§Cor meum conturbatum est+ 	  : Pro eo ut me diligerent+
   ¡: "x{~ys%' 8717 s%'§+ ¼À۴ ¡  : Hodie, dilectissimi fratres+
Exaudi Deus deprecationem meam 
+ +	=+?_]Wge+_Yge+aeWg^]+_Y+ 	=+AaYb]f+HYege+bUhYdY+ 	+ =+HYege0+Wg_+]`f]`i]eeYf+
   ¢: "x{~ys& 8717 s%'+ ¼À۵ ¢: Erat olim Pascha judicaïum+
Utinam ergo qui nos modo exercent 
+ +Répons: Judas mercator 	+ =+G`+_a`fY+a^ ]hYf]+ 	+ =+?WWYbfa+HYege+bU`Y+
   £§"x{~ys& 87145 s%' + ¼À۶ £  : Sed tempus demum est+
Quoniam vidi iniquitatem 
 +	=+R`ge+Yi+X]eW]bg^]e+_Y]e+ ˘ǒ 	+ =+?WWYbfa+HYege+WU^ ]WY+
    (+  (+  (+
	§Dixi iniquis+ Ŀǒƪ & 5:+
& :7+ ׆ԣ 	 	§Cum operantibus iniquitates+
   	§ Terra tremuit et quievit+ Ŀǒƪ & 6<+
& :8+ ׆ԣ 
 	§Confondantur et revereantur +
   	§ In die tribulationis meae+ Ŀǒƪ & 73+
& :9+ ׆ԣ  	: Adversum me susurrabant+
   	: Exurge Domine+ 	  : Homo pacis meae+ 	  : Circumcederunt me+
   ¤: "{ssts+ + ¼À۷ ¼À۷
II, 17-22 : Hoc autem praecipio 
+ +	=+CdU_+cgUe]+U[`ge+]``aWY`e+ 	+ =+CWWY+fgdVU+ 	=+D] ^a^ ] 0 +UX\gW+_aX]Wg_+
   ¥§¤sr II, 23-26:Ego enim accepi+ ¼À۸ ¼À۸
	=+R`Y+\adU+`a`+bafg]ef]e+h][]^UdY+_YWg_+ 	: Convertere gladium tuum+ 	+ =+L_`Ye+hae+eWU`XU^g_+
+   
   ¦:¥sr II, 27-34:+ ¼À۹ ¼À۹
Itaque quicunque manducaverit 
+ +	=+PY`]adYe+babg^]+ 	+ =+QU`cgU_+UX+^Ufda`Y_+ 	+ =+MUfYd0+cgae+XYX]ef]+_]\]+
   )(+ )(+ )(+
	: Justificeris, Domine+ Ŀǒƪ & £+
& 83: Miserere mei, Deus+ ׆ԣ 
 	 .: Coepit Jesus pavere+
+
  	: Dominus tanquam ovis+ Ŀǒƪ & 45+
& ;<+ ׆ԣ  	: Vigilate et orate+
   	§ Contritum est cor meum+ 	§oblatus est+ & 49+
& 95+ ׆ԣ 
 & 99+ ׆ԣ  	: Procidit in faciem suam+
   	: Exhortatus est in virtute tua+ Ŀǒƪ ys: Dominus, petra mea+
s: Cantemus Domino+ ³ÄUϨ 	§  Apparuit illi angelus+
   
 62 
	: Oblatus est+ 	§Contritum est cor meum+ & 47; su+
& 47;+ ׆ԣ 	
 & 47<+ ׆ԣ 	
 & 483+ ׆ԣ 
 	 .: Appropinquavit Judas+
   	: Homo pacis meae+ ǒƪ
 
   	§ Traditor autem dedit+ Ŀǒƪ }xs+
}xs: Benedictus Dominus, Deus Israël+ ~»uUϨ 	 .: Dixit Jesus ad eos+
   	: Christus factus est+ »u x+
  
Clercs : Kyrie eleison 
 
"#!A^2. : Kyrie eleison Chœur : Kyrie eleison 
 
	+ -A\2. : Kyrie eleison 
 
  
Cl : Domine miserere  
 
Cl : Domine miserere  Ch : Kyrie eleison 
 
Ch : Kyrie eleison Cl : Qui passurus advenisti propter nos,  
 
Cl : Qui passurus advenisti propter nos Ch : Christe eleison 
 
Ch : Christe eleison Cl : Qui a Juda osculo traditus 
 
Cl : Qui prophetice prompsisti  Ch : Christe eleison 
 
Ch : Christe eleison Cl : Qui exaltatus a terra 
 
Cl : Qui expansis in cruce manibus Ch : Christe eleison 
 
Ch : Christe eleison Cl : Qui per prophetam dixisti  
 
Cl : Agne mitis Ch : Christe eleison 
 
Ch : Kyrie eleison Cl : Auctor vitae per mortem  
 
Cl : Tu qui vinciri volusti  
 
 
Ch : Kyrie eleison 
 
 
Cl : Vita in lingo mortur Ch : Kyrie eleison, Domine miserere  
 
Ch : Kyrie eleison, Domine miserere  Cl : Mortem autem crucis 
   Pater noster Pater noster Pater noster 
   	§Justificeris Domine+ Ŀǒƪ & 83 su+
& 83§ Miserere mei, Deus+ ׆ԣ 

 
   v: Respice, quaesumus Domine+ Ҿm Ҿm
+  


































































ǌϨrϲ?G¢½»Ä Giovanni Pierluigi da Palestrina۩1525ʙڭ-1594ʙ۪
N.n#ćΟɜGIV;UUٕʼQ١śr̦Ӷ?MΟrî9M2m"EUGe
ǭhǲͼRkm"Rٽ?MڥʔRȗϚQ̂ĊOѧդˡrΦ?M/G#?3?"
                                            
134 Lamentationum Jeremie prophete liber prima et Lamentationum liber secunda. Auctores 
Tronbincicun. Gaspar. Erasmus. (Patrucci, 1506) 
135 G. Massenkeil,LamentationNG2, vol.14, p.189.;;RƤeloM/nćǍV"15ÎӾÑڭ
-16ÎӾŬƏRДſ?M/GćΟɜRknfUN.n#Ċ1W"Alexander Agricola, Marianus de 
Orto, Johannes de Quadris, Gaspar van Weerbeke, Erasmus Lapicida, Tictorism Tromboncino, Berhard 
Yacart. 
136 Y. Jaffrès, « Les III Leçons de Ténèbres de Michel Corrette », in Recherches sur la musique française 
classique, t.29 (1998) : p.81. 
137 Ċ1W"Claudin de Sermisy (1535), Heinrich Isaac (1535), Palestrina (1564), Roland de Lassus 









«Ä» Jacobo Peri۩1561ʙ-1633ʙ "۪¶»}Ã~Ä Giulio Caccini۩1545




















                                            
138 S. Gaudelus, les offices de ténèbres en France, p .52 
139 F. Canncellieri, The Ceremonies of the Holy Week in Papel Chapel at the Vatican (Roma : 1867), 
pp.11-15. ;oV"w»uבUƜփ Discizione delle Funzioni della Settimana Santa nella Capella 
Pontificia (Roma : 1802)UշֿN"ʼΒUÁtv~ÀU§¼UՈƁUϚɃ4ӲмRش^l
oM/n#EU 13ګRV" « …the first Lamentations with four voices by Gregorio Allegri …»Oֻ=
oM/n# 
140 ®»UՈقټUڨϕRK/MV"R. L. Kendrick, Singing Jeremiah : Music and Meaning in 





ORQn#¢»NUǌϨUΤŠUƖŦףV"1534 ʙ"¥{Ä¼Ãu´À Pierre 
Attaignant3l"Ԙ/M 1557ʙRV"¼Ã¾¿Ã{Ã¡ºÄ¼ Le Roi & Ballard3
lŘњ=oG#;oV"®»¦|ÄRknǌϨژN"¾ÀÃÃ¼° Claudin 

























                                            
141 G. Massenkeil, op.cit., p.190. 
142 S. Gaudelus, op.cit., p .52 
143 G. Bouzignac, Prima lamentationum, BnF [Rés. Vma. Ms. 571. 
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M/n;OVĿش?G۩Ӥ۱ӞƟђ #۪ʼΒUՈՍՄ¶°µ Pierre Benoît de 
JumilhacV"1673ʙU˂Uփć+ƓͿՈϨUүעOɖؐ La science et la pratique du 
plain-chant144,UQ3N"Ӥ۶ͿЌUџˡr)ɏͭҖN religieux"ĘˑУ7 dévot" ͯ











 ¾Ä¯ŊҼNѻ/loGǌϨUV"۴ڨ(fa, sol, la, sib)NϘ̏=oM/n#E
UǽίOQnڨӑ"ٸ۳ʣ(fa-sol-la)ŌNɺٻ?"ÒR۴KUͿ˅ɒǵ—initium / 




mediatio aperta VƴӭUÑȝR̿ń=o"ÑټڨrÊËUڨ(sol, sib)]Oʟ:n#
mediatio clausaV"۳KU¸ÀñÊUӭrƾd¼ÀUcN֫lo"punctum
                                            
144 Pierre Benoît Jumihac, La science et la pratique du plaint-chant, où tout ce qui appartient à la pratique 
est étably par les principes de la Science, et conformé par le témoignage des anciens Philosophes, des 
peres de l’Eglise, & des plus illustres Musiciens, entr’autres de Guy Aretin, & de Jean des Murs, par un 
Religieux Benedictin de la congregation de S. Maure (Paris: Louis Bilaine, 1673). 
145 M. Brulin, « Le plain-chant comme acte de chant au XVIIe siècle en France » in Plain-chant et 
liturgie en France au XVIIe siècle (Paris : Ed. Kiecksieck, 1977), pp.35-36NUʲѻ# 
146 J.-Y. Hameline, Leçons de Ténèbres (Ambronay : Ambronay Editions, 2014), p.174. 
147 Ibid., p.107. 
148 ¾Ä¯UǌϨURK/MUהΉV"Theodor Käser, Die Leçons de Ténèbres im 17. und 18. 
Jahrhundert (Stuttgart: Verlag Paul Haupt Bern, 1966), p.22-26 rƟђ#ףĊU}»¼V 1598ʙ

































                                            
149 J.-Y. Hameline, Leçons de Ténèbres à une et deux voix (Versailles : 2000), pp.147-148. 























































In- ci -  pit    la-men- ta   -   - ti - o     Je-re -mi - æ  Pro-phe-te      -               -               -         -
+
In  -  ci  -  pit     la - men - ta - ti -  o         Hie - re - mi - e    Pro - phe - tæ
+
In?- ci-pit         la -   -   men-ta   -  -  -  -   ti - o        Je - re -  mi  -   -   -  -   æ  Pro -  phe   -    -   -         tæ
DeLalande ?????????
Couperin ?????????
Lambert  ???? ????????
+ +






























































                                            
151 C. Massip, L’art de bien chanter : Michel Lambert (1610-1696). (Paris :Société française de 
musicologie, 1999), p.217. 
152 S. Gaudelus, op.cit., p. 103. 
153 M. Leroux, Guillaume Bouzignac (ca. 1587-ca. 1643) : étude musicologique (Bezier : Scociété de 
musicologie de Languedoc, 1993).   
154 Prima lamentationum Jeremiae Prophetae par Bouzignac, BnF [Rés. Vma. Ms. 571. 
155 S. Gaudelus, op.cit., p.55. 
156 Ibid..p.55-57. 
157 Nһ?G«Ä҆ƲV"ףĊژU«Ä҆ƲRɩ˘?M/n# 
158 Ibid., p.55. 
159 Ibid., p.55. 
160 Ibid., p.55. 






Ӥ۱΁ Ӥ۱¼À۩i : 1-5۪ 
Incipit Lamentatio Jeremiae Prophete. 
ALEPH 
Quomodo sedet sola civitas plena populo ? 
Facta est quasi vidua domina gentium, Princeps provainciarum facta est sub tributo. 
BETH 
Plorans ploravit in nocte, et lacrimae eius in maxiliis ejus : 
Non est qui consoletur eam ex omnibus caris eius. 
Omnes amici eius spreverunt eam, et facti sunt ei inimici. 
GIMEL 
Migravit Juda propter afflictionem, et multitudinem servitutis : 
Habitavit inter gentes nec invenit requiem.  
Omnes persecutores ejus apprehenderunt eam inter angustias. 
DALEPH 
Viae Sion lugent, eo quod non sint qui veniant ad solemnitatem. 
Omnes portae ejus destructae, sacerdotes ejus gementes, 
Virgines ejus squalidae, et ipsa oppressa amaritudine. 
HE 
Facti sunt hostes ejus in capite, inimici ejus locupletatisunt : 
Quia Dominus locutus est super eam propter multitudine iniquitatum ejus. 
Parvuli ejus ducti sunt in captivitatem, ante faciem tribulantis. 
 



























hd : haut-dessus }ۻx¶۩Ӥ 2ԡÊڨֻƲ۪ 
d : dessus x¶۩Ӥ۱ԡÊ ڨֻƲ۪ 
bd : bas-dessus ¡ۻx¶۩Ӥ 2ԡÊ ڨֻƲ۪ 
hc : haute-contre }ÄۻÀ¼۩Ӥ 3ԡÊ ڨֻƲ۪ 
t : taille w·۩Ӥ 4ԡÊ ڨֻƲ۪ 
bt : basse-taille ¡ۻw·۩Ӥ 3ԡÊ©ڨֻƲ۪ 
b : basse ¡۩Ӥ 4ԡÊ©ڨֻƲ۪ 
 
ºć
fl(s) : flûte(s) sans précision¦¼Ä۩ۻ»ÄÄ۪ 
fl(s) trav : flûte travesièreºÁz¼(=flûte allemande) 
                                                                                                                                
UӤ۱¼ÀU³¼OUڿþˡr֫Ř?M/n#Th. Käser, Die Leçon de Ténèbres im 17. und 18. 
Jahrhunsert (Stuttgart : Paul Haupt Bern, 1966), p.135. ?3?";;RV£҆Ʋ4̦9
M/nGe"PUćǍU;O3ϫҸRVq3lQ/4"ϘؿҖRV2El7}ۻ­¿ęَڄU
GeRΡ3oG H.96r̺?M/nO˞qon# 
163 C. Massip, op.cit., p.219. 
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hb : hautbois}Ä­{ 
bn(s) : basson(s)¡À 
tp(s) : trompetteºÀ« 
vn(s) : violon(s)Átw}»À 
vle(s) : viole(s)Áv}¼ 
clav : clavecinºÁÀ 
org : orgue}¼À 
bc : basse continueؽȡāڨ 
d : dessus x¶ 
t : taille w· 
b : basse ¡ 
d. instru : dessus instrumentۚڨϕǢ 















/Q/4"͎ɒNVӤ۱ژ(Rés. 585)V 1662-1663ʙ"Ӥ۲ژ(Rés. 588)V 1680ʙï




165 C. Massip, L’art de bien chanter: Michel Lambert (1610-1696). (Paris : Société française de 
musicologie, 1999), p.215-232. 
166 Deux cycles complets de neuf leçons pour voix de dessus et basse continue.¦ºÀǭӝǫΡۋU


























                                            
167 J. Loret, Muze historique, le 8 avril 1662 : …… « Le sieur Lambert les soûtenoit / Qui son Théorbe en 
main tenoit / Et le rare Hotman, cét illustre / Qui met la Viole en son lustre / Par des préludes si touchant / 
…… » Rés. 585RV۴-۷ɰӭUؽȡāڨRkn¨½»¶Ä4î/M/n# 
168 Th. Käser, op. cit., p.138. 
169 Th. Käser, op.cit., p.138. C. Massip, op.cit., p.219. S. Gaudelus, op. cit., p.104.?3?"ӥՄUֳ֫
NV"17ÎӾήRºÀªÄ¼4ćΟ?GO?Mf"ʼ׈UϚʱNćΟ=oGOVՃ1R7/#
;UćΟ͎ɒʙïUџɒRV"˂UƶʙïUíUćǍOUϹآśι4˒֪N.nOՃ1M/n# 
170 C. Massip, op. cit., p.219. S. Gaudelus, op. cit., p.104. 
171 ;;N/0)ÌƵѳQ*U˻ǅV"ɒ٭ֻףЌrѻ/M/nRf33qlB"֢ۈrΡ5خ
sN/nGe"ɰӭԡh֬ŪҖQ̮Ƀ4Q7"ڨčR2/MƵѳҖNVQ/O/0;ON.n# 
172 Th. Käser, op. cit., p.139. 



















۩Lambert-2ۺӤ۳΁UӤ۲¼ÀUŏڵ « Aleph » p.285۪ 
 
۲KUʌUӥőףU҇QnџˏۺőףU²Ä 










                                            
174 C. Massip, op. cit., p.220. 
175 Ibid., p. 220. 
176 Ibid., p.220. 
177 Th. Käser, op. cit., p.140. 
































                                            
179 Ibid., p.225. 
180 C. Massip, op. cit., p.217 : « [ce genre demeure] lié à ses sources grégoriennes, sources auxquelles, 
…va se greffer la technique vocal des doubles en diminution et de l’ornementation française, venue de la 


















  ´¼¢Àv{UΤŠΫU¼ÀÃÃ§¼V"ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪UӤ۱
¼À۩H.91 "۪ƴΞ΁UӤ 3¼À۩H.92"H.93"H.95 "۪ՈάΞ΁۩Ӥ۲΁۪UӤ







                                            






183 Mélanges autographes, 28 tomes (Paris :Minkoff, 1990-2004)ۯGallicaNپ֯ƮՖ#´¼¢À
v{Uș١śUćǍV"˂UѺN.mҢԘèN.JG´Ã{xuÄ¼ Jacques Edouard
RkJM 1727ʙRѰUǫΡۋ Bibliothèque du roiRȒƙ=oGդӥףRƾboM/n#400«Ä
r؇1n˂UդӥףV"ѲǱ"28ʌ3lQn Mélanges autographesO?M¦t°»њO?
M°À¦3lŘњ=oM/n# 
184 C. Cessac, Marc-Antoine Charpentier (Paris : Fayard, 2004), p.193. 
 80 
H. Titre Effectif 
H.91 Leçon de ténèbres (Première Leçon du Vendredi saint) hd, d, hc; 2fls, bc 
H.92 Autre Leçon de ténèbres Troisième du Mercredi saint hd, d ; bc 
H.93 Autre Leçon de ténèbres Troisième du Jeudi saint hd, d ; bc 
H.94 Autre Jerusalm pour les Leçons de ténèbres à 2 voix, pour la seconde du Jeudi saint hd, d ; bc 
H.95 (Troisième Leçon du Vendredi saint) "Incipit oratio Jeremiae" hd, d; 2 d. inst., bc 
 






 ۲ίU»ÄÄV" ʡUֵւ« De Lamentatione Jeremiae Prophetae »UŬR 15
ɰӭU¨½»¶Ärйȡ?M/n(Charpentier-1p.288)#EoH9NQ7"»Ä
Ä 2 ίRkn¨½»¶ÄhˆȡV"ڑ̖R̿ń=oM/n#Ӥ۱׆
ӭ « Misericordiae Domini »OΤԌ׆ӭ « Jerusalem »V"۳ȑO»ÄÄ2ί4åá
Rйȡ=on(Charpentier-2p.289)# 
  
 H.92VՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪UӤ 3¼ÀN"}ۻx¶ 2ȑOؽȡāڨNćΟ=
oG#ŏڵUu¼¦tª « Jod »N"ƶ@ڨǵRkn 3 ʣNU͈9Ƶ/4ڥʔRԹ
?/(Charpentier-3p.290)#_`ŅĄ4ٸטNćΟ=o"ǌϨUUڝǪϽrʔ
Rė̹?M/n4"Β̥"ڥʔRҰ/ҰטU¢Ä4.m"Åҫ"ڝǪϽ4ȓƈA
n4"A8RٸטR̔n# « De excelso »۩ۚ/Ț3l۪U١śN"Ê·ڨǵUÁ|~
»Ä4֫lon(Charpentier-4p.290)# 
 
 H.93VՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪UӤ 3¼ÀN"}ۻx¶O¡ۻx¶Oؽȡā
ڨNΡ3oGćǍN.n#)©§ºwבUu¼¦tªO׆ӭ۩ֵւUԱmز?Q? *۪
UԍcƵqC4¾Oß٫ǒNåáRϨqoM2m"ʺ ʸUÀºR٤̄=oM
/n(Charpentier-5p.291)#bG"Ӥ 5׆ӭ« aedificavit in gyo meo et circumdedit 
me felle et labore»۩څrͳ5"ƇǪ?M"qG?r҉źOϢÔRڇo۪Uc4Ұט۩
 81 
Ұט۪NćΟ=oM/n#EoñȖVŅMٸטN.m"Ê·ڨǵ4ȗ7"ǌϨU




 H.94 VÊֻ?Gk0RՈάΞ΁۩Ӥ۲΁۪UӤ۲¼ÀUΤԌ׆ӭ « Jerusalem »
U١śUcN"}ۻx¶"x¶OؽȡāڨGeRΡ3oM/n# « Deum »۩Ӂ۪
4ąʣfԱmز=o"=lR;UֵւV²»¯NćΟ=oM2m"´¼¢Àv{
4ڥʔRʺט?G/ֵւN.JG;O4ѳֳN5n(Charpentier-7p.292)#bG"Τ
ˆU « Convertere ad dominum deum tuum »RV'echo(U֜һ4.m";U١śR
2/MfÀºrŘA;Orءs@M/Q/(Charpentier-8p.293)# 
 
 H.95UՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪UӤ 3¼ÀV"}ۻx¶ 2ȑ"۲ίUۚȑϕǢO
ؽȡāڨUGeRΡ3oG#  « Mulieres in Sion humiliaverunt »۩èȱV}ÀNѢ
=o۪V"¡Uٸ/ƏڨڐËځRkmüȡ=o")ǟ5*4֜Ѳ=oM/n
(Charpentier-9p.294)# 
ΤԌ׆ӭ « Jerusalem »UŬU׆ӭUԢe77mUɎŅԌϪUΤˆUǉڨ4ϣ


























H. Titre Effectif 
H.96 Première Leçon du Mercredi saint d ; bc 
H.97 Seconde Leçon du Mercredi saint d ; bc 
H.98 Troisième Leçon du Mercredi saint hd, d ; bc (b.de vle, clav.) 
H.99 Lettre hébraïque de la première Leçon de ténèbre du Vendredi Saint 2 d, hc ; bc 
H.100 Ritournelles pour la première Leçon du Vendredi Saint  
Prélude devant De Lamentatione pour le Jeudi. Et le Vendredi Saint 
2 vns, 2 t de vles, bc 
H.101 Prélude pour la première Leçon de ténèbres du Mercredi Saint 2 d. inst., bc 
H.102 Première Leçon de ténèbres du Jeudi Saint d ; bc 
H.103 Seconde Leçon du Jeudi Saint hd, d ; bc 
H.104 Troisième Leçon du Jeudi Saint d ; bc 
H.105 Première Leçon du Vendredi saint d ; d. de vle, bc 
H.106 Seconde Leçon du Vendredi saint hd ; bc 
H.107 Seconde Leçon du Jeudi saint à voix seule d ; bc 
H.108 Troisième Leçon du Mercredi saint à trois parties 2 hd, hc ; bc 
H.109 Troisième Leçon du Jeudi saint à 3 voix 2 hd, hc ; bc 
H.110 Troisième Leçon du Vendredi saint 2 hd, hc ; bc 
 
                                            
185 V"3ȑUÁtÄ¸À4V@eVíUϠù۩)¥{zUðɂGI*RkJMϨq












ԹɈRÌƍśQųҖQ֜Ѳ4ٌǱ?M/n#H.96 U « Plorans ploravit » h H.97 
« deposita est vehemente »NUƏڨڐËځ"  « inter angustia »NUЫÇUǉ






H.106 « adhaesit lingua lactantis ad palatum ejus in siti»۩ÙۆcɃUըVÚ/MÊ
ڻRî5۪U¦½ÄŅĄR"VJO=CnŻκU.nøӣ4"¡Oȑϕ¢ÄUÏ












                                            
186 }ۻ­¿ęَڄUGeRΡ3oGϚʱśιUכʹRV"Th. Käser, Die Leçon de Ténèbres im 17. 
und 18. Jahrhunsert (Stuttgart : Paul Haupt Bern, 1966), p.27-994.n# 


































                                            

































                                            
189 Ibid., p.193. 
190 Je n’ai pas achevé les autres à cause du changement de bréviaire. 

















H. Titre Effectif Date 
H.120 Première Leçon de ténèbres du Mercredi saint pour une 
basse 
b ; 2 fls, 2hb, cordes (4), bc (bn, b.de vns, 
org) 
1690 ? 
H.121 Première Leçon de ténèbres du Jeudi saint pour une 
basse 
b ; 2 fls, 2hb, cordes (4), bc (bn, b.de vns, 
org) 
1690 ? 
H.122 Première Leçon de ténèbres du Vendredi saint pour une 
basse 
b ; 2 fls, 2hb, cordes (4), bc (bn, b.de vns, 
org) 
1690 ? 
H.123 Troisième Leçon de ténèbres du Mercredi saint pour 
une basse taille avec 2 flûtes et deux violons 
bt ; hb (ou fl), fl trav, 2 vns, bc (org) 1690 ? 
H.124 Troisième Leçon de ténèbres du Jeudi saint pour une 
basse taille avec 2 flûtes et deux violons 
bt ; hb (ou fl), fl trav, 2 vns, bc (org) 1690 ? 
H.125 Troisième Leçon de ténèbres du Vendredi saint pour 
une basse taille avec 2 flûtes et deux violons 
bt ; hb (ou fl), fl trav, 2 vns, bc (org) 1690 ? 
H.135 Troisième Leçon de ténèbres du Mercredi saint hc, t, b/hc, t, b ; 4 fls, 4vns, bc (org) 1692? 
                                                                                                                                
pendant les jours de ténèbres, dont l’office a été fait dans la chapelle du Vieux Château de Saint-Germain. 
……Nous avons eu aussi une très belle musique à Paris dans les mêmes jours, et l’on a couru en foule à 
la Sainte-Chapelle et à l’Abbaye-aux-Bois. Ce qu’on entendit à la Sainte-Chapelle, était de MM. 
Chaperon, Lalande, et Lalouette ; et à L’Abbaye-aux-Bois, de M. Charpentier. »  
192 C. Cessac, op. cit., p.208-212. 
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H.136 Troisième Leçon de ténèbres du Jeudi saint hc, t, b/hc, t, b ; 4 fls, 4vns, bc (org) 1692? 
H.137 Troisième Leçon de ténèbres du Vendredi saint hc, t, b/hc, t, b ; 4 fls, 4vns, bc (org) 1692? 
H.138 Seconde Leçon de ténèbres du Mercredi saint hc ; bc 1693? 
H.139 Second Leçon de ténèbres du Jeudi saint hc ; bc 1693? 













R « Mr Beaupuy »Oֻأ=oM2m"ɱQ7Of͎ɒćΟʙU 1690ʙU§¼UՈ
ƁNV"˂ 4;ol 3Ο۩ƴΞ΁UӤ 3¼À r۪ϨJGOՃ1Mټِ/Q/N.p0#
bG¼ÀNVQ/4"H.129-134VՈQnÉ΁ټU§¼UՈƁUGeU½®À
»y±۩ćΟ͎ɒʙ 1691 ʙ۪N"´¼¢Àv{U̙ӕףU H.129 O H.132 R








̖ɻ  ȑӒ  Ϩ̙UƷŬ  
Ѱӝڨϕu~°ÄAcadémie royale de musique Haute-contre  Antoine Boutlou 
                                            
193 C. Cessac, op. cit., p.214. 
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 Haute-contre  Benoît-Hyacinthe Ribon  
 Taille Devoyé 
 Basse-taille Pierre Beaupuy 
 Basse Charles Hardouin 
 Basse Jean Dun 
Àۻ´«¼  Sainte-Chapelle Haute-contre Amiot  
 Taille Jacque Molaret 
 Taille François Cochet 
 Taille Tonnenche 
 Basse Lecuyer 
 Basse Guenet 
ѰəҼ̴Ǿ Chapelle royale  Dessus Bluquet (François Blouquier ?) 
 Dessus Antonio Favalli 
 Dessus Tomaso Carli 
 Basse Boman (Beaumont ?) 
Ѱӝڨϕu~°ÄUժؑɜŋϨ̙  Haute-contre Pierre Chopelet 
 Taille Ducroc 













                                            
194 C. Cessac, op.cit., p. 213. 
195 Jean-Laurent Lecerf de La Viéville de Freneuse, Comparaison de la musique italienne et de la 
musique française (Bruxelles : Foppens, 1706), p. 184 : « Hormis Dun, en qui j’ai plusieurs fois remarqué 

































bG"H.120-123 UΤԌ׆ӭ « Jerusalem »fŇؽ?M2m";olVȨɃęَڄUG
eU¼ÀÃÃ§¼Nfѻ/loGΡЌN.n4"w{ùUGeU¼ÀŅ
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/n#?3?"ΤԌ׆ӭ « Jerusalem »U١śNVß٫ƵǒƵȡRś3on#´¼¢
Àv{U¼ÀÃÃ§¼ŅćǍR2/M"ǑÅ"ß٫Ƶǒ4ѻ/loM/n١















































                                            
196 C. Cessac, op. cit., p.219.´¼¢Àv{U̙ӕףNϲ=oM/nŅćǍ4ƤeloM/n
'Mélanges(OƷî9loGŅژUӤ۵ʌV"w{ùɲöŠΫRΡ3oGćǍUGeU¨½
»¶ÄrژeGʌN.n# 




 bG"ΟrƊŜnGeUټƵ/Uƥmͼ]U̺һ4֫lon# « grande silence »
h « petite pause »QPrƊŜmU١śRԵ7;OV"׆ӭOu¼¦tªUټUټ
Ƶ/rƍśRƥn;ON"ŬUڝǪϽrʲ5Bn;OQ7"ͻGQڝǪϽU¦½Är
ȴen;ORױѫ?M/n#}ۻ­¿ęَڄUGeUćǍRџRڽփR֫lon
























                                            
198 Mercure galant, avril 1691, p.148-149 : « Celle [la musique] de Mr Charpentier a paru admirable, & a 
fait augmenter de plus en plus les Assemblées qui se sont trouvées dans l’Eglise du College de Loüis le 
Grand, pour entendre les Tenebres qu’on y a chantées les trois jours accoutumez. Cette Musique a fait 
d’autant plus impression, qu’elle exprimoit parfaitement le sujet des paroles qu’on chantoit, & qu’elle en 
faisoit comprendre la force. » 
199 C. Cessac, op. cit., p.434. 







H. Titre Effectif date 
H.141 Troisième Leçon de ténèbres du Mercredi saint pour 
une basse 
b ; 2 d. inst., bc 1694? 
H.142 Troisième Leçon de ténèbres du Jeudii saint pour une 
basse 
b ; 2 d. inst., bc 1694? 
H.143 Troisième Leçon de ténèbres du Vendredi saint pour 
une basse 







ƃƂſmQEwƈvQq~w}^ }uu{^ Michel-Richard De Lalande (1657ʙ-1726
ʙ) 202 








                                            
201 P. Ranum, Vers une chronologie des œuvres de Marc-Antoine Charpentier : les papiers employé par 
le compositeur, un outil pour l’étude de sa production et de sa vie  (Baltimore : chez l’auteur, 1994), 
p.30-34. 
202 ººÀU¼ÀÃÃ§¼U»¨¸ÀUĿ֕ҲәO?M"H. Schneider, « 12. Les 
Leçon de Ténèbres de Lalande : étude de leur rang et de leur position historique » in Lalande et ses 
contemporains, actes du colloque international : Versailles 2001, Hommage à Marcelle Benoît texte 




























                                            
203 Catalogue général de tous les vieux ballets du roy, rédigé par Philidor en 1729. uÀۻ~
ÀÃ¦v»Ä¼ Anne-Danican PhilidorV"ѰUڨϕǫΡۋUƳΡRöǈ=o"EobN̙Ρ5
UbbėӬ=oM/GѰəҼ̴ǾUGeRćΟ=oGćǍԻUͱѳÃԣԲr֕JG# 
204 Ibid.: « Ce volume est in-quarto des 9 leçons de Ténèbres et des petits motets de Mr De la Lande ; 
surintendant de la musique de la chambre et maistre de musique de la chapelle du roy. …… Tous les 
précédens motets ont este faits pour les dames de l’Assomption et chantez par Mesdelles De la Lande à 
l’admiration de tout Paris. »  
205 Mercure galant, octobre 1702, p.151-155.  
206 Les III LEÇONS DE TENEBRES ET LES MISERERE A VOIX SEULE DE FEU Mr. DE 
LALANDE Chevalier de L’ordre de St Michel Sur Intendant de la Musique du Roy Maître de Musique et 






 bG"1725ʙRŲֽ=on)ÀÄ¼Ã¥»¶{¼ Concert sprirituel209*N


















                                            
207 Êֻ´¼¢ÀvUڮ p.84UʲѻrƟђ# 
208 L. Sawkins, A Thematic Catalogue of the Works of Michel-Richard de Lalande (1657-1726), New 




210 États des partitions et parties des différents motets qui appartiennent au Concert Spirituel et qui ont 
été mis en ordre par moi, et déposés à la bibliotech de la ville, le 20 ou 30 juillet 1778. 
211 Ibid. : « 6 leçons de Ténèbres, dessus et basse en partition dont 3 de M. Lalande et 3 de M. Rebel père 
… » 
212 BnF, [Ms Rés 2530 (2). ;UíR"ƶ@ΟUf0ÅKŢU̙ӕף۩ՈάΞ΁UӤ 3¼À۪4
BnFR̖։=oM/n#ךЀ҆ƲV[Ms H-400 (A,7). ÏͼOf GallicaNپ֯ƮՖ# 
213 S. Gaudelus, op.cit., p.124 
214 « Miserere de Mr De La Lande à voix seule avec un violon et la basse continue » 
215 L. Sawkins, op. cit., p. 11 
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 ººÀUѲɅAn¼ÀÃÃ§¼VƴΞ΁UӤ 3¼ÀU 3ΟUcN.n#











ҰטNćΟ=oMЄҍQ؉Rͤ٤=oM/n4"џRΚпO?GڝǪϽr̹K « In 
tenebrosis »U׆ӭR©Ұטr̿ń?"íU׆ӭOVÅԡr҂?M/n#ՈάΞ΁۩Ӥ






Jod  wٸט 
Manum suam۩Ӥ۱׆ӭ۪   wٸט 
Caph   wٸט 
Omnis populus ejus۩Ӥ 2׆ӭ۪   wٸטwҰט 
Lamed    wҰט 
O vos omnes۩Ӥ 3׆ӭ۪    wٸט 
Mem    _ĩŗ
De excelso misit۩Ӥ 4׆ӭ۪    _ĩŗ
Nun   wҰט 
Vigilavit jugum۩Ӥ 5׆ӭ ۪   wҰטwٸט 
                                            
216 H. Schneider, « Les Leçons de Ténèbres de Lalande : étude de leur rang et de leur position 
historique » in Lalande et des contemporains, actes du colloque international : Versailles 2001, 
Hommage à Marcelle Benoît (Paris : édition des abbesses, 2008), p.217. 
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Jerusalem۩ΤԌ׆ӭ۪    wٸט 
 
ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪UӤ 3¼À 
©§ºwבUu¼¦tª۰׆ӭ טˡ 
Aleph  Ұט 
Ego vir videns۩Ӥ۱׆ӭ۪  Ұט 
Aleph ]ĩŗ
Meminavit et ad duxitet۩Ӥ 2׆ӭ۪  Ұט 
Aleph  Ұט 
Tantum in me۩Ӥ 3׆ӭ۪  Ұט 
Beth  ٸט 
Vetus tam fecit۩Ӥ 4׆ӭ۪  ٸט 
Beth  Ұט 
OEdificavit in gyro meo۩Ӥ 5׆ӭ۪  Ұט 
Beth  Ұט 
In tenebrosis collocavit me۩Ӥ 6׆ӭ۪ hĩŗ
Ghimelۺ  ٸט 
Circum oedificavit۩Ӥ۷׆ӭ۪  ٸט 
Ghimel  Ұט 
Sed et cum clamavero۩Ӥ۸׆ӭ۪  Ұט 
Ghimel ]ĩŗ
Conclusit vias meas۩Ӥ۹׆ӭ۪  Ұט 
Jerusalem۩ΤԌ׆ӭ۪  Ұט 
 
ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪UӤ 3¼À 
©§ºwבUu¼¦tª۰׆ӭ  טˡ 
Incipit Oratio Jeremiae Prophaete  wٸט 
Recordare Domine۩Ӥ۱׆ӭ۪ wٸט 
Pupilli facti sumus۩Ӥ 2׆ӭ۪  wҰט 
Cervi cibus nostris۩Ӥ 3׆ӭ۪  wٸט 
Recordare Domine۩Ӥ۱ӭUÅ١Աmز?۪  wٸט 
AEgypto debimus manum۩Ӥ 4׆ӭ۪ _ĩŗCĩŗbūŗ
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In animabus nostris۩Ӥ 5׆ӭ۪ wҰט 
Pellis nostra quasi clibanus۩Ӥ 6׆ӭ۪  wҰט 





Kbm"´¼¢Àv{V"˂U+ćΟU֬Ū Règle de composition,R2/M"w
ٸטV)ڋϽNѼթہ joyeux et champêtre*"wҰטV)Ļ?7˯?:Q tendre et 
plaintif*"ҰטV)٫$?7ͯ֎Q grave et dévot*"©ҰטV)Κ7˯?:Q obscure 
et plaintif*O͕һ?M2m"¯ÀV©ҰטRK/M)˯?7̛IЄsH triste et 
lugubre*O͕һ?M/n#¶wÄVՈϾΞ΁OՈٮΞ΁U¼ÀUÒט4wٸ





 bG"ººÀV 3ΟÑU 24׆ӭA^Mr۵KU{Ä¼UʽʱU0IU/Bo3r
ѻ/MrćΟ?M/n#Ã~Ä®ʽʱ"¾Àʽʱ"ß١ʽʱ"ؽćʽʱ"´À






@ǵ4Q/;Or̺͠?M/n221#bG « De excelso misit »Uk0R"¾ÀʽʱQ
U3 2١ʽʱQU3ršŢAnU4ڜ?/Ċ4ɅǱ?M/n# 
 ȓŪҖQÃ~Ä®ʽʱUĊO?M"ABA Uƴ١śR 2 ӭƾbon4" «Omnis 
populus ejus »V"ƴ١ś 1 ӭUcU ABA’UǵRɻ?"A’NV A NԱmز=oM/
                                            
217 M.-A. Charpentier, Règles de composition (H.550), Paris, 1690. Charles Masson, Nouveau traité des 
règles de la composition de la musique, Paris : the author and Jacques Collombat, 1697. 
218 H. Schneider, op.cit., p.218-219. 
219 Ibid., p.218 
220 Ibid., p.219-220. 
221 Ibid., p.219 
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/n#« gracieusement »"« doucement »"« léger »"« légèrement »"« affectueusement »"




















 ƏڨڐËځf/7K3֫lon4"ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁ Ӥ۪ 3¼À « Si est dolor sicut 
                                            
222 Ibid., p.220. 








 ǟ5UڨǵN.n 2ʣËځV « gemens »۩ՈϾΞ΁Ӥ 2׆ӭ۪Nѻ/loM2m"3
ǦOfƶ@ͼЌNćΟ=oM/n۩Lalande-3p.307 #۪ 
 
 îщڨӣrѻ/GËځڨǵ  V"  « Contrivit ossa mea »۩ՈάΞ΁Ӥ 4 ׆ӭ۪




 f0ÅKUîщUËځڨǵV" « Lassis non dabatur requies »۩ՈٮΞ΁Ӥ 3׆ӭ۪
U « lassis »۩҉oG۪NfĉqoM/n#;;NV"îщU۶-۷ʣUËځڨڐ4 3











n#Ċ1W"« minabamur »۩ՈٮΞ΁Ӥ 3׆ӭ۪VËځڨǵRknÁ|~»ÄN 3
ǦԱmز=on# « furoris »۩ՈϾΞ΁Ӥ 3׆ӭ V۪ÊË֕rԱmز?"2ǦϨqon# 





 ՈϾΞ΁OՈٮΞ΁UΤԌ׆ӭ « Jerusalem »RV"ɎŅRƶ@Ο4ѻ/loM2m"
 101 


























                                            
224 « LEÇON DE TENÉBRES / A une et a deux Voix / Par Mr Couperin Compsiteur / Organiste de la 
Chapelle du Roy. / Premier Jour / Gravé par F. du Plessy » (Paris : 1713/1714). 
225 « Avertissement » : « Je composai il y a quelques années trois Leçons de Tenébres pour le Vendredy 
Saint, a la prière des Dames Religieuses de L** ou elles furent Chantées avec sucez Cela ma determiné 
depuis quelques mois a composer celles du Mercredy, et du Jeudy : Cependant je ne donne a présent que 
les trois du premier jour, n’ayant pas assez de temps d’icy au Carême pour faire graver les Six autres. / 
Les Premières et Secondes Leçons de chaque jour seront toujours a une voix, et les troisiemes a deux ; 
ainsy deux voix suffiront pour les exécuter : quoyque le Chant en soit notte sur la Clef de dessus, toutes 
qutres Especes de Voix pourront les Chnater, d’autant que la plus part des personnes d’aujourd’huy qui 
accompagnent sçavent transposer. Je donneray les Six autres trois a trois si le Public est content de celles 
cy. Si l’on peut joindre une basse de Viole, ou de Violon a l’accompagnement de L’Orgue ou du Clavecin 

































                                            
226 « Il espère aussy donner dans la Suite, toutes les neufs leçons de Ténèbres, de sa composition : a une, 

























(Couperin-2, 3, 4p.313, 314, 315) 
 


















Incipit Lamentatio   ٸט۩ǌϨU۪ 
Aleph  ٸט 
Quomodo sedet۩Ӥ۱׆ӭ۪ ٸט 
Beth  ٸט 
Plorans ploravit۩Ӥ 2׆ӭŬƏ۪ Ұט 
Omnes amici ejus۩Ӥ 2׆ӭˆƏ۪  ©ٸט ٸט 
Gimel   ٸט]ٸט 
Migravit Juda۩Ӥ 3׆ӭ۪  ©ٸט Ұט ٸט 
Daleth   ٸטȓ¾ٸט]ٸט 
Viae Sion lugen۩Ӥ 4׆ӭ۪  ©Ұט 
He  ©ٸט 
Facti sunt hostes ejus۩Ӥ 5׆ӭ۪  ©ٸט ٸטÃ ҰטҰטwҰט 




Vau  ٸט 
Et egressus est۩Ӥ۱׆ӭ۪  ٸטwٸטٸט 
Zain  ٸט 
Recordata est۩Ӥ 2׆ӭ۪  ¾Ұטٸט 
Heth  ٸט 
Peccatam peccavit۩Ӥ 3׆ӭ۪  ٸט۩ɻڨNԌϪ۪ 
Teth  ٸט 
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Sordes ejus۩Ӥ 4׆ӭ۪  Ұט
Jerusalme  Ұט]ٸטҰט 
 
ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ 3¼À 
  ט 
Jod ٸט 
Manum suam۩Ӥ۱׆ӭ۪  ٸטwҰטÃwٸט¾Ұט 
Caph  ٸט 
Omnis populus ejus۩Ӥ 2׆ӭ۪  ¾Ұטٸטwٸט 
Lamed  ٸט 
O vos omnes۩Ӥ 3׆ӭ۪  ҰטwҰט]ٸט ٸטҰט 
Mem  ٸט 
De excelso misit۩Ӥ 4׆ӭ۪  ٸטwٸט¬Ұט¾Ұט 
Nun  wٸטwҰט
Vigilavit jugum۩Ӥ 5׆ӭ۪  wٸטٸטwٸטٸט 
Jerusalem۩ΤԌ׆ӭ۪  ٸט 
 
bB"3 ΟŅMR2/Mٸט4ǽטRQJM2m"u¼¦tª 14 U0I 10


















ՈϾΞ΁۩Ӥ2΁ Ӥ۪2¼ÀU« Deposita est vehementer, non habens consolatorem »
۩ցI\oG=bVۗ7W3m"̅enՄVQ/۪U١śNV"Ëځڨǵ4ژÑ?Mĉ
qoM/n#¡4ș5QËځڨǵNكsN/7Ñ" « non habens »NVȑϕ¢Äf
2 ʣUËځڨǵN"۷Uǉڨ6 Uǉڨ4î9loM/n#bG"ƶ@



















                                            






ՈƁNUڨϕйȡUöƁfׯJM/G#N. Dufourcq, « matrîse », Dictionnaire de la musique 
française aux XVIIe et XVIIIe siècles (Paris : Fayard, 1992), p.431-432. 











ÀÃÃ§¼ Les 9 leçons de Tenebres de Mr Bernier Maitre de Musique à la 









¼À ȑӒ ¼À ȑӒ ¼À ȑӒ 
Ӥ۱΁Ӥ۱¼À hd Ӥ۱΁Ӥ 2¼À bd Ӥ۱΁Ӥ 3¼À bd 
Ӥ 2΁Ӥ۱¼À hd Ӥ 2΁Ӥ 2¼À hd Ӥ 2΁Ӥ 3¼À hc 








                                            
230 Ibid., p.67-68. 
231 }»¼U̖։ĿV la Bibliothèque municipale de Lyon"EU¦t°»V Fuzeau3lŘ
њ=oM/n#N. Bernier, 9 leçons de ténèbres (Coulay : J.M. Fuseau, 2000). 
232 Ph. Nelson : « Nicolas Bernier » in Recherches 19 (1978-1979), p.70 et 96. 
233 P. Guillot, Catalogue des manuscrits musicaux de la bibliothèque municipale de Lyon (Lyon, 1981), 
p.127. 
234 Ph. Nelson, op. cit., p.96.  S. Gaudelus, op. cit., p.130. 
235 D. Herlin, Catalogue du fond musical de la bibliothèque de Versailles (Paris : Klincksieck, 1995), 
































                                            
236 J. Saint-Arroman, Nicolas Bernier / 9 leçons de ténèbres / Jean-Baptiste Gouffet / 9 leçons de 
ténèbres / Anonyme / 6 leçons de ténèbres (Coulay : J.M. Fuzeau, 2000), pp.VI-VII. / S. Gaudelus, op. cit., 
p. 130. / Ph. Nelson, op. cit., p.70. 






Incipit lamentatio     
ALEPH (a) VAU (a) 
Quomodo sedet Et egressus est  
BETH (b) ZAIN (a) 
Plorans ploravit Recordata est 
GHIMEL (c) HETH (b) 
Migravit Judas Peccatum peccavit Jerusalem 
DALETH (a) TETH (b) 
Viae Sion lugent Sordes ejus 
HE (b)  
Facti sunt  
Jerusalem, convertere ad Dominum         Jerusalem, convertere ad Dominum 
 
 BǵNV"3Ǧƶ@u¼¦tª4Աmز=oM/n#BǵO B’ǵUʹɈÊUِ/
V" « incipit »4.n3ƽ3H9N.n#3 ǦԱmز=onƶ@u¼¦tªVƶ@
Ϳ˅NćΟ=o"ʹɈÊUϘؿrڨϕÊRƣΌ=CM/n#;oRkJM"BǵV"Τ
ˆR(a)R̔JM;Q/դѽQ¾ÀʽʱRQJM/n#GH?"ŏڵU ALEPH Uc
4"hhʲ5ʬW=o"Ԙ7 2ǦU ALEPH OVÅԡr҂?M/n# 
 
Bǵ۩Ӥ 2΁Ӥ 3¼À۪ 
 
B’ǵ۩Ӥ 3΁Ӥ۱¼À۪ 
  De Lamentatione 
ALEPH (a) HETH (a) 
Ego vir (b) Misericordiae Domini (b) 
ALEPH (a) HETH (a) 
Me Minavit (c) Novi Diluculo (c) 
ALEPH (a) HETH (a) 
Tantum in me (d) Pars mea Dominus (d) 
  
BETH TETH 
Vetustam fecit Bonus est Dominus 
BETH TETH 
Aedificavit in gyo meo Bonum est praestolaro 
BETH TETH 
In tenebresis cillocavit Bonim est viro 
  
GHIMEL JOD 
Circumaedificavit Sedebit solitarius 
GHIMEL JOD 
Sed et cum clamavero Ponet in pulvere 
GHIMEL JOD 
Conclusit vias Dabit percutienti 
  
Jerusalem, convertere ad Dominum Jerusalem, convertere ad Dominum 
 








Ӥ۱΁Ӥ۱¼À A Ӥ۱΁Ӥ 2¼À A’ Ӥ۱΁Ӥ 3¼À A 
Ӥ 2΁Ӥ۱¼À D Ӥ 2΁Ӥ 2¼À E Ӥ 2΁Ӥ 3¼À B 



















V" « plorans ploravit in nocte ۩ȘfA4lЎ5۪»"« inter angustia۩նڜUƫÑ
R۪ »" « lugent۩ǟ7۪ »" « et ipsa orressa amaritudine۩2OelVն?d »4Ա
mز=oM2m";olV)ǟ5*h)նڜ*QPU˻ǅrƾdבN.m"íUćΟɜ
ƶϚ"ǌϨUUˡ؁rҖҸRΟÑRŎѲ?k0OAn˻ǫ4ѳֳN5n
۩Bernier-9, 10p.323 #۪ 
 
                                            
238 }vÄÃ¡ ostinato bassOƶԼ 
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۩Ӥ۱΁Ӥ۱¼À  ۪« Plorans » VÄ¨ºÀNVҰ 2ʣUËځڨǵNćΟ=o"
¶Ä chutO/0)ǟȑ plainte*r֜Au½¯ÀNUйȡrؽĊOAn4"ª¼
{V;UֵւrԱmز?"1ʣҠV 4ʣ"2ʣҠVۚڨǺNU 5ʣ؏ؗAnËځrѻ/
MćΟ?M/n#bG « Plorans ploravit »RԘ7 « in nocte » U¡RƏڨڐËځ4ѻ
/loM2m"Ԙ7 « Lacrimae۩О  ۪»VƏڨڐÊ֕NćΟ=o"ǟ5Uˡω4֜Ѳ=
oM/n۩Bernier-10p.323 #۪ 
۩Ӥ 2 ΁Ӥ 2 ¼À۪ « ubi۩P;Rۼ۪ »4Աmز=oM2m"2 ǦOfRҰ 2 ʣU
ËځNćΟ=oM/n(Bernier-11p.323)# 
۩Ӥ۱΁Ӥ 3 ¼À۪ « dolor »V"նڜr֜ѲAnЫ 4 ʣU؏ؗOЫ۷UǉڨN¡




 ƶڨU̹ԘRkJMÌſhϿْ"ڤϪr֜A¾ Cyclosis V"Ӥ۱΁Ӥ 3 ¼
ÀU « quoniam vindemiavit me۩ӈr̍l?en[Ӂ]  ۪»"Ӥ 3΁Ӥ 2¼ÀU « filia 
populi mei۩̐4ϼUȻ۪ »" « et major effecta est۩Eokmf٫/ԴrѢ?G۪ »"
Ӥ 3΁Ӥ 3¼ÀU « Aegypto dedimus manum۩qG?GIV{¨R̙rŘ?  ۪»
U¡Nѻ/lo"Ɲ3QڝǪϽrŘ?M/n# 
 
 Ыڨӑ"ȉڨӑ"ЫÇUǉڨVڶԬRѻ/loM/n#  « gemens۩б˧۪  » 
h « gementes۩б˧۪ »" « lugent۩ǟ7۪ »" « amaritudine۩˯ҍ۪ »QPOƓב
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Rɩ?MV"_`ŅMҰ 2 ʣhЫڨӑ"ȉڨӑNćΟ=oM2m" « Et abierunt »U
ËځUͿ˅ºwÀRɩ?¡RЫ 4 ʣU؏ؗ4֫lon# Ӥ۱΁Ӥ 3 ¼ÀNV"
« gemens »4 2ǦـԘNԱmز=onړRVԮ҄4ѻ/lo"ƏڨU\K3mƵ/Rk

















ƄƀſAxLP{^w}^}|Bw`~| Alexandre de Villeneuve (1677ʙ-1756
ʙñځ) 
 Áv¼ÄÁV"u¼¼UÀۻ¾¦vÄ±șՈǾ cathédrale de Saint-Trophime
UՈϨڏǎN.m"1701ʙ 11Υ 15΁RƶșՈǾUϕٸRɲö?"1706ʙ 12Υ3l
Vw{ùUϕٸRɲö?G239#˂U¼ÀÃÃ§¼V"¡ۻx¶





                                            
239 H. Blumenberg, « De lamentatione Jeremiae Prophetae – Aspekte zur Entwicklung und Verbreitung 
der Lamentation im 18 Jahrhundert », Ph.D. diss., Universität der Künste Berlin, 2008, p.267. 
240 Livre de musique d’église. Qui contient, Les neuf Léçons de Tenebres, le Miserere, six Motets pour le 
Saint Sacrement. De la composition de Mr. Villeneuve, Cy devant Maître de Musique de la Cathedrale 






























                                            
241 « Les Leçons de Tenebres qui suivent doivent être chantées tres devotement, et tres lentelent. L’on ne 
doit pas se gesner pour la mesure, si ce n’est à quelques endroits que j’ay marqué mesuré. La Personne 
qui accompagnera pourra alonger s’il veut les Preludes, pour donner le temps de se reposer à celle qui 
chantera.» 
242 « Livre de musique d’église … se vend à Paris, prix 4tt. En blanc. Chez l’auteur rüe de Grenelle cartier 
du Palais Royal, attenant un Orpheure / Le Sr. Foucault Marchand, rüe St. Honoré à la Regle d’or. 
243 »¶V")ӺӁˡR̲ε=on;OQ7"̠ʉˡ virtuositéOہڗ galanterie4ȉ?M/
n*O/0ֵ/ͼNהΉ?M/n#S. Gaudelus, op. cit., p.192. 
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 ƴ¼ÀUΤԌ׆ӭ« Jerusalem »U¸ÀNV"UԱmز?V.n4"
ڨϕV̶ʹfɺٻf?M/Q/#Ċ1W"ººÀV۳ΟOf R« Jerusalem »U١ś
V 45ɰӭN.m"Ä¨ºÀf¨½»¶ÄrƾeM 55ɰӭ۩ՈϾΞ΁Ӥ۱¼À۪
N.nURɩ?"Áv¼ÄÁV"11-15ɰӭOҰ/#   
 
 Áz¼ÄÁ4ϕףÊR֜һ?GÀ®֜һV"« lentement »"« lent »"« animé »"














ۺ  ט 
Aleph :  ©ٸט 
Ego vir vidensAleph ]ٸט ٸט]ٸט 
Me minavit et adduxitAleph  ]ٸטҰט]ٸט 
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Tantum vertitBeth  ]ٸט ٸט ٸט]ٸט 
Vestustam fecitBeth ]ٸט]ٸט 
AEdificavit in gyo meoBeth ]ٸט Ұט ٸט]ٸט 
In tenebrosisGhimel ©ٸט]ٸט 
Circum aedificavitGhimel ©ٸט ٸט ٸט]ٸט 
Sedet cum clamaveroGhimel ]ٸטҰטҰט©ٸט 












« incipit »rƾd¼À ǌϨUUΦь ט 
Ӥ۱΁Ӥ۱¼À   Ұט 
Ӥ 2΁Ӥ۱¼À  ȓ¾ٸט 
Ӥ 3΁Ӥ۱¼À  wٸט 
Ӥ 3΁Ӥ 3¼À   Ұט 
 







¼À ט ¼À ט ¼À ט 
Ӥ۱΁Ӥ۱¼À  Ұט Ӥ 2΁Ӥ۱¼À ȓ¾ٸט Ӥ 3΁Ӥ۱¼À wٸט 
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Ӥ 2΁Ӥ۱¼À ¬Ұט Ӥ 2΁Ӥ 2¼À Ұט Ӥ 3΁Ӥ 2¼À ٸט 

























ƄƁſUcS[BA{}^ }fyYP~w Sébastien de Brossard (1655ʙГҼ-1730
ʙ)244 
 ڨϕѳכɜN.mƶΒRćΟɜN.JG§¾Ä¼V"ڨϕrѧɈNɈsHՈՍՄ
N.n#˂ UփćUYOK+ڨϕتŊ Dictionnaire de la musique,۩¡ºÄ¼ҽۺ1703
                                            
244 §¾Ä¼UćΟɜҲәΡRVñËUfU4.n#۩۱۪J. Duron (dir.), Sébastien de Brossard 
musicien (Paris : Klincsieck, 1998) ۩۲۪Y. de Brossard, Sébastien de Brossard Théoricien et 
Compositeur 1655-1730 (Paris: Picard, 1987)۩۳ M۪.Brenet, Sébastien de Brossard prêtre, compositeur, 













 ˂U¼ÀÃÃ§¼V"1721ʙRŘњ=oG#EoV « Les lamentations du 
prophète Jérémie »Oڹ=oM/n#50 ʙñÊŬ3l¦ºÀNÅիҖRQJM/
G « Leçons de Ténèbres »rѻ/M2lB"w»uבU « le lamentazioni del profeta 













ǾRV 2 èUx¶O 1 èUw·O/0 3 èU»4/GU3Oǔڹ͕؆?
                                            
245 Y. de Brossard, « Brossard, Sébastien de », in Dictionnaire de la musique en France aux XVIIe et 
XVIIIe siècles, p.90. 
246 Ibid., p. 92. 
247 Ibid., p. 92. 
248 Ibid., p. 92. 
249 S. Gaudelus, op.cit., p.191. 
250 S. Gaudelus, op.cit., p.191. 
251 S. Gaudelus, op.cit., p.191. 
















ӣrѻ/MćΟ?M/n١śRV" « un peu animé & mesuré »۩ՈϾΞ΁Ӥ۱¼À"
Aleph "۪ « Mouvement marqué & piqué »۩ƶ¼À "۪ « Mouvement marqué, un peu 











ӭ4"ÒטUƶÒטbGVʘ֕טR؟ט?MΟî9=oM/n#Ċ1W"Ӥ 3 ΁Ӥ 2
¼ÀV"ñËUk0Qטԣ̏RQJM/n# 
 
                                            
253 S. Gaudelus, op. cit., p. 192. 
254 N. Dufourcq, « maîtrise » in Dictionnaire de la musique française en France aux XVIIe et XVIIIe 
siècles (Paris : Fayard, 1992), p. 431- 432. 
255 S. Gaudelus, op. cit., p. 193. 
 119 
ƶÒטUĊ 
  ט 
Aleph    wٸט 
Quomodo obscuratum    wٸט¬ٸטwٸט 
Beth    wٸט 
Filii Sion  wٸט¬ٸט۩¾Ұט۪wٸט 
Ghimel    wҰט 
Sed et lamiae  wҰט¬ҰטwҰט 
Daleth   wҰט¬ҰטwҰט 
Adhaesit lingua    wҰטҰטwҰט۩wٸט۪ 
He  wٸט¾Ұטwٸט 
Qui vescebantur   wٸט¬ٸטwٸט 
Vau   wٸט¬ٸטwٸט 
Et major effecta est   wٸט¾ٸטwٸט 
Jerusalem   wٸט 
 
 ˂U¼ÀNV"ؽȡāڨR)ƶڨU̹Ԙ*4ٌǱ?M/n# « Viae Sion lugent »
۩ՈϾΞ΁Ӥ۱¼À "۪ « Quoniam vindemiavit me »۩ՈϾΞ΁Ӥ 3 ¼
À "۪ « Recordata est Jerusalem »" « Sordes ejus"Jerusalem » ۩Ӥ۱΁Ӥ 2 ¼
À  ۪« Mulieres in Sion »۩ՈٮΞ΁Ӥ 3¼À N۪.n# « Quoniam vindemiavit me »
۩ՈϾΞ΁Ӥ 3¼À۪NV"ҡŬ4iJ7mO?G 3̮ɃN"¡VȓʽAn}
vÄÃ¡NćΟ=oM/nGeʔRƶ@À®˽NكsN/n4" « Quoniam » 
RńJGҫټ"ΟRÎ҃4̶4nk0Qw²ÄrÍ1n۩Brossard-4p.329 #۪ 
 џR « Defixae sunt in terra portae ejus ; perdidit & contrivit vectes ejus, Regem 





UɩϹ"À®RknɩϹ۩ « lentement »ɩ « animé »h « gayment » "۪ٸҰטUå
áUĉѻRknɩϹR٤̄?M/n#?3?Q4l" )½v¦*U̺һVQ7"
ººÀhÄ¨ºÀ4ѻ/GΡЌ"Kbm{Ä¼O½v¦RknÀº




 Ы۷UǉڨV" « lacrymis oculi »h « angustias »" « gementes »"« conturbata »
Nѻ/loM/n#« conturbata »R2/MV";Uֵւ4 2 ǦԱmز=o"2 ǦOf
RЫÇUǉڨNüȡ=oM/n۩Brossard-6p.330 #۪ 
 
 ƏڨڐËځV" « Plorans ploravit۩ȘfA4lЎ5۪ »۩ՈϾΞ΁Ӥ۱¼À۪U
¨½»¶ÄU¡Nѻ/loM/n# « Ipsa autem gemens conversa est retrorsum
۩˂Ȩ۾{¼½±ۿVǟ5KKؘrʲ7۪ »۩ՈϾΞ΁Ӥ 2¼À۪NV"¡RV
ٸ/ƏڨڐËځ4ѻ/lo"ȑϕ¢Äf « gemens »VƏڨڐËځ?"{¼½±U
ǟ54ʺט=oM/n۩Brossard-7, 8p.331 #۪ 
 
 ɒǵ¡UڶԬQĉѻf§¾Ä¼UџˏUYOKN.n4"=lR˂UȂƵV"ɒ
ǵ¡Uȓʽ4ͰӒ.m"Eo4åáRѲon;ON.p0#Ӥ۱΁Ӥ 3¼À « O vos 
omnes » O « De excelso misit »۩ƏڨڐËځUɒǵ¡۪ " Ӥ 3΁Ӥ 2¼ÀΤԌ
׆ӭ « Jerusalem » U¨½»¶ÄR֫lon(Brossard-9p.332)#  
 
 « Incipit »U١śV"Áv¼ÄÁƶϚ"ǌϨUrǽҺO?MćΟ=oM/nȂ
ƵOǌϨURЈJM/Q/ȂƵRś3oM/n# 
 
  ʡUֵւ UΦь 
ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À  Incipit lamentatio Jeremiae Prophetae   
ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪Ӥ۱¼À De lamentatione, Jeremiae Prophetae  
ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À De Lamentatione Jeremiae Prophetae  




ڐËځQPǌϨUǟ5U֜ѲRҢ˘?/ΡЌrѻ/MćΟ?M/n « Recordata est 
Jerusalem »۩Ӥ 2 ׆ӭ۪ " « Sordes ejus »۩Ӥ 4 ׆ӭ۪h".n/V « Peccatum 








Ä¨ºÀ ª¼{ Áv¼ÄÁ §¾Ä¼ 














km"¢»UĿǒƪژ Antiphonaire fͥϫ=o"Ծʙ 1737 ʙR+ͻՈƁ΁חΡRԘ











ƄƂſRsUe}mQEw Joseph Michel (1688ʙ-1736ʙ)
                                            





 ˂U 20ΟU¼ÀÃÃ§¼258V"̂Ċؽm « °½Ä½Miserere »OŇR۱
KUΟژO?M 1735 ʙRŘњ=oG#1732 ʙRѰəҼ̴ǾU´«¼ۻ°¶Ä
UϕٸRöǈ=oG½ÀƳͭÁ|½u¼ Louis-Guy Guérapin de Vauréal
۩1687-1760۪Rѫǂ=oM/n#°z¼U¼ÀVv¸ÀNƖŦ=o"¢»O



















                                            
257 J.R. Anthony, «Michel, Joseph» in Dictionnaire de la musique en France aux XVIIe et XVIIIe siècles
(Paris : Fayrad, 1992) /S. Gaudelus, op. cit., p.204. 
258 J. Michel, Recueil de XX Leçons de Jérémie à une, deux, et trois voix à symphonie, et sans symphonie 
avec un Miserere dédié à Monseigneur de Vaureal, Evêque de Rennes et Grand Me. de la 
Chapelle-musique du Roy compose par Mr. Michel, Chanoine et Me de Musique du Roy en sa Ste. 
Chapelle de Dijion. 1735 
259 Ibid. : « Monseigneur, L’aprobation que Votre Grandeur a bien voulu donner aux différents Motets, 
que J’ay eu l’honneur de faire chanter devant le Roy, (qui par une bonté particulière en a témoigné sa 
Satisfaction)… » 
260 Ibid., « A Monseigneur de Vaureal » : « …, ce Recüeil de Leçons de Jeremie, que j’ay Composé 








NO TITRE EFFECTIF TONALITÉ TRANSPOSITION 
1 Premiere leçon de Jeremie du Pr 
Jour 
hd ; bc ré mineur  
2 Autre Pre Leçon du Pr Jour bd ; bc fa majeur  
3 Autre Pre Leçon du Pr Jour b ; bc sol mineur  
4 II Leçon du Ir Jour à voix seule d ; bc la majeur  
5 Autre seconde Leçon du Pr Jour bt ou bd ; bc sol mineur  
6 3e Leçon du Ir Jour à voix seule hc ; vn ou fl ; bc fa majeur bd ; vlc ; bc / ut 
majeur 
7 Autre IIIe Leçon du Premier Jour à 
voix seule avec deux dessus de 
violons 
hd ; 2 vn(s) ; bc si mineur  
8 Ire Leçon du second Jour à voix 
seule 
bd ; bc sol mineur  
9 Autre Ire Leçon du II Jour à deux 
voix 
hc et t ; bc si mineur 2d(s) ; bc / si 
mineur 
10 II Leçon du II Jour à voix seule bd ; bc la mineur bt ; bc / sol mineur 
11 Autre III Leçon du II Jour à III 
voix 
2d(s) et b ; bc sol majeur  
12 3e Leçon du second Jour à voix 
seule avec un dessus de violon 
ht ; vn ; bc ré mineur d ; vn ; bc / ut 
mineur 
13 Autre 3e Leçon du second Jour à 
voix seule avec un violoncelle et 
basson, ou deux violons 
hd ; vlc et bn ; bc /  
hd ; 2vn(s) ; bc 
ut majeur  
                                                                                                                                
pathétiques, pour la plus grande Comodité des différentes voix, tant des Chapitres, que des Communautés 
Religeuses ; Ce qu’aucun autheur n’a pratiqué de la sorte. » 
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14 IIIeme Leçon du IIeme Jour à voix 
seule avec deux dessus de violons 
bd ; 2vn(s) ; bc sol mineur  
15 Pre Leçon du 3e Jour à voix seule bd ; bc ut mineur  
16 Autre Pre Leçon du 3e Jour à deux 
voix égalles. 
2d(s) ou 2t(s) ; bc la mineur  
17 2e Leçon du 3e Jour à voix seule hd ; bc ut majeur  
18 Autre 2eme Leçon du dernier Jour 
à trois voix 
2d(s) et b ; bc sol majeur  
19 Troisieme Leçon du III Jour à voix 
seule avec un dessus de violon, ou 
flutes 
bd ; vn (ou fl) ; bc mi mineur  
20 Autre IIIe Leçon du IIIe Jour à 
voix seule avec Symphonie  
b ; vn, fl, bn (ou 
vlc) ; bc 















                                            
261 Ibid., « Observations » : « …la première est que pour marquer la mesure a quatre temps je me sers du 
chiffre 4 au lieu du C simple, et du C barré qui sont des Signes obscurs que l’on devroit retrancher 
absolument. » 
262 Ibid.: « Le 2e est qu’on trouvera toujours la 6e Notte Bémolée au dessus de la Tonique, ou notte finalle, 
dans tous les modes mineurs comme en Re qui doit avoir le Si bemolé, et pareillement tous autres qui 
portent leurs tierces bemolées lors que cette susditte 6e notte ne se trouve naturellement mineure, ce qui se 
voit au mode mineur en la qui doit servir de regle pour tous les modes mineurs, comme celuy en Ut 3e 
majeure pour tous les modes majeurs.» 







 °z¼U¡UͿ˅UΡЌVџˏҖN.n#ؽʔUؽȡāڨ basse continue Uí
R" « basse-contrainte »O֜һ=oG"ؽȡāڨOVƊŢ=oM/n¡4ɅǱ?M














۩No.1۪NV" « Plorans ploravit »U׆ӭV"Ұט4ÒטUśͮǉڨǵU}v
ÄÃ¡Nüȡ=oM2m"ؼÑ"3l°À]ӏſ?"ΤˆV
R̔JM7n#EoV)iJ7mUÀ® lentN*)ŜJM coupé*O̺һ=oM
/n۩Michel-2p.335 #۪bGƶ¼ÀU « Viae Sion lugent »U׆ӭNV"Òڨ½3
                                                                                                                                
employent souvent le Bemol♭, et le Dieze pour le Becare, Il seroit bon d’établir une regle certaine que 
j’observe qui est que toutes les notes bemolées, ou Diezées immediatement a près la Clef, étant naturelles 
au modes que l’on traitte soit majeur, soit mineur, ces memes nottes étant altérées accidentellement dans 
la suite du chant ne peuvent, et ne doivent rentrer dans leurs sons naturels de ce mode que par le becare♮, 
… »   
264 J.J. Rousseau, « Basse-contrainte », in Dictionnaire de Musique par J.J. Rousseau (Paris : Veuve 
Duchesne, 1768), p.42 : « Basse-contrainte, dont le sujet ou le chant, borné à un petit nombre de Mesures 
comme quatre ou huit, recommence sans cesse, tandis que les Parties supérieures poursuivent leur chant 
et leur Harmonie, et les varient de différentes manières. Cette Basse appartient originairement aux 
Couplet de la Chaconne ; mais on ne s’y asservit plus aujourd’hui. La Basse-contrainte descendant 
diatoniquement ou chromatiquement et avec lenteur de la Tonique ou de la Dominante dans les Tons 
mineurs, est admirable pour les morceaux pathétiques. Ces retours fréquens et périodiques affectent 
insensiblement l’ame, et la disposent à la langueur et à la tristesse. On en voit des exemples dans 






4" « lentement »" « gracieusement » "« legèrement »" « modérément »QP
¸ÀϷUΟŅĄR33nÀ®֜һ۩֜˰ֻƲ۪UíR"¡Rɩ?MVйȡɖͽU
GeUͼЌ4̺һ=oM2m"Ϳ˅kmf¡Ã¢Ä4ΟŅĄUڝǪϽrЃɒ?M/




















/MUׅכ Essai sur la troisième mode,V"ٸҰטO/0טˡrŁΧAnGeUϖכ
N.n265 #§ºÀÁv¼4;UփćR2/MӤ 3 U³ÄUɅǱr͕؆?G;ON"
˂V¼ÄrǅͼR"Ä¼ Serre de GenèveO+²¼¶Ä¼,Uv½ÄN.
JG½w¼Ӂљ abbé Guillaume-Thomas François Raynal۩1713ʙ-1796ʙ۪r
                                            


























                                            
266 כÝRٽ?MV"La nouvelle bigarure contenant ce qu’il y a de plus onteressant dans le Mercure de 
France, et de plus curieux dans les autres journaux & feuilles périodiques, t.1 (La Haye: Pierre Gosse 
junior, 1753), p.81-83.Ɵђ# 
267 C. Chevrolet, « BLAINVILLE » in Dictionnaire de la musique en France aux XVIIe et XVIIIe siècles, 
p. 72. 
268 S. Gaudelus, op.cit., p. 195. 
269 Mercure de France, avril 1759, p.194: «M. Blainville vient de donner au Public les seconds Leçons 
de ténèbres de chaque jour de la Semaine sainte, avec accompagnement de violoncelle ou d’orgue, dédiés 
à Madame la Marquise d’Arpajon. L’Auteur s’est attaché, autant qu’il lui a été possible, à la beauté du 
chant & à la vérité de l’expression, à varier les morceaux, & à les render favorable à la voix, sans qu’on 
ait à se plaindre de la difficulté, ni de la longueur. On les trouve aux adresse ordinaires.» 
270 S. Gaudelus, op. cit., p.195. 
271 Luyne, 12 avril 1751 : «Hier et aujourd’hui, il y a eu chez Mme de Pompadour une espèce de concert 





























                                            
272 Ch.-H. Blainville, Les secondes leçons de Ténèbres de chaque jour de la Semaine sainte. / Dediées A 
Madame la Marquise d’Harpajon. « Avertissement : Comme la Musique Latine demande plus de force et 
plus d’ame que le Chant François ; pour supléer à la foiblesse de ma composition, et aprocher s’il est 
possible par l’action du chant, du sublime du prophête Jeremie : je me suis attaché à marquer non 
seulement les vrays mouvements, mais même le caractere, le Sentiment particulier qui domine dans 
chaque morceau, les nuances du fort au foible de la Voix les differences dans le ton de dire, soit plus doux, 
ou plus marqué, plus vehement ou plus flexible, et même encor les agrements en general. Ce ne sont pas 
les Maitres que je prie d’y faire attention ; mais les personnes encore trop peu expérimentées dans l’Art 
du chant, pour en pressentir d’elles mêmes les délicatesses. Ce gout dexpression, dont j’avoüe que je n’ay 
pas reussi à les bien developper, au moins j’y ay fait tous mes efforts. » 
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QJM/n#Ċ1W"Ä¨ºÀV 1716 ʙO 1717 ʙRŘњ=oG+ºÁÀȡЌ





















Vau  ©ٸט Facilement 
Et egresseus est ۩Ӥ۱׆ӭ  ۪ ©ٸט Majestueusement 
Zain  ©ٸטҰט۩DNԌϪ۪ - 
Recordata est ۩Ӥ 2׆ӭ۪ Ұט]ٸט Grave 
Heth  ©ٸט Gay 
                                            
273 L’art de toucher le clavecin par Monsieur Couperin organiste du Roy, etc. dédié à Sa Majesté (Paris : 
Foucault/l’Autheur, 1716 et 1717) 
274 Premier livre de pieces pour la flute-traversière, et autres instruments avec la basse, dédiées au Roy. 
Par Mr Hotteterre le Romain, Flûte de la Chambre du Roy oeuvre second, Nouvelle edition. Gravée sur 
l’imprimé et augmentée de plusieurs agréments, et d’une demonstrationde la manière qu’ils se doivent 
faire; Ensemble une basse adjoutée aux pieces à deux flutes page 38 et 40 (Paris: Foucault, 1715). 
275 Pièces pour la flûte traversière, et autres instruments avec la basse-continue, Par M. 
Hotteterre-le-Romain, Flûte de la Chambre du Roy dédiées au Roy. Livre premier œuvres secondes 
(Paris : Ch. Ballard, 1708). 
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Peccatum peccavit۩Ӥ 3׆ӭ  ۪ ©ٸט ٸטwҰטҰט Grave 
Teth  Ұט]ٸט Léger 
Sordes ejus۩Ӥ 4׆ӭ۪  ©ٸטȓ¾ٸט]ٸט Lent 
Jerusalem۩ΤԌ׆ӭ۪  ©ٸט Aisément et de goût 

ՈٮΞ΁۩Ӥ  ΁۪Ӥ  ¼À
 ט À®۩֜˰ֻ۪Ʋ 
Lamed   Ұט  
Matribus suis۩Ӥ۱׆ӭ۪ Ұט Moelleusement 
Mem  Ұטȓ¾ٸט Gay 
Cui compara۩Ӥ 2׆ӭ۪ ȓ¾ٸט D’un ton ferme 
Nun  Ұט۩DNԌϪ۪ Léger 
Prophetae tui۩Ӥ 3׆ӭ۪ Ұט avec aisance et agrément 
Samech  Ұט animé 
Plauserunt perte۩Ӥ 4׆ӭ۪ Ұט Gay 
Jerusalem۩ΤԌ׆ӭ۪ Ұט D’un ton touchant et tres lent 

ՈǯΞ΁۩Ӥ  ΁۪Ӥ  ¼À
 ט À®۩֜˰ֻ۪Ʋ
Aleph   Ұט Léger 
Quomodo obscuratum۩Ӥ۱׆ӭ  ۪  Ұט Majestueusement 
Beth   ٸט Gay 
Filii Sion۩Ӥ 2׆ӭ۪  ٸטٸט ٸט Léger et sans trop de voix 
Ghimel :ۺ wҰט Léger 
Sed et lamiae۩Ӥ 3׆ӭ۪ wҰט ٸטwҰט Louré et aisement 
Daleth :ۺ  ٸט vif et marqué 
Adhaesit lingua۩Ӥ 4׆ӭ۪  ٸט Léger animé et marqué 
He  ٸט Sans presser 
Qui vescebatur۩Ӥ 5׆ӭ۪ ٸט De gout et aisement 
Vau   ٸט Léger 
Et major effect۩Ӥ 6׆ӭ۪  ٸט vivement et d’un ton assuré 







V" « Aleph »OӤ۱׆ӭ « Quomodo obscuatum »V/Bof ҰטNćΟ=oM/n
4"À®ֻƲV « Léger »۩ء˚Q۪O « Majestueusement »۩Ɲ3R۪Oˡω4Ņ






 Ӥ۱ǵV"Ä{Àǵ۩{À۪Á|~»ÄN.n#« Frangeret »r 16
śڨӣUÁ|~»ÄNćΟ?M/n4"»¶VEor)16 śڨӣNUŔb@




һ?M/n(Blainville-3339)#bG"« non coeperunt »V"bB 1ǦҠV"ŅڨڐË
ځڨǵUÁ|~»Ä4 3ǦԱmز=on4"EUËځڨǵV 2ʣBKËmM7n#2
ʣҠUֵւUԱmز?V"1ǦҠOV҇Qn»±NŅڨڐËځڨǵr 2Ǧ"2ʣBK
ËmQ4l « vivement »N"3 ǦҠUֵւUԱmز?NV"ˠрRÀ®rցO?










                                            






« précipitez »U̺һ4.n#ՈٮΞ΁Ӥ 2 ¼À  : « exhalarent» (Blainville-5
p.339) ;  « universae » (Blainville-6p.340) ; ՈǯΞ΁Ӥ 2 ¼Àۺ « dispersi » 
(Blainville-7p.340 )N.n# 
















ÀUϰ La mort de Didon »UӤ 2{Ä¼)Tirans de l’Empire de l’onde*۩֣ŜJG{





UԱmز?f_OsPQ7"u¼¦tª١śfΤԌ׆ӭ « Jerusalem »fŇRӲԆ
QΟî9N.n#טR2/MfŏڊV?M/Q/#?3?Q4l"Àºr֜Ř
AnͼЌO?M"˂4͕һ?GʺʸU֜һ"йȡ]U̺һ".n/VÀ®ֻƲh֜˰
                                            





















î5¼ÀÃÃ§¼ Quomodo sedet sola, leçon de ténèbres, avec un répons 





ւ « Incipit »fҤ3oM/n(Rousseau-2p.342)# 

                                            
278 Manuscrits Orginaux de la Musique de J.J. Rousseau trouvés après sa mort parmi Ses papiers, et 
déposée à la Bibliotheque du Roi le dix avril 1781. BnF. [Rés. Vm7. 667. : « Ces manuscrits originaux 
dont tous écrits de la main de M Rousseau et les mêmes qu’on voyoit chès lui sur Son Clavecin …A^M
¼ÄϻU̙NΡ3oG;ol}»¼U̙ӕףO˂UդɊUºÁÀUÊR֫loG̙
ӕף… »  
279 S. Gaudelus, op. cit., p.197. 
280 J.- P. C. Montagnier, « Les motets de Jean-Jacques Rousseau » in Revus de musicologie, vol. 86 
(2000), p.132.  
281 Œuvres de J.J.ROUSSEAU Tome XIII. écrits sur la Musique (Paris : E.A. Lequien, 1821), p.52kZ
Œuvres complètes de J.J. ROUSSEAU Tome XXI (Bruxelles : Th. Lejeune,1828), p.19. 
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 ¼ÄVw»uڨϕUˀڪ"џR¾Ã¹²» Nicolo Jommelli۩1714ʙ-1774
ʙ۪UˀڪrƦ9M/n4"¹²»U+ՈϾΞ΁UڱֵՄ{½°uUǌϨ Le 






Ã~Ä®Ãu»u« Plorans ploravit »ۺLargo
½vÄÁ|Ã « Migravit Judas »
ɰu»u« Viae Sion lugent » :Largetto½vÄÁ|Ã« amaritudiae 
facti sunt »
Ã~Ä®Ãu»u۬Ä« Jerusalem, Convertere » : Andante 
OQJM2m"~ÀÄUϘؿR٧þ?M/n# 

 ³À{V"¼ÄU¼ÀÃÃ§¼R)ʽʱUտղ embryon de forme 
sonate*rҸ׍?M/n#







                                            
282 Ibid.,p. 134. ³À{V"¼Ä4őףr?GćǍUw»uèćΟɜO?M" Hasse
۩®»ЕN.n4wè "۪ÁvÀ Vinci"«½Ä Perez"»¼ Rinaldo"¼¥
Galuppi"¹²» Jommelli"xºÀ Durante"«¼½Ä Pergolesir̼:M/n# 
283 Ibid.,p. 134. 
284 ¹²»UǌϨV"Ӥ۱Ο¨º۱ȑ"Ӥ 2Ο¨ºOu¼U¶}"Ӥ 3Οu¼
۱ȑNΡ3oM2m"üȡ4}ÄºN.n#ڥʔR̠ʉҖQu»uO¶}NΡ3oM
2m"½vÄÁ|VɅǱ?Q/#¹²»U;UćǍV¦ºÀNfйȡ=o"ÅɒU
̏ŵrƤeGk0N.n#S. Gaudelus., op. cit., p.198. 
285 S. Gaudelus, op. cit., p.197-198. 
286 J.- P. C. Montagnier, op. cit., p.136. 















ƄƅſmQEw}NxY]Michel Corrette (1707ʙ-1795ʙ)289 
 ½V 1707 ʙ 4 Υ 10 ΁"¼ÄuÀRѸbon4"˂Vյ/0I3l¢»]ӏ
m"˂U´»uŅիr¢»NӰ7#1726 ʙ"ʁUÀۻ¯½Äͭù
Sainte-MadeleineU}¼UÀÄ¼RȞͬAn4"1726ʙ3l 1789ʙU
ڧǈUΒbNʁUՈ¯»uͭù Ste-Marie-en-la-Cité"1737 ʙ3l 1749 ʙRV
Grand Prieur de France"1750-1758ʙRVÀÀ¿ÄؽmUw{ùU}
¼rϯöAn#˂ V´»uUŠΫRV"G7=sU{Ä¼OÁ|ÄÁv¼
rɒΫ֫ίʍ Foires UųȂUGeRćΟ?G#џR 1732 ʙ"Àۻ¾ºÀ








                                            
288 Ibid., p.136. 
289 ½U¼ÀÃÃ§¼Rٽ?MV"½UҲәՄ´¦½RknĿ֕Ҳә
Y. Jaffrès, « Les III Leçons de Ténèbres de Michel Corrette », in Recherches sur la musique française 








Qʐ Le Parfait Maître à chanter,۩1758ʙŘњ۪Oڹ=oG#  
  ʼΒ"ΦƷQΟUԣΟr֕0UVΕؽN.m".n˻ǅćΟՄRɩAnӎ׾U˻ǅ
fƾboM/G4"EUĊRиoB"˂fԣΟf֕JG#Ņ۸ʌU+¢¼Uϕ











Ħ=oM/G#?3?¼ÄuÀUÀۻ¯¼Äͭù St Maclou U}¼"
´Àۻ¼wۻ¶ºÀ Jean-Louis DuranRkm"Ņ7UīюRҒ֫=o"ѲǱ"¼Ä
uÀUʍӝǫΡۋR̖։=oM/n# 





                                            
290 Y. Jaffrès, op.cit., p.79. 
291 ۱ +۪}¼Àüȡî5۱ȑUGeU³Motets pour voix seule avec accompagnement de 
l’orgue,۩1775ʙŘњ۪۲ +۪III Leçons de Ténèbres à voix seule avec l’accompagnement de 
l’Orgue, pour la première de chaque jour, le mercredi, le jeudi, et le vendredi saintsՈϾ"ά"
ٮΞ΁ƴ΁UӤ۱¼ÀUGeU"}¼Àüȡî5۱ȑUGeU۳KU¼ÀÃÃ§
¼,۩1784ʙŘњ۪۳ +۪֧ͰU{½Át}Àî5U½O°Ã¼Á±Ã²Ã¦t
rƾdӤ۱³ژ 1er Livre de Motets contenant le Credo avec plusieurs Elévations et 
Domine salvum me fac,۩1785 ʙŘњ۪۴ +۪}¼Àüȡî5 2 ȑUGeU۴KU°Ο




















 טˡ ÅզAnͿЌ ˡω 
ՈϾΞ΁ Ұט Ӥ 2ͭùͿЌ۩£®»u۪ ˯?c"УŨ= 
ՈάΞ΁ ¬Ұט Ӥ 4ͭùͿЌ۩£®¦»u۪ Ӂӌˡ 








                                            
292 ´¦½V"¼ÄO§ºÀÁv¼rĊR̼:"½U;U̧٘V 18ÎӾήUɖؐĳ
ƺUYOKrӝׁ?M/nH9N.m"¦ºÀǭŌUͭùÛĊUȗϚˡrՃ̄?Q9oW
/9Q/Oش^M/n#Y. Jaffrès, op. cit., p.84 
293 Ibid., p.85. 
294 Ibid., p.98. 
295 Ibid., p.85-86. 






























ӭ « Jerusalem »NVٸט4ѻ/lo"uÀÀNΟ4Ŭك?M֕5";UΟŅĄ
U٫ն?/˽@3lÅȓ?M/n#;Uk0R"½VΤԌ׆ӭrÒטUҰטN
                                            
297 Ibid t.,p.99 
298 Ibid., p.86,  
299 Ibid., p.86. 







Ы 4ʣ lamentatio p.2, 7-8 mes. 
 Quomodo۩2ǦҠ۪ p.2, 5e sys. 
 Non est p.3, 6e sys. 
 capite p.7, 3e sys. 
Ы 5ʣ tributo p.3, 2e sys. 
 apprehenderunt p.5, 4e et 5e sys. 
 persecutores p.5, 5e sys. 
Ы۷ʣ Jeremiae prophetae p.2 
 gementes p.6, 6e sys. 
 tribulatis ante p.7, dernier mes. 
ƏڨڐËځ Plorans, prolavit p.3, 4e sys. et p.4, 10 mes.۩Ŭȡ"ˆȡU
¡۪ 
 




 ¦z¼¯ÄUĉѻV" « facta est »۩p.3, 9 mes. U۪ « est »ÊR.m" « sub tributo »





ՈάΞ΁UӤ 2¼À  
 ÒטV¬ҰטN.m"°ÀU¾ҰטOٽēטUҰטRӏטAnñȖV"ŅĄ
4_`;UטNك֕?M/7302# 
                                            
301 Ibid., p.88. 
302 Ibid., p.89. 
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 « Defecerunt prae lacrymis oculi mei » (p.13,5e-7e sys.)V"ƏڨڐËځ"ЫڨӑŇR"
ȑϕ¢Ä2kZ¡Nfѻ/loM/nӪ̖N.m"½V;U١śNџR˯?
cUęتЌrژÑ?Mѻ/M/n#  « defecerunt »3lU׆ӭU¨½»¶ÄU¡
"  « lacrymis »UͿ˅ºwÀ"  « oculi mei »UͿ˅O¡VƏڨڐËځN.








 f0ÅKV"ΤԌ׆ӭ « Jerusalem »UÃ~Ä®ʽʱ#A U١śV¬ٸט"B V¬





 bG"« sederunt in terra »U׆ӭŅĄU}vÄÃ¡RĉqoM/n 1̮




 }«ºU~ÀtV;UՈάΞ΁UӤ 2¼ÀNV"2~̖Nѻ/loM/n# 
۱ p۪.11, 4e sys. 16śڨӣUؾ/À®NԞʹ˽rۚeGˆ"uÄ¸NÀ®rԤ
e"Ψ$OϨ/Ŝn(Correte-7p.348)# 
                                            
303 Ibid., p.89. 
304 Ibid., p.89. 
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 bBŬU 2 ΟUΟUٸ=۩7-8 «Ä۪OϹآ?Mș57҇QnUV"3 ΟҠUٸ





 ڨϕֻƲRٽ?MV"ĿU 2 ΟRV֫loQ/֜һ4.n#  « Affetuoso »
O « Spirituoso »O/0֜˰ֻƲ4ĉѻ=oM/n#;UÀ®ֻƲUĉѻrѳѽR
´¦½V";UćǍ4)Ռ֔Rɩ?M"Ήl3RkmȪ˻ҖQہоUͻ?/ѣ˿r֜











                                            
305 Ibid, p.91. 





















 Ӥ 3 UџˏV";UՈٮΞ΁U¼ÀRf"ՈάΞ΁U¼ÀƶϚ"ΤԌ׆




9nԏZ une conclusion dans l’esprit d’un bouquet final309*UϚҢrǂ?M/n#;
U١śUטˡV"A۩2kZ A’۪4 ٸט"B4wҰטNϘ̏=o"ƏڨڐËځ۩p.29, 
1er sys., 4 mes. –2e sys., 3 mes. "۪®»U 6ʣ"bGÊ֕ڨڐ4֧Ͱ֫lo"~À
tNV 2ʣ¦z¼¯Ärѻ/"Ϩ̙RդѽQƘէOȑrΤșڂRѸ3AϠùrÍ1
M2m"w°NƖ׫ҖRԢe̷lo"É΁ټU¼ÀUΤˆrۈn
(Corrette-9.1O 9.2p.349, 350)# 
 
                                            
307 Ibid., p.91. 
308 Ibid., p.91. 
309 Ibid., p.94. 
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 ΤԌ׆ӭ « Jerusalem »ñȖNfƏڨڐ"ЫڨӑŇRȗ/OVֵ1Q/4ĨǱN.n#

























                                            
310 Y. Jaffres, op. cit., p.96. 
311 Jean-Laurent Lecerf de La Viéville de Freneuse, Comparaison de la musique italienne et de la 
musique française (Bruxelles : Foppens, 1706), p.188. 











François Giroust۩1738 ʙ-1799 ʙ۪4˂UˆöO?MEUϕٸUʤRɲö?Gړ"
}v³ÀU؊،VÅ΂ؼŜon#1773 ʙRV"}v³À4ϕٸUՍƁrه֕?M















                                            
313 J. Mongrédien, « Haudimont » in Dictionnaire de la musique aux XVIIe et XVIIIe siècles (Paris : 
Fayard, 1992), p.338. 
314 Ibid., p.338.³À½vuÀV"}v³À4 1765ʙRՈwÀͭùUϕٸN.JG;
O3l"1750ʙñŬUѸboN.nO͎ɒ?M/n# 
315 S. Gaudelus, op.cit., p. 200. 
316 Ibid., p. 200. 
317 J.- M. d’Haudimont, Par Mr l’abbé D’Haudimont, Leçons de Jeremie pour les Ténèbres des trois 
jours de la Semaine Sainte ( Selon l’usage Parisien) et Par Mr l’abbé D’Haudimont, Leçons de Ténèbres 
pour les trois jours, selon l’usage Romain. BnF, [Ms. 9893 (3).  
318 Joseph Meunier d’Haudimont, Lamentatines Jeremia propheta in hebdomada sancta, …juxta usus 
romanos ac parisienses ad officium nocturnum decantanda autore abbate d’Haudimont in ecclesia SS. 
Innocentium ac Ste-Jacobi prope Pari 1780 . BnF, [Ms. 9893 (4). 
319 S. Gaudelus, op.cit., p. 200. 
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 ¾Ä¯ŊҼRˉJGw¼V")ɠɞȨɈφOͭՑͽֽUGeRćΟ=oG




Titre  Voix Tonalité 
ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪UӤ۱¼À x¶۱ȑ wҰט 
ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪UӤ 2¼À x¶۱ȑ wҰט 
ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪UӤ 3¼À x¶ 2ȑ Ұט 
ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪UӤ۱¼À x¶۱ȑ ȓ¾ٸט 
ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪UӤ 2¼À x¶۱ȑ Ұט 
ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪UӤ 3¼À x¶ 2ȑ wҰט 
ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪UӤ۱¼À x¶۱ȑ ¾Ұט 
ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪UӤ 2¼À x¶۱ȑ Ұט 








  f0ÅͼU¢»ÛĊRˉJGњNV"ȑUԣ̏R2/MȗϚˡ4֫lon# 
 





ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪UӤ 2¼À x¶۱ȑ wҰט 
ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪UӤ 3¼À x¶۱ȑO¡۱ȑ Ұט 
ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪UӤ۱¼À x¶۱ȑOw·۱ȑ wҰט 
                                            
320 »¶V";UϕǢr¡ÃxÃÁv}¾ÀOՃ1M/n#S. Gaudelus, op.cit., p. 200. 
321 J.-M. d’Haudimont, op. cit., fol.57: « Ces neufs leçons de Jérémie sont avec accompagnement de 
basse et ells ont été composées pour les couvents et maison d’éducation. On peut aussi les accompagner 
de l’orgue.» 
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ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪UӤ 2¼À ¡۱ȑ ٸט 
ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪UӤ 3¼À }ÄۻÀ¼۱ȑO¡۱ȑ ȓ¾ٸט 
ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪UӤ۱¼À x¶۱ȑ Ұט 
ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪UӤ 2¼À }ÄۻÀ¼۱ȑ ¾Ұט 










;UͭùRV"ƵǒRƍśQڨϕڏ4.JG#EoV¢Ä¶ 6 Ʒ"}ÄۻÀ¼ 2










                                            
322 S. Gaudelus, op. cit., p.201. 
323 Ibid., p.201. 
324 F.-J. Fétis, « Haudimont (l’abbé Joseph Meunier D’) », Biographie universelle des Musiciens et 
bibliographie générale de la Musique. Par J.F.Fétis, maître de chapelle du Roi des eglises et directeur 
conservatoire de Bruxelles (Bruxelles : Meline et cans et compagnie, 1839), t.5, p. 72-73. : « Il y eut alors 
dans celle-ci musique fondée au chœur, et composée de six pages, de deux hautes-contres, de trois tenors, 




2lB"ÊֻUʲѻVĘڷN5nfUOšͺAn#J. Mongrédien, « Haudimont » in Dictionnaire de 
































 ŅĄҖRֵւUԱmز?VɱQ/4"ɂRkJMϨqoG 2Ο۩Ӥ۱΁Ӥ 2¼
                                            
326 S. Gaudelus, op. cit., p. 200. 
327 Ibid., p.201.֜ԃË١RVϣUk0Rֻأ=o/M/n# « Suit le Ir Leçon du Ir jour Quomodo 











ƅſwC  !93wC  ē1dv0!$<ğË¶Ƈľî   
 ѲɅćǍrΒټؠRЈJGș5QЖoUÑNϖֱ?McnO"ñËUщ4Ήl3RQ
JG# 
 Ӥ۱RV" « Incipit »U١śUΡЌOϚʱUȓƈ4ֱɤN5n;ON.n#¦ºÀ
UǌϨUV"¾Ä¯UEoOϹ^֢ۈҖQ֪Ԇ4îŶ=oM/n4"¦ºÀU








ćΟɜ  « incipit »rƾd¼À טˡ  lettre įՃ 
ºÀªÄ¼  ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט   Rés 585 
 ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט    
 ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט   Rés 588 
 ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À ©ٸט    
´¼¢Àv{ ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À  ٸט   H.91 
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À ٸט   H.95 
 ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט   H.96 
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 ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪Ӥ۱¼À  ٸט   H.102 
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט   H.103 
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À ٸט   H.110 
 ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט   H.120 
 ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט   H.121 
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט   H.122 
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À ٸט   H.125 
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À  Ұט   H.137 
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À ©ٸט   H.143 
ººÀ ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À wٸט    
Ä¨ºÀ ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À ٸט    
ª¼{ Ӥ۱΁Ӥ۱¼À  ٸט    
 Ӥ 2΁Ӥ۱¼À  ٸט    
 Ӥ 3΁Ӥ۱¼À ȓ¾ٸט    
 Ӥ 3΁Ӥ 3¼À  ٸט    
Áv¼ÄÁ ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À  Ұט   Řњʙ 1719ʙ 
 ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪Ӥ۱¼À ȓ¾ٸט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À wٸט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À  Ұט    
§¾Ä¼ ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À ©ٸט   Řњʙ 1721ʙ 
 ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪Ӥ۱¼À ٸט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À ٸט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À wҰט    
°z¼ Ӥ۱΁Ӥ۱¼À۩no.۱۪ Ұט   Řњʙ 1735ʙ 
 Ӥ۱΁Ӥ۱¼À۩no.2۪ ©ٸט    
  Ӥ۱΁Ӥ۱¼À۩no.3۪ Ұט    
  Ӥ 2΁Ӥ۱¼À۩no.8۪ Ұט    
  Ӥ 2΁Ӥ۱¼À۩no.9۪ ¾Ұט    
 Ӥ 3΁Ӥ۱¼À۩no.15۪  Ұט    
  Ӥ 3΁Ӥ۱¼À۩no.16۪ wҰט    
 Ӥ 3΁Ӥ 3¼À۩no.19۪ ¬Ұט    
  Ӥ 3΁Ӥ 3¼À۩no.20۪ Ұט    
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¼Ä  ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À ȓ¾ٸט    
½  ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À Ұט   Ř њ ͎ ɒ ʙ
1784ʙ 
  ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪Ӥ۱¼À ¬Ұט   ćΟ͎ɒʙۺ 
1770ʙï 
  ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À Ұט    
}v³À ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À ¬Ұט   ćΟ͎ɒʙ : 
1780ʙ۩¢»  ۪
 ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪Ӥ۱¼À wҰט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À Ұט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À Ұט    
 ՈϾΞ΁۩Ӥ۱΁۪Ӥ۱¼À wҰט   ۩¾Ä¯۪ 
 ՈάΞ΁۩Ӥ 2΁۪Ӥ۱¼À Ұט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ۱¼À ¾Ұט    
 ՈٮΞ΁۩Ӥ 3΁۪Ӥ 3¼À  Ұט    
 
 « Incipit »UÒט4ҰטUȂƵ"EoV˒юҖRǌϨU3lVڛoM?b0#






















































Ӥ 3 ΁VíU 2 ΁OϹآAnOԣ̏֬Ϝ4ș57"Ӥ۱¼ÀRV 3 ȑOؽȡāڨ"












































































 ¼w  ÎЇËU 1630ʙRŲŝ=oGɐȁ+ÃxÃ¦ºÀ Gazette de 
France,۩ñ +ˆ,O҅A R۪Ŷ1"¼w 14ÎЇËR2/MV"1672ʙR+²
¼¶Ä¼ÃºÀMercure galant,۩ñˆ+²¼¶Ä¼,O҅A۪4Ųŝ=o"ɚ
ʭUɏͭ֕ÞU׉ԉ2kZɏͭ֕ÞR29nǭѰUÅ̼̙Ạ̊؊4ǭÑRú1lon
                                            







































NʙRÅʣ֕/"ӁUͭ1rÌαUfURAnҠҖr̹JG« mandatum » OǇWon
                                            
329 11ΒO/0ΒŨVÊֻ׽ͷNVÌΉ#;UΒŨV"A. Maral, La Chapelle royale de Versailles 




















 Г؊ʱ4ԌqnO)ΤˆUΔۊ*UۃƑN"=5_PU 13 èUײ?/ɃċGIR"
ñËUگ҆NۃÞ4ċ=on	#ϔڂbNÄƈ=oG;UĹʱUպƝ=4úqJM
                                            
330 E. Magnani, Le pauvre, le Christ et le moin : la correspondance des rôles et les cérémonies du 
mandatum à travers les coutumiers clunisiens du XIe siècle, p.6. 
۩http://halshs.archives-ouvertes.fr/docs/00/03/63/51/PDF/mandatum.pdf, submitted on 28 Sep. 2005۪ 
331 Ibid., p.6. 
332 Ŀǒƪ intretR̽boM°½Ä½4ϨqonU4̂ĊN.n#A. Maral, ibid.. p.276 
333 Nouveau Mercure galant, mai 1715, p.127-129. : ‘‘ Le Jeudi saint, le rois alla à neuf heures et demie 
du matin, accompagné de Monseigneur le dauphin, de Monsieur le duc d’Orléans, et de tous les princes, 
dans la salle des gardes, où l’on avoit dressé une chaire pour le prédicateur. Il y trouva treize petits 
enfants, avec un grand linge qui leur pendoit au col, Monsieur le cardinal de Rohan, grand aumônier, en 
habit pontificaux. La cène fut prêchée par Monsieur l’abbé Foissard dont le sermon fut très applaudi, 
surtout le compliment qu’il fit à Sa Majesté, qui convenoit fort à la cérémonie du jour et à ce qu’il venoit 
de prêcher,…À la fin du sermon, Monsieur le cardinal monta en chaire, ayant la mitre sur la tête et la 
crosse à la main. Les chantres commencèrent d’entonner l’antianne Intret. Monsieur le grand aumônier, 
ayant dit les oraisons accoutumées, donna l’absoute et le roi alla incontinent laver les pieds des apôtres ; 
ayant versé de l’eau dessus et essuyé avec un linge, il les leur baisa.  
334 Nouveau Mercure galant, mai 1715, p. 129-133 : « …on servit les pauvre dans cet ordre. M. 
Desgranges, Maistre des Ceremonies, precedé d’un Huissier, suivy de M. le Marquis de Dreux, Grand 
Maistre des Ceremonies, de 3 Maistres d’Hôtel chacun avec leur Bâton de Commandement, de M. le 
Marquis de Livry, Premier Maistre d’Hôtel, qui portoit aussi son Batôn, de M. le Duc, grand Maistre de la 
Maison du Roy, portant un Bâton parsemé de fleurs de lys d’or avec une Couronne d’or au bout. Ils 
marchoient les premiers, & en passante devant S.M. faisoient une reverence ; ensuite venoit M. le 























 Ҏґ=qmV"ƜŪO?M « Bon jour338 »OǇWonɏͭÊU٫֪QӀӂ΁R֕qo
G#§¾Marc BlochRkoW"Τfȗ/ȂƵV 1698ʙUՈڡځգӂRVÅ΁N
                                                                                                                                
d’Orleans portant un plat de même sur lequel estoit une cruche pleine de vin avec une coupe par dessus, 
le tout de bois ; M. le Comte de Charollois, M. le Prince de Conty, M. le Prince de Dombes, M. le Comte 
d’Eu, & M. le Comte de Toulouse portant chacun un plat de poisson, de legumes, de confitures, ou de 
fruits… » 
335 ̺͙ύV bâton de commandementO/0fUN"ϝȺU׫ˏN.m"Ƴð١Röǈ=oGɐ
ķRÍ1loG# 
336 Nouveau Mercure Galant, mai 1715, p.131-132 : « …suivis du grand Echanson, du grand Pannetier, 
& des Gentilshommes servans qui faisoient en tout treize qui portoient aussi de plats du bois ornez de 
fleurs. En arrivant devant S.M. ils faisoient une reverence en luy presentant le plat que le Roy donnoit en 
même tems aux pauvres. Cette ceremonie commença jusqu’à 13. fois dans le même ordre, parce qu’on 
sert 13 plats à chaque pauvre qui estoient treize. » 
337 ;UĹʱRK/MV"¯¼Ã§¾+ѰUȟ،,âÊБҀÃЬٛΈԹŇֿ"θçۺřϾ
Ρ̕"1998ʙrƟђ#ëבƜփV M. Bloch, Les rois thaumaturges, (1st  ed., Strasbourg, 1924) Paris : 
































                                            
339 Ibid., p.405. 
340 Mercure galant, avril 1689, p.85 : « Le Samedy saint, le roy fit ses dévotion et toucha huit cens 
malades qui remplissoient deux Galeries de Versailles. » 
341 Mercure galant.,avril 1683,p.321  
342 M. Bloch, op. cit., p.315. : « Les traits essentiels du rite n’ont pas changé depuis le moyen âge : 
contanct de la main nue effleurant les plais ou tumeurs, puis signe de croix. » 
343 Mercure Galant, avril 1689, p 85 : ‘‘Il receurent en mesme temps chacun une pièce de quinze sols, 
























avril 1685, p.273 : « Il y a toujours sermon le jour que le prince fait la Cene, et c’est la coutume de choisir 








ǥاێؙNЪж?G#C. Cessac, Marc-Antoine Charpentier, p.212. 
348 Mercure Galant, avril 1680, p.325 : « Vous sçavez que le Pere Bourdalouë Jesuite a presché devant 
Elle tout le Caresme. » 
349 Ibid., avril 1682, p.18 : « Le père Bourdaloue, jesuite, a presché tout le Caresme devant la cour. »  
350 Mercure Galant, avril 1685, p.279 : « …le Roy accompagné de toute la Maison Royale, entendit le 
Sermon de la Passion presché par le Pere Gaillard, Jésuîte,… » 
351 Ibid., mars 1687, p.351: « …Sa Majesté a entendue ce Caresme plusieurs sermons du père Gaillard, 
jésuite, dont Elle a este fort satisfaite ainsi que tout la cour… » 
352 Ibid., mars 1690, p.329: « Il a souvent oüy les Predications du Pere Gaillard Jesuite, dont la Cour a 
este tres-satisfaite. » 
353 Ibid., avril 1707, p.376: « …le Vendredy saint, S.M. passa toute la journée dans sa chapelle, soit pour 
























;ORQn358#1665ʙU+{ÃxÃºÃ¦ºÀ Etats de la France,RVñË
                                            
354 Ibid., avril 1688, p.311 « Quoy que l’office soit très long en ce temps-là, ce prince a assisté 
généralement presque à toutes les fonctions de l’Eglise et a entendu le sermon de la Passion du père 
Soanen, qui a presché pendant tout le Carême à Versailles. Sa Majesté en fut si contente, qu’Elle dit tout 
haut, qu’Elle venoit d’entendre un beau Sermon. » 
355 Ibid., mars 1690, p.329 « Le sermon de la Cêne fut presché par M. l’abbé d’Arnoye,[…]et qui s’est 
distingué par le prix qu’il a remportez et par plusieurs sermons qui ont receu beaucoup 
d’applaudissements. » 
356 S.Gaudelus, op.cit., p.85 
357 Ibid., avril 1691, p.146 « Je satisfray avec plaisir à la curiosité que vous avez touchant les 
Predicateurs qui ont rempli ce Carême les meilleurs Chaire de Paris. …Je vous diray seulement que j’ay 
entendu donner de grandes loüanges au Pere Soanen, au Pere Hubert, tous les deux de l’Oratoire; à Dom 
Jerosme, Feüillant; au Pere Chaussemer, Jacobin, à Mrs les Abbéz Boileau, Riqueti & Anselme; au Pere 
Gaillard, Jésuite, & au Pere de la Ruë, aussi Jesuite, qui distingue, mesme parmy ceux qui se sont le plus 
distingue, en s”attirant l’applaudissement d’une infinite de personne qui ont este en foule l’entendre à S. 
Roch. 















3lBֳΉ=oM/Q/#?3?¼w 15 ÎЇËU 1724 ʙRŘњ=oG+¾Ä¯O¢
»UՈƁ΁חΡ2kZ°ŊΡRЈJGѰəѻUՈقټUՈƁ L’office de la Semaine 














                                                                                                                                
rƟђU;O# 
359 États de la France 1665, p.104 : « Elle se joint dans les Grandes Cérémonies à la Musique de la 
Chambre, comme au Sacre & au Mariage du Roy, à la Cérémonie des Chevaliers, aux Pompes funêbres ; 
aux Ténêbres ; & elle tient toujours le côté de l’Epître. ». 
360 Gazette 1651, p.380. 
361 L’office de la Semaine sainte, à l’usage de la Maison du Roi, conformément aux Bréviaires & Messels 
Romain & Parisien (Paris : Jacques Collombart, 1724).  
 163 
rϒָ?G#+²¼¶Ä¼,O+,3lUņʱUֻٲ"À¸Äďј Philippe 
de Courcillon, marquis de Dangeau 3622kZ»¶wÄņј Charles-Philippe 







 ǭѰV"ؽʔUՈƁR2/MVڐÊUǭѰʑNՈƁRƟşAn4")Ɲ3Q΁ jours 
solennels*OֵqonșӀӂ΁RV"ڐËRځm"ŌڅNՈƁrՌ/G366#Eorʼ
ΒUè$V")Ҽ̴ǾrËmn descendre la chapelle*.n/V)ڐËRËmn




















365 A. Maral, La Chapelle royale de Versailles sous Louis XIV (Sprimont : Mardaga, 2002). Ӥ 2њֶͥ
њ V 2010ʙRŘњ=oM/n# 
366 Ibid., p.112. 
367 Ibid., p.113. 
368 ίӞU۳۳R׉ش# 
369 A. Maral, op. cit., p.160 
370 Frère Bêches, BnF Rés F 1661, 98 : « Le Jeudi saint et le Vendredi saint, […]Messieurs les 
basses-contres, ainsi que touttes les basses-tailles de la Musique[…] ne vont point ces deux jours-là à la 
 164 
 ?3?Q4l"¯ º¼Rkn;olUֳ֫V")¼w 14ÎЇËUÁz¼w·ɚNU
ϚɃ*Kbm"1682ʙñځRK/MU͔őN.m"¼w 14ÎְͨٻȴU 1661ʙ3l
Áz¼w·ɚ]UɚʭUΤԌҖQӏſbN"2kZ¼w 15ÎЇËRٽ?MUϚɃN




















                                                                                                                                
procession. Ils restent dans la tribune avec leurs cierges alumée à chanter le plain-chant. » 
371 A.Maral, op. cit., p.161. 
372 ibid., p.161. 
373 «ºÀV"ڨϕйȡUQ/١śRK/M"ƓͿՈϨNŊҼ4ك֕?M/7Oش^M/n#Pierre 
Perrin, Cantica pro capella regis, « préface ». 
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Ŋ̵ G : Gazette, M.H. : Muze historique, N.M. : Nouveau Mercure, M. : Mercure Galant, M.F. : Mercure de France 






                                            
374 A. Maral, op. cit., p.162. 
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+ 4984+ E2+ IYla`+XY+fn`mVdY>+ + IU+@UddY+ D+
+ + 4989+ J2F2+ IYla`+XY+fn`mVdY+ + IU+@UddY0+AYdWU_U`U`0+Bgbg]e+ D+
+ + 498:+ J2F2+ IYla`+XY+fn`mVdY+ + IU+@UddY0+AYdWU_U`U`0+Bgbg]e+ D+
z 47 $+ 4994+ J2F2+ IYla`+XY+fn`mVdY+ + IU+@UddY0+AYdWU_U`U`0+Bgbg]e+ D+
+  5 + 4995+ J2F2+ IYla`+XY+fn`mVdY+ + AYdWU_U`U`0+Bgbg]e0+@Yd[Ydaf]+ D+
+ + + + J2F2+ -MeUg_Ye+XY+BUh]X.+ 1+ D+
+ + 4996+ J2F2+ IYla`+XY+fn`mVdY+ + IU+@UddY0+AYdWU_U`U`0+Bgbg]e0+PU]`fY1A\d]efab\Y+ D+
+ + + + + + MeUg_Y83+,J]eYdYdY,-Ig^^j.>+ 1+ SXE+
+ + 4997+ J2F2+ IYla`+XY+fn`mVdY+ + IU+@UddY0+AYdWU_U`U`0+Bgbg]e+ D+
+ + + + BgVa]e+ + MeUg_Y83+,J]eYdYdY,-Ig^^j.+ 1+ SXE+
+ + 4999+ J2F2+ MeUg_Y83+,J]eYdYdY,-Ig^^j.+ + A\UbY^^Y0+A\U_VdY+ P2E2+
49;5 + 49;8+ BU`[YUg+ MeUg_Y5+,NgUdY+ZdY_gYdg`f,-Ig^^j.+ 1+ S+
|z+ + 4:37+ BU`[YUg+ MeUg_Y83+,J]eYdYdY,-?`fa`]a+@]ZZ].+ + 1+ + S+




z 48 + 4:6:+ Igj`Ye+ g`+beUg_Y0,J]eYdYdY,Y`+ZUgi1VagdXa`+ 1+ S+
+
4:75+ Igj`Ye+ ,J]eYdYdY,+Y`+ZUgi1VagdXa`+ 1+ S+
+
4:76+ Igj`Ye+ g`+beUg_Y0,J]eYdYdY,Y`+ZUgi1VagdXa`+ 1+ S+
+
4:78+ Igj`Ye+ ,J]eYdYdY,Y`+ZUgi1VagdXa`+ 1+ S+
+ + 4:79+ Igj`Ye+ IYla`+XY+fn`mVdY+ BafU0+DU^Wa0+Hndq_Y0+Ma]d]Yd0+BgWdaW0+Engd]`0+@Y`aof+ S+




  §¼UՈƁV_`ŅĄ4׆ԣǒɒʱ tonus3"bGV½»}ՈϨNΨ
ǒ=on4"ǌϨ۩Ӥ۱-Ӥ۳¼À V۪NΨǒ=oG377#¶¨½¼Ӂљ abbé 
Jérôme Chuperelle۩17 ÎӾˆƏ-18 ÎӾŬƏ"ѸЅʙÌ׉۪U+ϯưҖĹŊΡ
cérémonial historique378,RV"ՈQnÉ΁ټUΪחNV"Ӥ۱¼À3lӤ۳¼À
V)kmԹ?/ȑrfJG¡ۻÀ¼۳èR par les trois plus belles 
basses-contres*"Ӥ۴3lӤ۶¼ÀV)ՆrkmǘWCnȑr̹KՈՍՄU0IU
۳èR par des ecclésiastiques dont les voix feront plus de plaisir à entendre*"Τˆ
U۳KU¼ÀV"ůŸӂ"Ÿӂ"ƳʱՄRkJMϨqoM/G;O4ֻ=oM/n379#
Kbm"ǌϨVԹ?/ȑrfK¡ۻÀ¼RkJMΨǒ=oM/G# 
 ѰəҼ̴ǾNϨqoGՈϨRV"uÀÃ~ÀÃ¦v»Ä¼ Anne Danican 
Philidor۩1681ʙ-1728ʙ۪4۱ōRbOe"ĄӼƈ?GՈϨژ « Officium quod in 










                                            
375 Ibid., p.154.  
376 Ibid., p.153. 




départementales de la Seine-Maritime۩¼ÄuÀ۪NҒ֫=oG#Ņ۴ʌ 1294ګU؇șćN"½À
ƳͭN.m"1732ʙñځ´«¼ۻ°¶Ä Chapelle-MusiqueUϕٸN.JG¼wۻÄÃ




379 A.Maral, op. cit., p.162 
380 Ibid, p.157 

























 ƓͿՈϨUºwÀr®»¦|Ä]EUȂNוcQ4lƘէAn+ƘէɩĀЌ chant 
                                            
382 Luyne, le 18 avril 1737, t.I, p.232 : « Pendant les trois jours de ténèbres, l’usage est qu’il y a un 
psaume chanté par la musique et le Miserere en faux-bourdon,… »  
383 Ibid., 5 avril 1738, t.II, p.97 : « Dans les trois jours de ténèbres, tout s’est passé à l’ordinaire. Il y a un 
des psaumes chanté en musique et le miserere en faux bourdon. »  
384 S. de Brossard, Dictionnaire de la musique (Amsterdam: E.Roger,1708) : Falso-Bordone, « Musique 
simple de Notte contre Notte sur laquelle on chante souvent les Pseaume & les Cantiques de l’Office 
Divin. Mais les Italiens nomment encore ainsi, une certaine Harmonie, produite par l’accompagnement de 
plusieurs sixtes de suite, qui fait entendre plusieurs Quartes entre deux parties supérieures, parce que la 
troisième de ces parties est obligée de faire plusieurs Tierces avec la Basse. » 
385 15ÎӾU¦|Ä§¼ÀRK/MV"W. Elders, « Guillaume Dufay’s concept of Faux-Bourdon » 
in Revue belge de Musicologie 43,p.173-195Ɵђ# 
386 Lecerf de la Viéville, Comparaison de la musique italienne et de la musique française (Bruxelles : 
Foppens, 1706), p.96. 
 168 
sur le livre387,O/0̠Ќ4үloM/n#)3TMkm̎ϊN.JG ƘէɩĀЌ۾U
йȡۿ4´«¼N"È4Åɯń=onȂƵRV en cas que le chant sur le livre vînt à 
s’établir à la Chapelle, comme il en a déjà été question*OUÅʹ4"1742ʙRŘњ
=oG¯À Henri Madin۩1738ʙR´«¼UůϕٸRɲö۪Uփć+ƓԂQɩĀ
















ƁƂÆ²¸#p[ Motet à grand chœur 
 ѰəҼ̴ǾU§¼UՈƁNV")șƵǒî5³ motet à grand chœur*fйȡ
=oM/G#»3l̏nɰƵǒ"5ȑ۩.n/V 6ȑ۪UșƵǒ"Ӭʶϕ"ؽȡ
                                            
387 J.-P. Montagnier, « Le chant sur le livre en France d’après un traité anonyme du XVIIIe siècle », in 
Recherches sur la musique classique 29, 1996-1998, p. 67-76. bG"¦|Ä§¼ÀOƘէɩĀЌU
ِ/RK/MV"Philippe Canguilhem, « Pratique et contexte du faux-bourdon et du chant sur le livre en 






388 A.Maral, op.cit., p.163. « chant sur libre »V« discantus supra librum »U;ON.m"ÑÎ3lɅǱ
?M/n# 
389 Luynes, le 18 avril, 1737 : « Pendant les trois jours de ténèbres, l’usage est qu’il y a un psaume chanté 
par la musique et le Miserere en faux bourdon, … » 
390 A.Maral, op. cit., p.163. 
391 Luynes, le 3 février 1756, p.406: « Quoique ce ne soit point un motet, tous les musiciens y sont parce 





Motets à grand chœur*rEUbbѻ/nk0RQJM/n392# 
 bB"¼w 14ÎЇËO¼w 15ÎЇËrƊŜJM"EoFoUЇÎÑRйȡ=oG
șƵǒî5³Uֵׁr͕һAn# 
 
ſwC  ē 
  ¼w 14ÎЇËUѰəҼ̴ǾNйȡ=oGșƵǒî5³V"ñËUؽmN.n# 
۩۱۪»¶»U׆ԣ 50+°½Ä½,۩¶­¿ Dubois"1664ʙ393۪ 
۩۲۪»¶»U׆ԣ 50+°½Ä½,۩¾¤ Robinet394"1666ʙ395۪ 
۩۳۪»¶»U׆ԣ۲+QRi1"ǭ$V۔6ӝI Quare fremuerunt gentes,۩À
¸Äďј"1685ʙ396۪ 
۩۴ ۪ÀÃ¯ ¼ɨڄUϕٸuÀ}Ã¤¦vćΟRkn׆ԣ 50+°½Ä½397,
398۩À¸Äďј"1704ʙ399۪ 
۩۵۪׆ԣ۲+QRi1"ǭ$V۔6ӝI,۩Nouveau mercure galant, 1715ʙ400۪ 
۩۶۪׆ԣ 50+°½Ä½,۩Nouveau mercure galant, 1715ʙ401۪ 
۩۷۪׆ԣ 30+Òk"qG?V.QGr.4ebA Exaltabo te Domine,۩Nouveau 
mercure galant, 1715ʙ402۪ 
۩۸ ۪~»uUϨ+Ӂr_eGG1k Benedictus Domine Deus,۩Nouveau mercure 
                                            
392 ;UǔڹRK/MV"ίӞU۴rƟђ#  
393 L. Aubineau, Fragments des mémoires inédits de Dubois (Paris : l’Ecole des Chartes, 1848), p.7. 
394 ¾¤V"¾½ä5ˆ"+°¶ÄÃw»,UˆԗՄUÅèO?M"EorŘњ?Ԙ9
GèѝN.n# 
395 Robinet, Muze historique, le 2 mai 1666. 
396 Dangeau, le jeudi 19 avril 1685. 
397 Motet de Signore Antonio Biffi mtro di capella di Sto-Marco, Miserere mei Deus.  BnF :[Rés. 697 









399 Dangeau, le 20 mars (Jeudi Saint) 1704. 
400 Nouveau mercure gallant, avril 1715, p. 136. 
401 Ibid., p. 136. 









4ɒהN.JG4"ºÃ¼ Jérôme de la GorceV"Eo4ɖړRV 1663ʙU
§¼UՈƁUGeRŲć=o"ƶʙUՈٮΞ΁Rйȡ=oGևюˡRK/MהΉ?M/
n404#¦v½ÀzUƩʹΡۋN֫K3JG׽ͷ405R"1663 ʙ 3 Υ 29 ΁۩ˌДӂˆ




 ;UºÃ¼Uòהr˛ڵRńoM"ͥeM 1663ʙ 3ΥΒщU´«¼ۻ°¶
ÄUѣЉr֫McnO"ůϕٸUʑ4ÅKӚĀRQJM/n;O4АҠ=on#1662
ʙȔRůϕٸUÅè´ÀÃÁzw¹ Jean Veillot۩17ÎӾŠڵ-1662ʙ۪4ä7Q









In Te, Domine, speravi,۩ՈάΞ΁UӤ 3׆ԣ f۪ڨϕî5Nйȡ=oGƮՖˡ4.n#
«ºÀRkn+¦ºÀבUکʹNΡ3oGѰU§¼NϨqoG¼ÀO׆ԣ Les 
Leçons et les pseaumes chantez aux ténèbres du roy, mis en vers françois,(1664ʙ)
RV"ǌϨ"׆ԣ 50"׆ԣ 70"2kZ~»uUϨ۩EUíRw±+ηmԓ1"
                                            
403 Ibid., p. 137. 
404 J. de la Gorce, Jean-Baptiste Lully (Paris : Fayard, 2002), p.736. 
405 Paris, Bibliothèque de l’Arsenal, ms. 4212, f°56vo ;UךЀ҆ƲV"J. de la Gorce, Jean-Baptiste 
Lully (Paris : Fayard, 2002).UʌήАRֻأ=oM/n# 
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1"¯º¼RkJM̺͠=oM/n+´«¼UӤ۱ՈՍՄUՈƁ Office du premier 

























ƁUμԍcrվ$?7ۈJM/GUN.p0#    
 
                                            
406 A. Maral, op.cit., p.165. 
407 Ibid.., p.165NUʲѻ : « Il cache le cierge qui est allumé afin qu’on ne voye plus de lumière et il ne 
l’éteint que lorsqu’on vient de la sacristie pour allumer la lampe. Lorsque’on ne chante point en musique 





§¼UՈƁNV"׾חU׆ԣ 50+°½Ä½,4¦|Ä§¼ÀN"׆ԣ 1 ԣ4ڨϕ
î5Nйȡ=onU4̂ĊN.JG;Orֵׁ?M/n#?3?"EoñȖUȁǃVŅ
7ˊloM/Q/#Ճ1lonUV"f?"¼w 14ÎΒïÛĊrԗ̟?M/nOA








ΟƷ ćΟʙ ՈƁŌNUĀԵ۩۪۫ 
   
׆ԣ۲ Quare fremuerunt۩۪۫ 1706 ՈٮΞ΁ Ӥ۱Șח Ӥ۱׆ԣ 
׆ԣ 50 Miserere۩۪۫ 1687-1720ڭ ׾ח Ӥ۱׆ԣ"ΤԌ׆ԣ 
׆ԣ 62 Deus, Deus meus 1685 ׾ח Ӥ۳׆ԣ 
׆ԣ 66 Deus misereatur nostri 1687 ׾ח Ӥ۳׆ԣ 
׆ԣ 69 Deus in adjutorium meum intende 1691-1720ڭ ՈάΞ΁ Ӥ۱Șח Ӥ۲׆ԣ 
׆ԣ 74 Confitebitur 1701-1720ڭ ՈάΞ΁ Ӥ۳ȘחUӤ۱׆ԣ 
׆ԣ 75 Notus in Judaea 1702-1720ڭ Ոά۰ǯΞ΁ Ӥ۳Șח Ӥ۲׆ԣ 
׆ԣ 150 Laudate Dominum in sanctis ejus 1697 ׾ח Ӥ۴׆ԣ 














´ÀÃ¾½ Jean Loret۩1600 ʙڭ-1665 ʙ۪U+°¶ÄÃw» Muze 
historique,R֫loG۩1656 ʙۭ1657 ʙۭ1661 ʙۭ1662 ʙۭ1663 ʙ۪408#Eo
ñȖRV"¼ÀÃÃ§¼RVҡֵ͌Ơ=oMV/Q/fUU"1651 ʙ۴Υ۸




















                                            
408 J. Loret, op. cit., le 22 avril 1656, p.138 ; le 7 avril 1657, p.140 ; le 23 avril 1661, p.142 ; le 8 avril 
1662, p.144 ; le 31 mars 1663, p.145.  
409 uÀÃ´¡ÀÄÃÃºÃ¡Ä¼VϨ̙N.m"»¶ÄȡՄ"ؑm̙"ºÁÀ
ȡՄOȗ̚QèѝN.JG#bG"}¼ÀȡՄ"¥{Ä¼ÃÃºÃ¡Ä¼ Pierre de La Barre
UȻN.m"¼w 14ÎUɚʭNV"»¶»Uյ/ڭUćǍrϨJG#1661ʙ+ѰUڨϕڏʔƅ
ordinaire de la Musique eu Roi,UˁՍrˊn#C. Massip, « LA BARRE, Anne de » in Dictionnaire de 
la musique en France aux XVIIe et XVIIIe siècles, Fayard, 1992, p.375.  
410 Gazette de France, le 8 avril 1651, p.471: « ……ces trois derniers jours entendu les ténèbres chantées 
par la Musique de la Chapelle et celle de la Chambre du Roi, ou la Demiselle de la Barre tenant sa partie 
fit long temps balancer les esprits si leurs oreilles estoyent charmées par la beauté de sa voix ou leur yeux 















 ¾½4̼:M/nȨˡϨ̙V"ñË 5èN.n# 
ºÃ¡Ä¼ (1656ʙ, 1657ʙ, 1661ʙ, 1663ʙ) 
w½Ä¼Ã¶¥¶w Hilaire Dupuis412 (1656ʙ, 1657ʙ, 1661ʙ, 1662ʙ, 1663
ʙ) 
uÀÃ¦|ÀÄÃÃ¼~¯À Anne Fonteaux de Cercamanan413 (1656ʙ, 
1657ʙ, 1661ʙ, 1662ʙ, 1663ʙ) 
uÀÃª¼z¾v Anna Bergeroti (1662ʙ) 
Àۻ»¦ Sainte-Christophe414 (1663ʙ) 
                                            
411 J. Loret, op.cit., le 22 avril 1656, p.138 : « Cette cour, telle que je dy, / Fut le jour du Saint Mercredy/ 
Aux Feuillans, oüyr les Ténébres. / Où, les Chantres les plus célèbres, / Violes, clavessins et luts, / 
Chantans Psalmes, Motets, Salut, / Hymens, Antiennes, Cantiques, / Firent des Concerts de Muziques / 
Certes, assez mélodieux / Pour contenter la Cour des Dieux : / Mais, surtout, trois voix féminines, / bien 
moins humaines que divines, / Par leurs beaux et célestes sons / Animèrent fort les Leçons / Durant, 
presque une heure et demie, / De feu Monsieur saint Hierémie. / La Barre, tou premièrement, / Excita 
grand ravissement / Avec cette voix sans-pareille, / Qui sort de sa bouche vermeille. / Charma toute la 
Compagnie. / Et l’aimable Sercamanan, / Qui pouroit chanter, tout un an, / Sans ennuyer nulles oreilles, / 





























 1661ʙ۴Υ 23΁U¾½Uֻش418V"´ÀÃÃ~À§¦|Ä¼ Jean de Cambefort
۩1605ʙڭ-1661ʙ 4۪§¼UՈƁNUڨϕU̺͙rƥJG;Orһǐ?M/n#




                                                                                                                                
2El7ęَڄRńJGO˞qon# 
415 ѰəҼ̴ǾNȨˡ4ϨJM/GO/0ֵׁVȗͰɅǱAn#Lecerf de la Viéville, Comparaison 
de la musique italienne et de la musique française (Bruxelles : Foppens, 1706) troisième partie, 
p.188 : « Quand on voit des femmes chanter à la Chapelle du Roi, il est sûr qu’elles sont d’un autre 
caractére, … », Bernard Perrin, Un professeur de droit (Louis Monnier de Richardin) solliciteur à la 
Cour du grand Roi 1699-1704 ( R.H.V., t.55, 1963-1964), p.206 : « Je vis une chose assez particulière 
dans ce concert, c’est qu’une fille y [à la chapelle royale] chanta… », etc. 
416 ՈQnÉ΁ټV"ͭùUGeUϕǢN.n}¼Àf"ՈŢ=oGٶ=1fЄۦA^5ΒΫ
N.m".linϕǢUйȡ4ӄ@loM/G#۩Ӥ 4ӞƟђ۪ 
417 J. Loret, op.cit., le 7 avril 1657, p.140 : « On estime en cent et cent lieux / Pour très-sçavante et 
très-experte, / Car elle chante à la Lamberte. » 
418 Ibid., le 23 avril 1661, p. 144 : « Des Chantres de Sa Majeté, / En assez grande quantité, / Chantèrent 
le divin Service, / Ou (si l’on veut) divin Office, / Ayant pour Chef et Conducteur, / Directeur et 
Compoziteur, / Cambefort, expert en Muzique, / Par pratique et par téorique, / Et qui sert, dans ce bel 






 bG"ɱQ7Of){¼½±k"ӝIʓo Jerusalem, convertere...*U١śrºÃ









 1663 ʙU 3 Υ 31 ΁î9U¾½UȁǃRVۭȨˡϨ̙ñȖUڨϕɜUƷfş̼=o
M/n#¸¦Ã´¡ÀÄÃÃºÃ¡Ä¼ Joseph Chabanceau de La Barre
۩ГҼ 1633 ʙ-1678 ʙ "۪´Àۻ¡vÃ­{ Jean-Baptiste de Boesset
۩1614ʙ-1685ʙ »۪¶»"ºÀªÄ¼"}¯À"¼wÃÃ³»{ Louis de Mollier













                                            
420 J. Loret, op.cit., le 23 avril 1661, p.144 : « Que ce beau Chœur fut admiré, / Et, surtout, au 
Convertere. » 
421 Ibid., le 8 avril 1662, p.144 : « Le sieur Lambert les soûtenoit, / Qui son Théorbe en main 
tenoit ; » 
422 Ibid.,p.144 : « Et le rare Hotman, cet illustre, / Par des préludes si touchants, / Qu’en matières de 
Symphonie / On voit peu de pareils Génies. » 
423 Ibid., le 31 mars 1663, p.145 : « Faizans lamenter Hiérémie / Avec des roulemens si doux / 





n#?3?;oV"¾½UֻشRkn 1656 ʙ3l 1663 ʙbNUֵׁRknfUN.
m"¼w 14Îְͨٻȴҡ ۩ˆְͨٻȴ 1661ʙ U۪<7ڂloGΫټUֵׁN.JG#


























                                            
424 Luynes, Jeudi saint, 22 mars, 1742. IV, p.113 : « Le Roi alla hier à ténèbres, comme à l’ordinaire. 
L’on a retranché le psaume qu’on avoit accoutumé de chanter en musique ; ce qui rend les ténèbres 































                                            
425 Ibid.,Vendredi saint, 23 mars, 1742. IV, p.113-115 : « Les deux derniers jours de ténèbres (chantées 
en haut par la chapelle du Roi) ont été comme le premier ; on n’a point chanté de psaume en musique, 
mais seulement le Misesrere en faux-bourdon. » 
426 Ibid., 11 avril, 1743. IV, p.460 : « Les ténèbres comme à l’ordinaire, toujours avec un psaume en 
musique et le miserere en faux bourdon. » 
427 Ibid., 15 avril, 1745. VI, p.400 : « Hier il y a les ténèbres à l’ordinaire ; il n’y eut point de motet en 




 ®¿»{ François PoirierV;UΒïU٫֪QϨ̙N.n#1737ʙR´«¼UՈ
ϨڏǎOQn4".bmRfԹ?/ȑU̹IÒN.JGGe"Ծʙ´À§¼UϨ̙O





 x¶r̭ʼ?Gw»uè~ºÄ 3 èV"z¾Ä± Hieronimo 














                                            
428 Ibid.,10 avril, 1764. VII, p.280 : « ……Il y a encore un changement cette année. Les leçons de 
ténèbres étoient ordinairement chantées par les basses-contre de la chapelle ; cet usage a été continué pour 
les six dernières leçons, mais à l’égard des trois du premier nocturne, elles ont été chantées par les plus 
belles voix de la musique, un dessus, une haute-contre et une basse-taille. La haute-contre a toujours été 
Poirier. La basse-taille a été le premier jour Ducroc, le second jour Guérin, qui est entré à la musique 
depuis peu, et le troisième jour Benoît, qui a une voix admirable. Le dessus a été chanté par trois Itliens, 
le premier jour l’abbé d’Otha, le second Falco, le troisième Jérôme. » 
429 R. Legrand, « POIRIER, François », Dictionnaire de la musique en France aux XVIIe et XVIIIe siècles, 
p. 567. 
430 Ibid., p. 567. 
431 P. Barbier, La Maison des Italiens—Les Castrats à Versailles (Paris : Grasset, 1998), p.123. 
432 Ibid., p.125. 
433 Ibid., p.89-90. 
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G;OR؆ǧ?M/n434#EUGe"¼w 14ÎVćΟɜ¢}¾Ã¾½ÀtÄ Paolo 
Lorenzani۩1640 ʙ-1713 ʙ۪R~ºÄr̳ژAnöƁrÍ1"bB 1679 ʙ
w»u]ظm"EUˆf˂UЇÎÑ"2ʣRЬmџĉrw»u]ظJM/n435# 









1679ʙñŬ  Blaise Berthod (-1677), Antonio Bagniera (1650-) 
 
1679 Antonio Favalli, Felipe Santoni, Giuseppe Nardi, Tommaso Carli, Ramponi 
  
1694 Hyaccinthe Mazzo, Pietro Floriselli, Antonio Toricelli, abbé Andrea Buttelli 
 
1700 Antonio Ridolfi (-1760), Antonio Paccini۩-1745۪ 
 
1719 Francesco La Fornara (-1765), Hieronimo Sagiolino (-1765) 
 Domenico Flavoni 
 
1737 Francesco Falco (-1776), abbé Pietro Dota (-1765) 
 
1740 Antonio Albanese (-1774), Aiuto (-1776), Rosa, Ciambalanti 
 
1765  Spirelli (-1785), Oliveni (-1785), Bruni (-1779) 
 
1774 Silvestro, Rinaldi, Rossetti(Rosselli),Josefini 




                                            
434 Ibid., p.89-90. 
435 Ibid., p.111. 
436 1679ʙñځ"ˇ $Rȉ1M/JGw»uè~ºÄVϷ΁UՈƁH9NQ7"џŢQ
Ӏӂ΁Rf»O?MϨJM/G#Ċ1W Fۭ.Ä¨ºÀU+ѰUǈRkmćΟ=oG۷K






437 ;U֜VۭP. Barbier, La Maison des Italiens—Les Castrats à Versailles (Paris:1998)ۭl'État de la 
France 2kZ l'État des officiers de la Maison du roirfORć̏# 
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§¼4ϨqoM/G;Orú1M/n438#E;RV"ĿشU®¿»{h~ºÄ















Ä Chapelle-Musique*OǇWoGԍԯN.n۩´«¼ԍԯǫƟђ #۪ 
  
  
                                            
438 Mercure de France, juin 1753, vol.1, p.186-187 : « Le 19, jour du Jeudi saint, …Leurs Majestés 
assistèrent l’après-midi à l’office des Ténèbres dont messieurs Aïuto, Poirier et Joguet chantèrent les trois 
premières leçons. Le 20, jour du Vendredi saint,…l’après-midi, Leurs Majestés entendirent le Ténèbres, 
dont les trois premières leçons furent chantées par messieurs Roze, Sionet et de Gandras.» 
Gazette, avril 1753, p.202 : « Leurs Majestés assisterent l’après-midi à l’office des Tenebres, dont les 
sieurs Aïuto, Poirier & Joguet, chanterent les trois premieres Leçons….Le 20, jour du Vendredi-Saint, 
…l’après-midi, leurs Majestés entendirent les Tenebres, dont les trois premieres Leçons furent chantées 
par les sieurs Rozes, Sionest & de Gandras. » 
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Musicien non officier  
 
eu{SÑÜ±Įū
Grand aumônier de France 
ɐՍėΦڨϕɜ 




ɚʭRî5Ц0ڨϕɜ Suivant la Cour 
La Chapelle de musique 
ϕٸMaître 












NϘ̏=oGU4 « la Chapelle de Musique »O/0ԍԯN.m"˂lV"ƓͿՈϨU
Ϩ/Ř?Ӧ"ՈƁNUڨϕrжmQ7كenGeUˁűr̭JM/G#EoRɩ?"Ϸ
΁U°hڨϕ4˒֪Qɏͭ֕ÞNUڨϕUйȡr̭ʼ?M/GUV" « La Musique 










/ڨϕڏ la plus belle musique de la terre, comme vous en estes le plus grand Roy441*
N.JG# 
 ;UˆNśιAn¼w 14 ÎO¼w 15 ÎЇËU¼ÀÃÃ§¼UйȡɖؐU
ǔڹRٽAnץכRړ?"kmԉ١]OńJM֕7Ge";UԍԯUșμUѳֳ4˒֪
ÌƮϢN.n#kJMV@eR"¼w 14Îְͨٻȴ3l¼w 15ÎЇÎŠΫU 1661ʙ
-1733 ʙUѰɜRɻAnڨϕɜUѣЉrbOeG§¿UҲә442rfOR"´«¼
ۻ°¶ÄO/0ԍԯUŅĄĶrһA#?3?ɖړRV"ѰU˻˕h"ǭUԎЩѣ˿
                                            
439 ´«¼ۻ}º¿Ä¼RK/MU׉?/הΉV"A. Maral, La Chapelle royale de Versailles 
sous Louis XIV (Liège : Mardaga, 2002), p.56-62rƟђ# 
440 Ibid., p.62.  
441 P. Perrin, Cantica pro capella regis, « Epistre ». 
442 §¿RknѰəҼ̴ǾUҲәΡV/7K3ɅǱ?M/n4"ίכR2/MV 3ō3lʲѻ
?M/nGe"ñËUk0RƴփćR҆ƲrîA;OOAn#M. Benoît-1, Versailles et les 
musiciens du Roi (Paris : Picard, 1971). M. Benoît-2, Muisque de Cour : Chapelle, Chambre, Ecurie, 














ՄÅ֯ Etats des officiersRғٲ=oM2m" « gages »OǇWonǬɒԓrƦ9ƥJM





۩۲۪ڥɐՍėΦڨϕɜ musiciens non officiersۺ;oV"(a)ʔƅڨϕɜ musiciens 
ordinaires" (b)գΒڨϕɜ musiciens extraordinaires" (c)ɚʭRî5Ц0ڨϕɜ
musiciens suivant la CourU۳KUw¨Rś9lon# 
۩a۪ʔƅڨϕɜV"ՍƁUˡ؁R˘@GڶʣN")΁ʔҖ ordinairement*RѰRì1
M/G444#˂lV"ѰUӈΦװѹ3l)ۃ׺Oԙ̹׺ nourriture et entretennement*







                                            
443 M. Benoît-1, op.cit., p.177.  
444 Ibid., p.177. 
445 Ibid., p.177. 
446 Ibid., p.177. 
447 Ibid., p.177. 













˙גU׎/rƦ9ńon#¼w 14 ÎЇË2kZ¼w 15 ÎЇÎŠΫUϯïUϕٸV"
»¶ÃÃÁv»{ÃºÃ¦zw{ Cyrus de Villiers de La Faye۩ǱՍۺ1644ʙ
-1665ʙ "۪´¼¼Ã³Ä»Ã¼Ã»{ Charles Maurice Le Tellier۩ǱՍۺ1665
ʙ-1710 ʙ "۪²¸¿Ä¼ÃÃ®»´ Melchoir de Polignac۩ǱՍۺ1710
ʙ-1716ʙ "۪´¼¼Ã¼wÃ}Ä¶Ã¼Ã»{ÃÃ§¼xw· Charles 
Louis Auguste Le Tonnelier de Breteuil۩ǱՍۺ1716ʙ-1732ʙ "۪¼wÃÄÃ
º¢ÀÃÃÁ|½u¼ Louis Guy Guérapin de Vauréal۩ǱՍۺ1732ʙ-1760ʙ۪
N.m"1760ʙUÁ|½u¼UϰOŇR";UɐՍVʪϪ=on# 
 
b. ¤ćū Les sous-maîtres 
  ´«¼ۻ°¶ÄUϕٸU̺͙ËR.nůϕٸV"ɖړRV;UԍԯUÞɖÊU
ٸNf.n#պƝ°hџŢQĹʱNU̼ʱrƥmìŜJM/GU4"ϕٸñË´¨
½ÀOՈՍՄNϘ̏=oG « La Chapelle de Musique »N.n4"E;Nйȡ=onڨ
ϕRٽqnŅMrƥmìŜJM/GU4ůϕٸñË"ʔƅUڨϕڏNϘ̏=oG « La 
Musique de la Chapelle »N.n#E;RϷ΁UѰUוד°NUйȡfŶqJG#ÿ
?"Ϸ΁UѰUוד°UړRʱrǻm֕JM/GUV"´«¼ۻ}º¿Ä¼N.
n# 
 ;UɐՍUŲֽV"¦ºÀ¿ 1ÎUΒïU 1543ʙRٓn454#¼w 14Î2kZ¼
                                            
449 Ibid., p.178. 
450 Ibid., p.178. 
451 Ibid., p.178. 
452 Ibid., p.178. 
453 Ibid., p.179 
454 Ibid.,p.183. 
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w 15ÎЇËR2/M"џRփƷN.JGůϕٸO?M"uÀ»Ã¶Ã³À Henri Du 
Mont"¥{Ä¼Ã¾ªÄ¼ Pierre Robert"°z¼ۻ»´Ä¼ÃÃººÀ
Michel-Richard de Lalande"ºÃª¼{ Nicolas Bernier"uÀ½Ã~À¨º
André Campra۩1660ʙ-1744ʙ "۪´¼¼ۻ·ªÄ¼Ãz¼Áz Charles-Hubert 
Gervais۩1671ʙ-1744ʙ "۪uÀ»Ã¯À Henri Madin۩1698ʙ-1748ʙ "۪
´Àۻ¸¦Ã³ÀÀÁv¼ Jean-Joseph Cassanéa de Mondonville۩1711ʙ-
1772ʙ۪4̼:lonN.p0#ůϕٸUöƁV"ǥƏΫϷRåïN"2-4èṊʼ
?M/G#Áz¼w·]UɚʭUӏſñŬRV"Ӥ۱"Ӥ 3 ǥƏΫr¶Ã³À4"
Ӥ۲"Ӥ 4 ǥƏΫr¾ªÄ¼4̭ʼ?M/G#ίη";UՍƁVƳӂ prêtre .n/V
ՈՍՄ clercRֺ=oM/G4"1683ʙñځ"ѰəҼ̴ǾR2/MV"ڥՈՍՄRfٻ
3onk0RQJG#Áz¼w·RҢ˘?/ɏͭڨϕr̭0ͻůϕٸr٘ŘAnÀ
Ä¼4֕qoGGeN.n#E;N٘WoGUV"1 ΥΫºÃ¥{ Nicolas 
Coupillet۩1650ʙڭ-1713ʙ "۪4ΥΫ¢~¼Ãº Pascal Collasse۩1649ʙ


















                                            
455 Ibid., p.183-184. 
456 Ibid., p.184. 
457 Ibid., p. 184. 
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Ë2kZ¼w 15ÎЇÎŠڵrؽ?M"ƏΫ 19"ؽʙ 38UɐՍ4ֻأ=oM2m"E

















                                            
458 Ibid., p.185. 
459 Ibid., p.185 
460 Ibid., p.186-187. 
461 Ibid., p. 187. 
462 Etat de la France, 1702, p. 36-50. 




   
d. ºćÇń Les symphonistes 
  ´«¼ۻ°¶ÄR29nǢϕȡՄUՍƁV"¼w 14ÎְͨٻȴˆRŲֽ=o
G#EobNV"ͭ ùǾŌNĉѻ=oM/GϕǢV"}¼À"¼¢À"¼"
¡ÀQP"ͭùRҢ˘?/O=oGÅ١UϕǢRڂloM/G465#?3?Q4l"¼
w 14 Î3lUɏͭĹʱhϷ΁Uוד°NU³Uйȡ֪ךRkm"1660-1670 ʙ
ïRѰəҼ̴ǾRfʶϕǢ4̿ń=on;OOQJG466# 
 1702 ʙU+{,NV"ʶϕǢVÁtw}»À΀Ux¶۴Ʒ"}ÄۻÀ
¼ 1 Ʒ"w· 1 Ʒ"´À 1 ƷO"¡۴Ʒ۩.n/VüȡUGeU۳KUϕǢ
UGeU 3ƷO}¼§ 1Ʒ۪OA^M͓JM/n#ӬϕǢV"¦¼ÄÃu¼¯À
۩ºÁz¼۪۲Ʒ"¡À 1Ʒ"¾³¼ 1ƷUֻأ4.n467# 
 ˂lǢϕȡՄUˁՍV"¹Ä¾¢ڑÅUȐۣQڨϕڏRknɏͭĹʱRkJMǭŴ





e. HwJ_S] les organistes 
  ѰəҼ̴ǾU}¼V"Ҹӝ?GƷȑræƦ?M/G#¼w 14 Î"¼w 15
ÎЇËUփƷQ}¼UƷŬr̼:M2;0#¸¦ÃxÃºÃ¡Ä¼ Joseph 
de La Barre۩1633ʙ-1678ʙ "۪§»{¼ÃÁzÄ¼ Gabriel Nivers۩1632ʙ
ڭ-1714 ʙ "۪ºÃ¼ªÄ Nicolas Lebègue۩1631 ʙڭ-1702 ʙ "۪´Àۻ
¡vÃ¤¶¼ Jean-Baptiste Buterne۩1650ʙڭ-1727ʙ "۪¦ºÀ¿Ã
Ä¨ºÀ"¼wÃ¯¼´À Louis Marchand۩1669 ʙ-1732 ʙ "۪´Àۻ¦º
À¿ÃÀ»·ÄJean-François d’Andrieu۩1682ʙ-1738ʙ "۪¦ºÀ¿Ã
´ÀÄ¼ François d’Agincourt۩1684ʙ-1758ʙ "۪¸Ä±ۻuÀ¿ÄÃ
~¼Áv{Ä¼ Guillaume-Antoine Calvière۩1695 ʙ-1755 ʙ۪N.n#˂lUŘ
ؘV"ǲͼUփƷQͭùU}¼.n/V"¢»UͭùU}¼N.m"
                                            
464 M. Benoît-1, op. cit., p.186. 
465 Ӥ 4ӞƟђ# 
466 M. Benoît-1, op. cit., p.188. 























ϻVǥśU 0,5rΦAM. Delalande a les trois quart et demy de cette charge et M. 




                                            
468 M. Benoît-1, op. cit, p. 189. Ċ1W"ÁzÄ¼VÀۻ¶¼¥ͭù Saint-Sulpice"¼ª
ÄVÀۻ²»ͭù Saint-Merry"¤¶¼VÀv{Àۻ¶ۻ³Àͭù Saint 
Etienne du Mont"±ºÀVÀÀ½ۻۻÄ¼ͭù Saint-André-des-artsOÀۻz¼
¯Àۻۻ¨½ͭù Saint-Germain-des-PrèsO"ѰəҼ̴ǾU}¼rŋö?M/G# 
469 Ibid., p.189. 
470 EUï֜ĊV"¦ºÀ¿ÃÄ¨ºÀN.n# 
471 §¿V"˂ lUƷŬ4ɐՍėΦՄÅ֯ états des officiersRfùַȁǃ comptesRfֻأ=o
M/Q/UVÌ˞ץN.nO̺͠?M/n#Ibid., p.190. 
472 Ibid., p.190. 
473 Etats de la France, 1702, p.41 
474 M.Benoît-1, op. cit., p.184 
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?M֕7GeRϢ3CQ/ՍƁrӲƓRԋêAn# 
 ѰUڨϕڏŅĄUƖŦϓՄ Imprimeur pour toute la Musique du RoyOڨϕڏUֻ
ףՄ Noteur de MusiqueV"¡ºÄ¼Å΀4̭JM/G#̙Ρ5Ubbϲ=oM/G
ϕףr١śϷRژe"֜ڹrƖŦ?֥ί?G#³UƖŦfך9ׯJM/G#;U۲K
UՍƁVɐՍN.n# 
 ڨϕڏUŘϢщϒē Pointeur de la musiqueV"¼w 14Î4ڨϕUŘη4k7Q3
JGѳѽrººÀRɮTGړ"ϢʑՄȗͰRknfUHO˂4הΉ?GGeR"Ųֽ
=oGՍƁN.n475# 
 ϕǢً͝ϓՄ Porteur d’instrumentV"ɚʭUӏſUړUϕǢrً͝AnړR"̺
͙rƥnēN.n# 









§¼UՈƁR29nֻٲR֫lon)¦ºÀNΤfԹ?/ȑ les plus belles voix de 
France478*h)¦ºÀUΤfƑ؈?Gȑ les plus excellentes voix479*")¦ºÀU
џRԹ?/ȑOƑ؈?GǢϕȡՄNϘ̏=oGѰUڨϕڏ la musique du roy 
composée des plus belles voix et des plus excellens symphonistes de France480* O
VPUk0QèβN.JGU3#bG¾½V"1663ʙRV)140èñÊ۩.n/V 180
è *۪"1664 ʙRV)120 è*UѰUڨϕɜRkJM§¼UՈƁNڨϕ4йȡ=o
                                            
475 l’abbé Oroux, Histoire ecclésiastique de la Cour de France où l’on trouve tout ce qui concerne 
l’histoire de la Chapelle & des principaux Officiers ecclésiastiques de nos Rois (Paris : imprimerie royale, 
1776-1777), vol. 2, p.524 : « …S’étant aperçu un jour de la médiocre exécution d’un motet qui lui [Louis 
XIV] plaisoit beaucoup, il en demanda la cause à la Lalande. Celui-ci ne put s’empêcher de lui avouer 
que cela venoit de l’absence de plusieurs Musiciens. Et pourquoi tant d’absens, reprit le Roi : je vous 
charge de chercher un moyen pour punir de pareilles fautes. Sire, répondit le Sous-maître, le moyen est 
aisé ; il n’y a qu’à établir une pointe dans votre Chapelle, comme il y en a une dans les chapitres. L’idée 
fut approuvée…. » 
476 Th. Favier, Le motet à grand chœur (Paris: Fayard, 2009), p.38. 
477 Ibid., p.36. 
478 Gazette, avril 1661, p. 356. 
479 Ibid., avril 1662, p.352. 











۩۱۪Ӥ۱Ϋְۺ ͨٻȴŬ۩-1661ʙ۸Υ ۪ۺ¶Ä¼Ã¯ ºÀ Jules Mazarin۩1602
ʙ-1661 ʙ۪O϶ƸuÀÃÄ»¶ Anne d’Autriche۩1601 ʙ-1666
ʙ۪4ɖϝr͘JM/Gͨ͟ΒïN"ɚʭV¢»R.JG# 
۩۲۪Ӥ 2ΫۺÀۻz¼¯ÀۻuÀۻ½UΒΫ۩1661ʙ 8Υ-1682ʙ ۪ۺ¯º
ÀUϰҡˆUְͨٻȴ3lӿ 21ʙټ"¼w 14Î4Τfٸ/ΒټжǱ?GɶǸ
N.n#¼w 14ÎЇÎUΤҜΫN.m"²vۻ¡½O}«ºŲćUΤҜΫ








ϕڏ 50 ƷӑʣN"¼w 13 ÎΒïOƶ@֬ϜU´«¼ۻ°¶ÄN.JGO˞q
on# 
ĵ  ăƇ¤ćūŽÿÒž1Â·
 1662ʙȔ"ůϕٸÁzw¹UϰrȢϠR"¼w 14ÎVEUԾʙU 1663ʙR´«
¼ۻ°¶ÄUͥԣRƥmԍcȴeG# 
 1663 ʙ"ͻůϕٸ٘ŘUGeUÀÄ¼4֕qoG#;UÀÄ¼NV¶Ã
³À Henri Du MontO¾ªÄ¼ Pierre Robert4٘Wo"1663ʙ۷Υ۸΁î9Nöǈ
=oG482#EUԏκ"EobNUƏΫåï 2 èť3l"ÅΒ 3 èĄťOQJG4"Ŏ
                                            
481 S. Gaudelus, op.cit., p.93.  




























                                            
483 Th. Favier, op.cit., p.265. 
484 Th. Favier, op. cit., p. 141-257RșƵǒî5³UϚʱȓٗRK/M׉ش=oM/n# 
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ΦՄÅ֯ Etats des officiers,OĿش?G+{,4.n#+ɐՍėΦՄÅ֯,RV"E
UƷUؽm"ɐՍėΦՄUƷŬUc4ֻأ=oM/n#Eor֫nڂm"´«¼Uɐ
ՍėΦՄV"uÀ»3Îñځ"¼w14ÎЇËR2/Mf50èŬˆO_`ȓƈVQ/486# 
 bG"+{,RV"1660 ʙï-1680 ʙïˆƏbNV")֧ͰUڨϕɜ plusieurs 
musiciens*O?3ֻأ=oM/Q/4"Ŀش?G 1692 ʙњU+{,ñځ"ɐՍė








                                            
485 ֜UʙïV"Etats de la FranceUŘњʙN.m"1692ʙV 1688ʙUȁǃrfOR"1694ʙ
V 1693ʙrfOR"1702ʙV 1701ʙUȁǃrfOR"1708ʙV 1705ʙUȁǃrfORć̏
=oM/n# 
486 S. Gaudelus, op.cit., p.43-44, l’abbé Oroux, op.cit., p.519. 
487 Ibid., p.519 : « …Depuis longtemps il avoit résolu non-seulement d’augmenter le nombre de ses 
Musiciens, mais encore de donner un nouvel éclat à sa musique en y introduisant la symphonie ; … » 
+
+
49<5+ + + 49<7+ + + 4:35+ + + 4:3;+ + +
+ + aZZ]W]Yd+ adX]`U]dY+ aZZ]W]Yd+ adX]`U]dY+ aZZ]W]Yd+ adX]`U]dY+ aZZ]W]Yd+ adX]`U]dY+
_UofdY+ 4+ 3+ 4+ 3+ 4+ 3+ 4+ 3+
eage1_UofdY+ 7+ 3+ 7+ 3+ 7+ 3+ 7+ 3+
W\UbY^U]`+ 7+ 3+ 7+ 3+ 7+ 3+ 6+ 3+
W^YdW+ <+ 3+ <+ 3+ 7+ 3+ 3+ 3+
ad[U`]efY+ 7+ 3+ 7+ 3+ 7+ 3+ 7+ 3+
bYf]f+bU[Y+ 9+ 3+ 9+ 3+ 9+ 3+ 9+ 3+
XYeege+ 3+ <+ 3+ ;+ 3+ <+ 6+ ;+
\UgfY1Wa`fdY+ 7+ <+ 7+ 43+ 7+ 47+ 6+ 49+
\UgfY1fU]^^Y+ 8+ 46+ 8+ 47+ 9+ 4;+ 9+ 4;+
VUeeY1fU]^^Y+ :+ 47+ :+ 48+ ;+ 4<+ :+ 49+
VUeeY+W\U`fU`fY+ 5+ 9+ 5+ ;+ 6+ 43+ 7+ 43+
VUeeY+eYdbY`f+ 5+ 3+ 5+ 3+ 5+ 3+ 5+ 3+
ej_b\a`]efY+ 3+ 48+ 3+ 48+ 3+ 48+ 3+ 4<+
fafU^+ 7;+ 99+ 7;+ :3+ 79+ ;8+ 76+ ;:+
aZZ]W]Yde/adX]`U]dY+ + + + 447+ + + 44;+ + + 464+ + + 463+
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  Àۻz¼¯ÀΒïŅիRqGJMUϫҸQèǎͰV̡͘N5Q/fUU"+{
,Uֻٲ3l"´«¼ۻ°¶ÄŅĄUʬ^èͰ4"1688 ʙ۩Etats :1692 ʙ۪









 ¼w 14Î4 1715ʙ 9Υ 1΁RʃˋAn#ѰĀrԗ̟?Gړ"¼w 15Î۩¼w 14








´À§¼Uӿ 21Ʒ3l̏n)ɰÁtw}»À les petits violons*rʪϪ?")24UÁ







                                            
488 ´À§¼UڨϕڏUÑNfџRș5QűƵrƕenUV"24UÁtw}»À les vingt-quatre 
violons۩24-25Ʒ۪OɰÁtw}»À les petits violons۩20-21Ʒ۪N.n#bG³U½r
̭ʼAnգΒڨϕɜfƾbonHp0# 
489 Etats de la France, 1718, p.220 : « La Musique de la Chambre du Roy étoit autrefois séparée de la 
Musique de la Chapelle : mais présentement elles ont été reünies & ne font plus qu’un même Corps… ». 
490 Ibid., p.220 : « Il ne reste plus pour la Chambre, que la grande bande des vingt-quatre Violons… » 
491 l’abbé Oroux, op.cit., p.603 : « On fit vers le même temps une grande réforme dans la Musique de la 





















nGeUƳӂ 5Ʒ۩0I 2ƷV¡ۻÀ¼R/n۪UƵַ 50Ʒ#ϕǢV"x¶Ã
ÃÁv}¾À 6Ʒ"}Ä­{ 2Ʒ"¦¼ÄÃu¼¯À 2Ʒ"۾üȡUGeUۿ¢Ä
3Ʒ"¡ÃÃÁv}¾À 4Ʒ"Áv}¼ 5Ʒ۩0I 2ƷUc4åïNƁen "۪¡À
3Ʒ"}¼ 4Ʒ۩ǥƏΫϷ 1Ʒ "۪ºÁÀȡՄ 1ƷUŅǎN 33Ʒ493UǢϕȡ
ՄN"0I 25Ʒ4ʔƅ"í۸ƷVåïNƅƁAn#ڨϕڏUϕٸlO¢Ä¶rچ/Gԟ
                                                                                                                                
réduire la dépense de Sa Majesté pour cet objet à 50 mille écus, au lieu de plus de 100 mille auxquels elle 
montoit sous le règne de Louis XIV. » 
492 Etats de la France, 1718, p.44 : « Il est bon d’observer que le Maître de la Chapelle-Musique a 
juridiction, sur ce qui s’apelle la Musique de la Chapelle du Roy, & que les quatre premiers 
Gentils-hommes de la Chambre ont juridiction sur la Musique de la Chambre. Mais comme la Musique 
de la Chapelle & celle de la Chambre ne font plus qu’un seul corps, chacun des Officiers a conservé sa 
juridiction, eu égard à l’endroit où la Musique est employée : ainsi si la Musique sert à la Chapelle, c’est 
au Maître de la Chapelle-Musique à y donner ses ordres, si de même la Musique sert à la Chambre du 
Roy, ce doit être sous les ordres de celuy des quatre premiers Gentils-hommes de la Chambre, qui est en 
année de d’éxercice. » 

























 dessus muet & cornet basse-contre taille haute-contre chapelain 
officier 3Ʒ 4Ʒ 4Ʒ 3Ʒ 3Ʒ 
 
                                            
494 Etat de la France, 1718, p. 45 : « La Musique de la Chapelle & de la Chambre, est composée de 6 
Dessus. 4 Demoiselles. 8 Hautes-contre. 8 Tailles. 8 Basses-Tailles. 10 Basses-contre. 3 Avertisseurs. 5 
Prestres pour assister à l’Autel, dont il y en a deux dans les Basses-contre. Total 50 Voix. Instremens. 6 
Dessus de Violon. 2 Hautbois. 2 Flutes Allemandes. 3 Partie. 4 Basses de Violon. 5 Violles, dont deux 
seulement servent alternativement. 3 Bassons. 4 Organistes, un par quartier. 1 Joüeur de Clavessin, en 
tout trente-trois Simphonistes, dont il n’y a que 25 ordinaires & les 8 autres servent alternativement. Total 
83 Personnes, sans les Maîtres & les Pages de la Musique. 
495 Etat de la France, 1722, p.143-158 (Chapelle-Musique), p.309-390 (Chambre). 
496 B. Lespinard, « La Chapelle royale sous le Règne de Louis XV », in Recherches sur la musique 
française classique, t.23 (Paris : Picard, 1985), p.132. 
497 Ibid., p.132. 
498 Ibid., p.132. 
499 Ibid., p.132.  
500 Etat de la France, 1727, p.180-186. 
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 dessus haute-contre taille basse-taille basse-contre avertisseur organiste symphoniste 
ordinaire 8Ʒ 8Ʒ 9Ʒ 8Ʒ 8Ʒ 2Ʒ 1Ʒ 26Ʒ 
 

























                                            



















»¶ Anne d’Autriche4§¼UՈƁRƟş?GͭùUÅ֯N.n# 
 
֜۹ۯǭѰȜȱ2kZ϶Ƹ4Ɵş?G§¼UՈƁ 
 ǭѰ ѰȬ ϶Ƹ 
 Ͼ ά ٮ Ͼ ά ٮ Ͼ ά ٮ 
1659 L L NA    L VdG  
1660 G.P. G.P. G.P.    G.P. G.P. G.P. 
1661 F F F F F F NA VdG VdG 
1662 F F NA F F NA NA VdG VdG 
1663 F F VdG F F VdG VdG VdG VdG 
1664 F F VdG F F VdG C VdG VdG 
1665 F F VdG F F VdG VdG VdG VdG 
1666 S.G. S.G. S.G. S.G. S.G. S.G.    
1667 S.G. S.G. S.G. S.G. S.G. S.G.    
 
C : Carmélites / F. Feillants / G.P. : chapelle du Grand Palais (Avignon,Orange)/ L : Louvres /  
S.G. : Saint-Germain-en-Laye / VdG : Val-de-Grâce / NA : not available / 1+: absence 









































                                                                                                                                
QJGˆU 1645ʙR۷ϮU¼w 14Î4";UęَڄUŲֽՄOQJG#˂ȨVʼŠ3l"Β
̥;UęَڄRӵJMƝωQɏͭѸДrظJM/G# 
505 A. Maral, op.cit., p.161.  
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 Ӥ 2R"§¼UՈƁUΒټҖQǔڹN.n#ΒΫOȂ̖V҇Qn4"Áv{


























                                            
506 Correspondance de Mme de Sévigné à Mme de Grignan, le 2e avril 1690 : « … vous êtes quatre 
heures à Ténèbres. Pourquoi ne sortez-vous pas après trois leçons de musique ? » 
507 ¾½V¼ÀUйȡΒټr 1ΒټƏOΉֻ?M2m"¼ÀO׆ԣ4ŇRйȡ=oM/GO
AoW"1663-1665ʙU§¼UՈƁV"5-6Βټr֪?M/GOՃ1lon# 
508 Luynes, Jeudi saint, 22 mars, 1742. IV, p.113 : « L’on a retranché le psaume qu’on avoit accoutumé 
de chanter en musique ; ce qui rend les ténèbres beaucoup plus courtes. »  
509 Aryeh Graboïs, « Un mythe fondamental de l’histoire de France au Moyen Age : Le « roi David », 
précurseur du « roi très chrétien », Revue historique (1992/01- 1992/03), p.11-31. 
510 Th. Favier, op.cit., p.45 et 50. 


























ÀRknĿشU+ѰəҼ̴ǾUGeUՈϨCantica pro capelle regis,UֻشUcN.
n#E;RV")un grand, un petit, un Domine salvum fac Regem*4йȡ=oM/
G;O4һ=oM/nGe"ѰUϷ΁Uוד°NVºÀÃ³1Ο"¨vÃ³1




                                            
512 +¦ºÀ 17ÎӾйųÞŊ,θçۺÑȝņכͻҽ"2011ʙ"577ګ# 





























                                            
514 Pierre Perrin, Cantica pro capella regis (1665): « Avant-propos : Pour la longueur des Cantiques, 
comme ils sont composez pour la Messe du Roy, où l’on en chante d’ordinaire trois, un grand, un petit 
pour l’élevation & un Domine salvum fac Regem : J’ay fait les grands de telle longueur, qu’ils peuvent 
tenir un quart d’heure, estans bien composez & sans trop de repetitions, & occuper depuis le 
commencement de la Messe jusqu’à l’élevation. Ceux d’élevation sont plus petits, & peuvent tenir 
jusqu’à la Post-comminion, que commence le Domine.» 
515 Th. Favier, op. cit., p.82-85. 
516 Ibid., p.26. 























                                            
518 A. Maral, op.cit., p.121. 
519 Ɲ3Q΁OV"ÒUűҼUӀ΁۩۱Υ۱΁ "۪Ո϶¯»uU2ЧeU΁۩2Υ 2΁ "۪λUÒ
΁"ՈάΞ΁"ՈٮΞ΁"ˌДUÒ΁"ՈڡځգUÒ΁"לՈèU΁۩11Υ۱΁ "۪ÒUځ׏۩12
Υ 25΁۪U۹΁N.n# 
520 Etat de la France, 1669, p. 109 : « Avec lesquels à certaines cérémonies, comme au Sacre, aux 
Entrées des Villes, Mariages, & autres solennitez & réjoüissances ; on fait joüer l’autre bande de Violons 




/n*OהΉ=oM/n#S. de Brossard, Dictionnaire de Musique, 3e édition (Amsterdam : Roger, ca 
1708), p.147 : « SYMPHONIA :… Generalement parlant, quand deux sons s’accordent bien ensemble, ils 
sont une Symphonie & en ce sens toute Musique ou composition qui fait un bon effet à l’oreille est une 
veritable Symphonie. Mais l’usage la restraint aux seules composition qui se font pour Instrmens, … »  

































524 J.-B. de la Borde, Essai sur la musique ancienne et moderne (Paris : Onfroy, 1780), vol.3, 
p.415 : « Le Roi ayant desiré mêler dans les motets des accompagnemens & des ritournelles de violons, 
Dumont représenta à S.M. qu’il ne pouvait se prêter à cette innovation, en consequence de la défense que 
le Concile de Trente avait fait d’admettre de la symphonie dans la musique d’église. …Le Roi attaché 
plus que personne aux décisions de l’église, eut la délicatesse de consulter à ce sujet M. Harlay, 
Archevêque de Paris, qui décida que le Concile n’avait pas prétendu défendre la symphonie dans les 
églises, mais seulement un genre de musique qui ne serait pas conforme au respect dû aux liens saints. 
Malgré cette décision, Dumont resta dans son opinion, … » 
525 Ibid., p.473 : « … ; mais Robert se conforma, du mieux qu’il lui fut possible, aux volontés du Roi. Il 
fit jouer aux violons, que Sa Majesté mit alors à sa chapelle, la partie chantante, et une seule ritournelle 
qu’il ajouta au commencement de chaque motet. Cela ne satisfaisait pas le Roi, qui voulait que chaque 
morceau fût non-seulement précédé, mais entre-coupé par des traits de symphonie. Il aurait fallu que 
Robert refondit tous ses motets, & il étatit alors bien âgé pour entreprendre une pareille besogne. » 
526 l’abbé Oroux, Histoire ecclésiastique de la Cour de France (Paris : Imprimerie royale, 1776-1777), 
p.519 : « Depuis longtemps il avoit résolu non-seulement d’augmenter le nombre de ses Musiciens, mais 
encore de donner un nouvel éclat à sa musique en y introduisant la symphonie ; & malgré le préjugé du 
temps, qui sembloit réprouver l’usage des violons dans les églises, il avoit ordonné aux sieurs du Mont & 


























                                                                                                                                
une magnificence extraordinaire.  
527 Ibid., p.520 : «…Lulli, toujous attentif à étudier & à suivre le goût de son Maître, se proposa de 
suppléer à leur défaut. » 
528 Ibid., p.520 : « Le Roi & la Reine, … lui firent l’honneur de nommer en personne son fils ainé dans la 
Chapelle du Château de Fontainebleau. Après cette cérémonie, …Lulli, qui avoit amené les symphonistes 
de la Chambre, témoigna sa vive reconnaissance en faisant chanter son Te Deum. Cette nouveauté surprit 
agréablement l’auguste Assemblé ; le Roi sur-tout en fut si content, que depuis, dans toutes les occasions 
où il fallut rendre à Dieu de publiques actions de grâces,…il ne voulut plus entendre d’autre Te Deum que 
celui du Surintendant. » 
529 Ibid., p.521 : «…le privilège accordé à cet égard à Lulli étoit un privilège personnel, & les 
circonstances rendoient en quelques façons nécessaires. »  
530 Ibid., p.521 : « …les essais de Lulli ne firent qu’enflammer de plus en plus le desir qu’avoit Louis 
XIV d’introduire la symphonie dans sa Chapelle. Pour y parvenir promptement, les deux anciens 
Sous-maîtres, après avoir été récompensés de leurs services, furent congédiés. » 
531 ;UÀÄ¼Rٽ?MV"Mercure galant, avril 1683, p.310-318. rƟђ# 
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N.n#ůϕٸO?MººÀMichel-Richard de la LanderV@e"¢~¼Ãº





























                                            
532 Th. Favier, op.cit., p.266. 
533 ¼w 15ÎЇËUѰəҼ̴ǾUڨϕڏ´«¼ۻ°¶ÄRK/MUĿ֕ҲәۺB. Lespinard, 
« La Chapelle royale sous le Règne de Louis XV », in Recherches sur la musique française classique, 
t.23 (Paris : Picard, 1985), p.131-175. 
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534 Luynes, le 10 avril 1757 : « Le Roi a demandé qu’on abrégeât le chant le plus qu’il seroit possible.» 
















































































                                            
537 A.Gabourd, Histoire de Paris depuis les temps les plus reculés jusqu’à nos jours, t.IV (Paris : G. 
Frènes et I. Duprey, 1864), p.340. 
538 Ibid., p.341. 
539 Ibid., p.341. 






















 ¾À´Àęَڄ547V")¾À´ÀѰӝșęَڄ abbaye royale de Longchamp*
O/0ϫʱƷӎr̹Kk0R"ѰəUͽֽUYOKN.n#ͳǲŌRVǸۋf.m"Ѳ
ǱV¾À´ÀӠێȂO?M¢»ʍϼŮ/UȂOQJM/n# 
 ;UęَڄV"1255ʙRwª¼ÃÃ¦ºÀ Isabelle de France۩1225ʙ-1270
ʙۺ¼w 8ÎUȻ۪RkJM"¼Á½ RouvrayUϏ۩ѲǱU§Ä¾Ä¶UϏ "۪}
xw· AuteuilUɰͭƊǲƊRŲֽ=oG#EUʮѝV"ՈѰ¼w۩¼w۹Î۪RkJ
M 1256ʙ۶Υ 10΁RҺ4Ӱ3o"1259ʙRɎ̏An#V@eVºÀUuU
                                            
541 C. Cessac, Marc-Antoine Charpentier (Paris : Fayard, 2004), p.188. 
542 Ibid., p.189. 
543 Ibid., p.189. 
544 A.Gabourd, Histoire de Paris depuis les temps les plus reculés jusqu’à nos jours, t.II (Paris : G. 
Frènes et I. Duprey, 1684), p.88. 
545 Ibid., p.90. 
546 Ibid., p.91 
547 ¾À´ÀęَڄŲӝRٽ?MV"Duchesne, Gaston, Histoire de l’abbaye royale de Longchamp 
1255 à 1789 (Paris : H.Daragon, 1960), p.1-9. ֬˅UØoRٽ?MV ibid., p.87-95.rƟђ# 
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¼ۻ±UѰӝșęَڄ l’abbaye royale de Notre-Dame de Chelles*O/0#18Î
ӾRV"}¼½uÀņ¦v»¨UȻ¼wÄۻuºwÄ Louise-Adélaïde 




                                            







ƀƁſĢÊŦ CFTS Les Jésuites













ˆU 1604 ʙ"˂lV¦ºÀ]̔JM7n#EUړ"¼w 13 ÎV˂lR"ñŬ˂l
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Biblithèque de La Pléiade, 1972), p.489 : « L’aprè-dînée, nous fûmes à l’église des Jésuites de la rue 
Saint-Antoine pour entendre le sermon de l’évêque de Valence. Le Roi, la Reine, M. le cardinal et la 
plupart des grands de la cour y assistèrent. Tout autour de l’église, on voyait plus de quatre milles cierges 
allumés, outre les chandelles dont l’autel, fait en forme de ciel et rempli de figures d’anges, était éclairé. 
Les armes du Roi et de la Reine y étaient représentées, soutenues de ces petits corps ailés ; et par de 
machines et des ressorts, on faisait descendre l’hostie jusque dans les mains de l’évêque. Il y eut aussi une 
magnifique musique, composée des meilleures voix de celle du Roi et aidée de celle de l’église même qui 
est très excellente. »  
550 Ibid., p.212. 
551 Lecerf de la Viéville, Comparaison de la musique italienne et française, 3e partie, p.189 : « …en une 
Eglise où l’on entend autant de beaux Sermons qu’en lieu de France : on n’entend jamais Vêpres, qu’une 
partie n’en soit chantée par l’Opéra. Le Jubé est paré de l’Opéra en habit de Ville, qui exécute & qui 
représente un ou deux Pseaumes, comme pour s’essayer, pour se disposer aux personnages que ces 
Messieurs joüeront une heure après. Et cette Eglise est si bien l’Eglise de l’Opéra, que ceux qui ne vont 
point à l’un, s’en consolent en allant à Vêpres en l’autre, où il le retrouvent à meilleur marché, & qu’un 
Acteur reçû, ne se croiroit même qu’à semi en possession de son rang & de son emploi, si on ne l’avoit 
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552 йųś٬UҲәVȗͰɅǱAn4"ԂӶQӁɈҖйųכÝRK/MV΁ίNV.bmƥmÊ
:loM/Q/4"ίכNV"γâվï)ˮˎO?MUйųˡRK/M»ͭR29
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554 ЬحɌӞ)¦ºÀйų*"+Î҃șҕӊÞŊ,θçۺʘŕҽ"2007ʙ"Ӥ 25ʌ 121ګ# 
555 J. de La Gorce, L’Opéra à Paris au temps de Louis XIV (Paris : Desjonquères, 1992), p.31. 
























Décision faite en Sorbonne touchant la comédie,۩;UփćrñË+ծɶRٽAnЃ
ɒ,Oֻ҅An;OOAn۪Oڹ=oŘњ=oG#;UփćUcUŘњN.oW"2E
l7כÝrʌ5؆;A_PǔڹRfQlQ3JGVBN.n4559"ͰÂΥˆRйų͢ק
כ+փƷQӁɈՄU̙ԃ Lettre d’un théologien illustre560,4Řњ=oG;ORkJ
M";o4¢»NUйųRٽAnӁɈכÝUƨфOQm"ՈՍՄhӁɈՄRkn«
¼ŅիRٽAn׾ƽÏכ4ϣ$RŘњ=oG561# 
                                            
558 Décision faite en Sorbonne touchant la comedie, avec une refutation des Sentiments relâchez d’un 
nouveau Theologién, sur le meme sujet. Par M. l’Abbé L** P**** (Paris: Jean Beptiste Coignard, 1694), 
« Avertissement».;UΡѝUŘњUȢϠRK/MV"+Ԡֵ Avertissment,R׉ԉRֻ=oM/n# 
559 J. de La Gorce, « Vie et mœurs des chanteuses de l’Opéra à Paris sous le règne de Louis XIV » in 
Littératures Classiques, 12 janvier 1990, p.324. 
560 Pieces de Theatre de Mr Boursault…Avec une Lettre d’un Theologien illustre par sa qualité & par 
son merite, consulté par l’Autheur, pour sçavoir si la Comédie peut estre permise, ou doit estre 
absolument deffenduë (Paris : Jean Guignard, 1694) . 
561 Ċ1W"йų̞šכV"J.-B. Bossuet, Maximes et reflections sur la comédie (1694) ; N. 
Boileau, Satire X « sur les femmes » (1694); H. Lelevel, Réponse à la lettre du théologien défenseur de la 
comédie (Paris : Girard, 1694) ; Père Charles de La Grange, Réfutation d’un écrit favorisant la comédie 















Lettre d’un théologien illustre,۩1694ʙŘњ "۪bGEoRɩAnƣכO?MŘњ=
oG+ծɶU͢קՄN.nӁɈՄU̙ԃRɩAnزӨ Réponse à la lettre du 










 Tertuillien۩160 ʙڭ-220 ʙڭ"~¼Uͭљ "۪»¶³
Chrysostome۩344 ʙ۰349 ʙ-407 ʙ"ÀÀvÄ¨¼șƳͭ "۪uy
v Augustin۩354ʙ-430ʙ۪565UֵהrʲѻAn# 
                                            
562 Décision, p.1-2 : « L’on demande premierement, ce que l’on doit dire des Comédiens, & de ceux qui 
assistant à la Comédie. Secondement, des Autheurs qui composent les Pieces pour le Theatre; & 
generalement de tous ceux qui cooperent à la Comédie. Troisiémement, si l’on doit dire la meme chose de 
l’Opéra. Quatrièmement, si une personne peut aller à la Comédie par une simple complaisance à ses 
parens. » 
563 Réponse à la letter du Theologien défenseur de la Comédie (Paris: Theodore Girard, 1694). 


























                                                                                                                                
rfGl?Gï֜ҖQӁɈՄN"йųRbKqn˚ϕUί؁ҖQƗڊˡr̺͠?M/n# 
566 Décision, p. 19 : « Personne, continuë-t-il, ne vient jouïr du plaisir qui s’y trouve sans quelques 
passion, & cette passion ne se fait point ressentir sans quelques chûtes ;… » 
567 Ibid.,p.20 : « …le Spectacles doivent être condamnez par le jugement que sont les hommes de ceux 
qui les representent, qui passent dans le sentiment commun pour des gens infames. » 
568 Ibid., p.21: «…les Spectacles meritent d’être condamnez, parce qu’ils sont la pompe du diable,… » 
569 Ibid., p.21: «…les Payens en [des spectacles] faisoient, … » 
570 Ibid., p.22: «…qu’il y ait dans les Spactacles quelque chose d’honnête, de genereux, &c. les Chrétiens 
ne les doivent regarder que comme un miel envenimé dont ils ne peuvent goûter sans danger de se donner 
la mort. » 
571 Ibid., p.23 : « …les Spectacles ne s’accordent point avec l’état d’un Chrétien en cette vie, dont l’esprit 
consiste à fuir, non seulement toute sorte de plaisir, mais à mettre encore sa joye dans les larmes de la 
penitence. » 
572 Ibid.,p. 32 : « Dans les Theatres, …, il n’y a que des ris dissolus, que des choses honteuses, qu’une 
pompe diabolique, qu’une dissipation d’esprit, qu’une perte de temps, que des projets d’adultere, ce n’est 
qu’une Académie d’impureté & une école d’intemperence. C’est pourquoi, …, les Theatres causent dans 




























                                            
573 ȨˡOҀˡ4ƶ@Ȃ̖Rژbn;O4ϥΩUƜǧOQmˊnƗڊˡRٽAnƶϚUu½
À»uU½²ÀUֵהr"+ծɶRٽAnЃɒ,UփՄV"28-29ګNʲѻ?M/n# 
574 Ibid.,p.34 : « Celuy qui voyant une femme, concevra un mauvais desir envers elle, a déjà commis le 
peché dans son cœur. » ;oV¯wRknӅڨΡӤ 5Ӟ 28ӭ3lUʲѻN.nO˞qon4"
ՈΡUÑNV"ȷТUԴRK/MUͭ1RK/MU١śRֻ=oM/n# 
575 Ibid.,p.34 : « …ceux qui vont aux Spectacles & non pas hazard, mais de propos délibéré & avec tant 
d’ardeur qu’ils passent un temps considerable à regarder des femmes infames, auront-ils l’impudence de 
























˛&OǇWon582#³» Demokritos۩ӾļŬ 470ʙ۰ӾļŬ 460ʙ-ӾļŬ
370ʙ۪V;orۜUҊѳO?MүRknֳͧrЀe"¨ºÀ۩ӾļŬ 428ʙ۰Ӿļ
Ŭ 427ʙ-ӾļŬ 348ʙ۰ӾļŬ 347ʙ۪V˰˛rѳˡOɩԵ?M/G# 
 bG)ˮ۞U֏ۈ*O/0ֵւVˆشAn»¹ÀfכÝÑRѻ/M/G4"+ծɶ
RٽAnЃɒ,NV"¼yvu Salvien۩400ʙڭ-470ʙñځ۪4)Վϥ"b
Q>?UϥΩ"ĖÎU٬Ω les desir de la chair, les desir des yeux, & les ambitions du 
siecle583*OɒԼ?M2m";olV»ͭUșԴ۩èټrԴRɯ7ƮՖˡU.n
ϥΩh˽˰۪U)Վϥ*")ı́*")ʺϥ*Rśڿ=onHp0#2El7ͭљGIV"
                                            
578 Décision,p.35 : « Comment ces gens-là, dit ce Pere, pourront-ils prétendre d’approcher des lieux 
saints & participer aux biens de cette illustre Assemblée, sans avoir fait penitence ? »  
579 ibid.,p.35 : « J’exhorte & je prie ceux qui vont aux Spectacles, de se purifier par la confession & par 
lapenitence & par tous les autres remedes salutaires des pechez qu’ils y ont contractez, afin qu’ils 
puissent être admis à entendre la parole de Dieu, car ces pechez ne sont pas mediocres. » 
580 Ibid.,p.36 : « les Acteurs des Comédies ont été déclarez infames par les Loix des anciens. » 
581 γâվï"Ŭ͐"76ګ# 
582 Ñγږß٠)˰˛*"+Î҃șҕӊÞŊ, θçۺʘŕҽ"2007ʙ"Ӥ 18ʌ 509ګ# 
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584 γâվï)ˮˎO?MUйųˡRK/M»ͭR29nƣйųˡׅכ*"77ګ# 
585 ƶŬ"77ګ# 
586 D. Wiles, “Theatre in Roman and Christian Europe”, in The Oxford Illustrated of the Theatre, ed.by 
J.R. Brown (Oxford Uni. Press, 1995), p.66. 
587 γâվï, Ŭ͐"77ګNUʲѻ# 



















G4"ͭùٽēՄROJMV")ʼΒUɚʭ4ڇJM/Gطʪ la dissolution où la Cour 




                                                                                                                                
ou par les circonstances qui les accompagnent, excitent & enflamment les passions.» 
589 Ibid., p. 66-67 : « …ceux qui entreprennent la défense de la Comédie & de la justifier, prétendent que 
ce grand Prelat la condamne que pour les Fêtes & pour les heures du Service divin, & qu’il l’a crû 
permise les autres jours ;… » 
590 Ibid, p.56-57 : « Saint Antonin au quinzième siécle, que l’exercice de Comédien de soy n’est pas 
illicite, comme le dit saint Thomas, pourveu que l’on observe les circonstances requises, des lieux, des 
temps & des personnes. Mais lorsque les Comédiens, dit cet Autheur, se servent de leur profession pour 
representer des choses des-honnêtes, pour blâmer ou pour se mocquer des personnes consacrées à Dieu, 
c’est un peché ; & l’on soit quitter cet exercice comme étant illicite. » 
591 Ȥۍԯ+17ۮ18ÎӾ¦ºÀR29nйųOͨЇͻÃ΃w»uèųǨUÊйѵȇre
8JM,"www. engekieizo.com/dramaturg/outcome۩2016ʙ۸ΥѲǱ "۪1ګ# 
592 Décision, p.72-73 : «…il rebutta lesdites Lettres, comme étant en faveur de personnes que les bonnes 
mœurs, les saints Canons, les Peres de l’Eglise, & nos Rois ont toujours réputez infames ;…». 
593 Ibid., p.73 : « Le Parlement leur fit défense de ne plus jouër ni d’obtenir de pareilles Lettres, sous 
peine d’être condamnez à dix mille livres d’amande. Il est vrai que…le Comédiens ne laisserent pas de 
jouër au petit Bourbon, lorsque la Cour fut de retour de Poitiers ... » 















¼w 12 Î۩ǱĀ 14981515۪VйųRɣșN.JG4600"1654 ʙRŘњ=oG¢»
ŊҼɒʱΡNV"ˁՄlVضͧ=oV?Q3JGfUUՈĄ̴ڳ3lԢeŘ=o601"




َձè bâteleurs"ӡųˁՄ farceurs603"Ƚȿ femmes publiques"Џύ voleurs"ؘr
                                            
595 Ibid., p.73-74 : « En l’année 1584, le même Parlement…fit défenses aux Comédiens qui étoient pour 
lors à l’Hôtel de Cluny prés des Mathurins, de jouër leur Comédies, & de faire aucune assmblée en 
quelque lieu & Fauxbourg que ce fut, & au College de les recevoir à peine de mille livres d’amende. » 
596 Ibid., p.74: « En l’année 1588 sur la remonstrance faite par Me Antoine Seguier Avocat du Roy, …le 
Parlement de Paris fit defenses à tous Comédiens tant Italiens que François, de jouër aucunes Comédies, 
soit jours de Fêtes ou ouvrables à peine d’amende abritaire & du punition corporelle, …»  
597 Ibid., p.63: « …il [Saint Charles] veut qu’on avertisse les Princes & les Magistrats, afin qu’ils 
chassent les Comédiens de leurs terres & de l’etenduë de leur Juridiction. » 
598 Ibid., p.52-53: « …ce Prince consacra les premices de sa Royauté à la gloire de Dieu en chassant de sa 
Cour les Comédiens, comme gens qui ne servent qu’à effeminer les homes & à les exciter à la volupté, 
par des mouvemens, des discours & des actions sales & lascives.» 
599 Ibid., p.52-53: « Saint Louis dans le siécle suivant chassa les Comédians de son Royaume,… » 
600 ɿуɆ"ă֌ɖλ"÷֌В+¦ºÀйųưϖכ,θçۺ΅ӓѼșɈŘњ١"1999ʙ"21
ګ# 
601 Décision, p.107 : « Dans le Rituel de Paris, imprimé en l’an 1654. page 108. il est ordonné qu’on 
rejettera de la Communion ceux qui en sont publiquement indignes :… » 
602 Décision, p.109 : « …le Synodicon de l’Eglise de Paris, fit des Statuts tres-saints, & particulierement 
de ne point recevoir à la participation des Sacremens, & de priver de la sepulture Ecclesiastique les 
Comédiens qui n’auroient pas voulu renoncer à leur profession infame & indigne d’un Chrétien. Ce 
Synodicon a été imprimé par l’ordre de Monseigneur l’Archevêque en 1674.» 
603 ӡųˁՄV"ՈưųhֹͭųR̿ń=oGǘųҖÎĖҖȂڦ".n/VÊйUĆէO?Mй
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608 ƶŬ"80ګ# 



































                                            
614 Décision., p.75-76 : « Premierement les choses que l’on represente dans la Comédie sont pour 
l’ordinaire des intrigues d’amour & des sujets de quelque violente passion, comme d’amour, de 
vengeance, d’ambition, de jalousie, &c. Il faut que les passions qu’on y represente ayent quelque chose de 
fort, de vif, & de touchant, afin qu’elles puissant exciter dans l’ame l’effet que l’on pretend; afin que les 
sujets que l’on choisit puissant plaire, ils doivent être conformes à la disposition de la plûpart des 
Spectateurs qui sont des personnes du monde qui en ont les maxims & l’esprit. Si ce sont, par exemple, 
des sujets de haine, d’amour, de colere, d’orgueil, il faut qu’un Acteur pour exprimer ces passions le plus 
naturellement, & le plus vivement qu’il luy est possible, il faut, dis-je, qu’il en excite en luy-même les 
mouvemens. De sorte qu’au lieu que le devoir d’un Chrétien, selon l’esprit de l’Evangile, est de mortifier 
en soy les passions & de les détruire; au contraire l’exercice ordinaire d’un Comédien est de les exciter en 
soy & dans les autres; & pour faire aimer ces mouvemens déreglez du Coeur & les rendre agréables, on 
les colore du nom de vertus, comme l’ambition & la vengeance de grandeur d’ame; le desepoir & 




















                                            
615 Ibid., p.76-77 : « Les Comédies les plus honnêtes sont toujours mêlées de quelques transports de 
passions, de quelques artifices & intrigues mauvaises pour y réüssir, & l’on montre par là le chemin aux 
personnes qui peuvent être un jour possedées de pareilles passions de se servir des mêmes adresses pour 
obtenir l’accomplissement de leurs mauvais desirs. L’on détruit souvent ce qu’il y a d’honnête dans ce 
qui fait la matiere de la Comédie, par des discours profanes, plein de dogmes & de maximes Payennes ; & 
bien loin de purifier le Theatre par des sujets honnêtes qu’on y represente, on profane au contraire 
l’honnêteté des sujets par des fictions d’amour, par des paroles lascive ; ou trop libres qu’on y mêle. ». 




617 Ibid., p.77-78 : « Ce fut pour cette raison que le Parlement de Paris, par son Arrest du 9. Decembre 
1541. défendit aux Maîtres de la Confrairie[sic] de la Passion établie à l’Hôtel de Bourgogne de jouër 
leurs Pieces, quoi-que saintes, jusqu’à ce que Sa Majesté en eût ordonné autrement. »   
618 Ibid., p.78 : « M. le Maître Avocat du Roy pour lors,… remarqua entre autres choses, que l’on mesloit 
dans ces Comédies de pieté des farces & des discours lascifs au commencement ou à la fin, pour attirer ou 
divrtir le peuple, qui ne demande, … que ces sortes de folies & de voluptez. » 
619 Ibid., p.79 : « l’on y voit que des femmes parées, qui ne s’étudient qu’à plaire à ceux aux yeux 
desquels elles s’exposent ; qui dans leur ajustemens, dans leurs gestes, dans leurs actions, dans leurs 
regards, dans leurs paroles n’ont rien qui ne blesse la modestie de leur sexe, qui ne respirent que la vanité 
& l’esprit du monde. » 
620 Ibid., p.79 : « Le lieu ou se jouë la Comédie, presente encore une infinité d’occasions pour offenser 
Dieu, dans les assemblées qui s’y font & les rendez-vous que l’on y donne. » 
621 Ibid., p.80 : « Le temps que l’on choisit pour la representer qui est le soir, ne contribuë pas peu à 





























                                            
622 Ibid., p.81 : « … dit-il, celuy qui ne s’éloigne pas entierement du peché, mais qui s’en approche 
facilement, doit s’attendre que la crainte dans laquelle il vit le fera tomber dedans. En effet, dit ce Pere, 
une malheureuse experience nous apprend que les vierges qui vont à ces Spectacles ont moins de pudeur, 
les jeunes gens y deviennent impudents & effrontez, les vieillards retombent dans la débaudhe, d’où 
naissent les souïllures des mariages & quantité d’autres crimes. »   
623 Ibid., p.82 : « Il est évident & cela n’a pas besoin de preuves, que la representation de la Comédie, est 
bien plus vive & fait beaucoup plus d’impression que celle d’un tableau ; & quand elle est jointe avec 
toutes les circonstances qui l’accompagnent ordinairement, elle est bien plus dangereuse que ne seroit une 



























                                            
624 Ibid., p.128 : « A LA troisiéme demande, on répond que l’Opera est d’autant plus dangereux, qu’à la 
faveur de la Musique dont les tons sont recherchez & disposez exprés pour toucher, l’ame est bien plus 
susceptible, des passions qu’on y veut exciter, & particulierement de celle de l’amour, qui est le sujet le 
plus ordinaire de cette sorte de Comédie. L’on peut voir ce que l’on a rapporté cy-devant de saint Basile, 
de Saint Chrysostome & des autres touchant la Musique des Theatres, pour être convaincus qu’il n’y a 
rien de si propre pour corrompre le cœur que ces airs languissans & tendres d’une Musique accommodée 
à des paroles capables par elles-mêmes d’émouvoir beaucoup, & qui est soûtenuë de gestes & de 
mouvemens convenables à ce dessein ; de sorte que l’on peut appliquer icy ce que saint Basile a dit de la 
difference qu’il y a d’une Musique honnête, qui n’est capable que s’exciter dans l’ame les mouvemens 
d’un plaisir reglé, pour conserver ou rétablir le juste temperament où les puissances de l’ame doivent être, 
d’avec celle des Thatres ? Il y a, dit ce Pere, une si grande difference entre une Musique honnête & celle 
qui ne l’est pas, que cela vous doit exciter à fuir celle qui est maintenant en usage avec autant de 





























                                            
625 Ibid., p. 30 : « Il vont, …, avec tant d’ardeur écouter certaines chansons qui ne respirent que la 
molesse, & qui ne tendent qu’à corrompre les mœurs, qui font naître dans l’esprit des auditeurs, déjà 
assez effrenez d’eux-mêmes, toute sorte d’impudicitez ; de telle maniere qu’ils ne peuvent jamais se 
rassasier de ces chansons. » 
626 Ibid., p. 30 : « …ces Spectacles sont des écoles publiques d’impureté. » 
627 Ibid., p.31-32 : « Il ne faut point, …, être curieux de voir ces Spectacles, & les vaines representations 
de ces charlatans, ile ne faut point non plus prêter l’oreille à ces airs qui ne tendent qu’à corrompre 
l’ame : car cette espece de musique ne porte point ordinairement d’autre fruit que l’esclavage & la 


























ٽAnƧش Description de la vie et mœurs, de l’exercice et l’estat des filles de 
l’Opéra631,۩ñË+}«ºȨˡϨ̙RٽAnƧش,O҅A۪O/0փՄÌ׉U׽ͷV"
                                            
628 Ibid., p.32 : « nous avons une autre musique bien meilleure que celle-là, & qui nous porte à nous 
attacher à des choses bien plus excellentes.» 
629 ЬحФ)ĚĻ*"+Î҃șҕӊÞŊ,θçۺʘŕҽ"2007ʙ"Ӥ 22ʌ 369ګ# 
630 J. de La Gorce, « Vie et mœurs des chanteuses de l’Opéra à Paris sous le règne de Louis XIV », 
Littérature Classiques 12 (janvier, 1990), p. 323. 
631 Abbé de Vassez (attribué à ), Description de la vie et mœurs, de l’exercice et l’état des filles de 
l’Opéra, in Lavis Ladvocat, Lettres dur l’Opéra à l’abbé Dubos suivies de Description de la vie et mœurs, 
de l’exercice et l’état des filles de l’Opéra, éd. Jérôme de La Gorce (Paris : Cicero éditeur, 1993). ;U
׽ͷUć̏ʙRK/M"ºÃ¼V 1687ʙñځN.n;OVҸɖH4"1694ʙڭRΡ3oG
O͎ɒ?M/n#J. de La Gorce, « Vie et mœurs des chanteuses de l’Opéra à Paris sous le règne de 




























                                            
632 Ibid., p.323.  
633 Ibid., p.326NUʲѻ : « ……des spectacles lyriques sont bien contraires à l’esprit de l’Eglise, 
pernicieux aux bonnes mœurs et féconds en mauvais exemples : où sous prétexte de représentations et de 
musiques on excite les passions les plus dangereuses ; et par des récits profanes et des manières 
indécentes on offense la vertu des uns et l’on corrompt celle des autres. »   
634 Ibid., p.327NUʲѻ : « ……elle paraît sur scène comme une courtisanne affétée, fardée, plastrée, 
ajustée, ornée de toutes sortes d’agrémens pour donner dans la veue, gagner et charmer les cœurs les plus 
insensibles, et y allumer le feu de la concupicence le plus violent et le plus criminel. Par cette voye, les 
moins belles et les plus modestes se font aymer et désirer éperduement des hommes débauchez qui ne 





 }«ºR؊Ԭ7ؽ0ҀˡGIV")ַӫL7N par des moyens intéressez*.n/V




























                                            
635 Ibid.., p.328. 
636 Ibid.., p.328. ; J. de La Gorce, « l’Opéra et son public au temps de Louis XIV », in Bulletin de la 
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642 À»RV"~«ÄΪΒïRѰGIUĂɶ4Ե3oM/G# 
643 ;UփΡUćՄVƌƷRQJM/n4"ɖړRV»¹À4Ρ/GfUHO=oM/n#E
orһAÅĊO?M"J.-P. Niceron, Mémoires pour servir à l'histoire des hommes illustres dans la 
république des lettres avec un catalogue raisonné de leurs ouvrages, tome XI (Paris: 1730), pp. 338-339 : 
« La Critique qui paroit être de M. Deslyons...»¹ÀϻUփćN.nO˞qonׂ̞» 
644 J. Deslions, Lettre de monsieur Deslions à monsieur de Bragelogne, (s.l.n.d.) 1698 : « Quand je suis 



























                                                                                                                                
en introduisit la nouveauté… » 
645 ibid.: « Je viens d’apprendre dans nôtre Église que l’on y preparoit un spectacle de Musique 
extraordinaire pour les Tenebres,…» 
646 J. Deslions, Lettre de monsieur Deslions à monsieur de Bragelogne, (s.l.n.d.) 1698 
647 »¹ÀVņٻΡӲUÑNª½¶RK/M)500-600ʙU¢»۾șɈۿƔȏ Docteur de 
Paris de cinq à six cens ans*Oֻ?M/n4"¦tÁv{V"12ÎӾUŊҼɈՄN¼­ÀƔ
ȏU Joannes BelethusNVQ/3O?M/n#Th. Favier, « Les leçons de Ténèbres mises en musique : 
les enjeux d’une querelle théologique » in Revue de l’hisotire des religions, t. 217 (juillet-septembre 
2000), p. 420.   
648 Ibid.: «…tout l’Office des Tenebres dans l’ordre & l’intention de la sainte Eglise, doit être dépouillé, 
…» 
649 J. Deslions, Lettre de monsieur Deslions à monsieur de Bragelogne, (s.l.n.d.) 1698: « ...qu'elles (les 
leçons) doivent être recitées dans un chant lugubre, & d'un ton triste, capable de tirer les larmes des 
yeux.» 
650 Ibid.: « Rien n'est plus contraire ni au tems de Carême où l'on fait cesser les Orgues, ni à la 




























                                                                                                                                
veritables instrumens benits & consacrez par l'Eglise même pour mettre les Fideles en devotion: au lieu 
que les Violes & les Violons avec les autres Instrumens que vous preparez, sont veritablement prophanes, 
emploïez d'ordinaire aux danses, aux spectacles du Theatre, & aux pompes de Satan. » 
651 Ibid.: « ... au lieu que le divertissement de vôtre Opera ne peut avoir d'autre dessein, ni d'autre éfet que 
de faire sortir l'ame de son fond interieur, & s'évaporer au dehors pour se delecter dans la Musique, qui 
d'ailleur n'est pas fort excellente, mais qui ne laisse pas d'amuser les rustiques & les indevots, qui 
prennent ce qu'on leur donne pour les désennuier de l'Office, où ils n'entendent rien des Mysteres qui y 
sont enfermez, & où par consequent il ne sçauroient avoir grand goût. » 
652 Ibid.: « Si je suivois ici le mouvement et la lumière où le cérémoniale me conduiroit, je vous ferois 
voir par un enchainement de tous les autres liturgies qu'il n'y a rien de plus répugnant au sens commun 




























                                            
653 Reponse de monsieur de Bragelongne, Docteur de Sorbonne, Doyen de Senlis, & Grand Vicaire de 
Monseigneur l'Evêque. A la Lettre de Mr Deslyons Ancien Doyen de Senlis & de Sorbonne (Senlis: 19 
mars, 1698), p. III-IV. : « la Musique est sainte, quand elle se porte vers un objet saint, la Musique est 
profane, quand elle se porte vers un objet profane, la Musique sainte est gaye, quand l'Eglise se réjoüit, la 
Musique sainte est lugubre, quand l'Eglise est dans la tristesse, c'est pour cela que l'Eglise l'authorise aux 
funérailles des Chrétiens, qu'elle s'en sert au jour du grand Vendredy, même pendant le Sermon de la 
Passion, qu'elle y fait retentir ses Instrumens & ses voix lugubres, & n'est-ce pas un usage receu dans 
toutes les Eglises, aussi bien que dans la Nôtre? ... Mr. vous aimés plusieurs voix qui pleurent la mort de 
Jesus-Christ; Que n'aîmés-vous aussi plusieurs Instrumens qui la pleurent en leur maniere? » 
654 Ibid., p. IV.: « Quand vous me marqués que les instrumens de Musique sont consacrés aux pompes du 
monde, cela prouve trop: car je vous ay montré qu'ils peuvent estre employés en bien & en mal, cela 


























                                                                                                                                
monde applique souvent à des usages profanes. » 
655 Ibid., p. III.: « ...de quoy s'agit-il? d'un Clavessin & d'une Basse de Viole qui accompagnent une voix; 
Falloit-il tant de fracas pour si peu de choses?" 
656 Critique d'un Docteur de Sorbonne, sur les deux Lettres de Messieurs DESLYONS ancien & de 
BRAGELONGNE nouveau Doyen de la Cathedrale de Senlis, touchant la Symphonie & les instrumens 
que l'on a voulu introduire dans leur Eglise aux Leçons des Ténebres. 
657 ŬӭU՘А 643rƟђ# 
658 Critique, p.23 : « …, il lui arrivoit souvent d’envoïer des ordres particuliers aux jours de la 
Semaine-Sainte à de certains Monasteres de Filles, pour interdire & dissiper ces sortes d’Opera 
Tenebrarum. » 
659 Critique, p.23: « L’on sçait aussi que cette grande Ville…, aïant tant d’Eglises, de Convents & 

























                                            
660 Ibid., p.22: « Ainsi les usages de ces deux Dioceses limitrophes, Paris & Senlis étant presque les 
mêmes, comme il nous paroît par la conformité de leurs Bréviaires & de leurs Rites; Monsieur Deslyons 
ancien Doyen a suivi le même esprit, & on ne peut que témerairement l’accuser sur ce point, de porter la 
severité de la Discipline à l’excés. » 
661 Ibid, p.22 : « …le principe capital du systeme de Monsieur Deslyons, qui est , que sans blâmer, ni 
bannir la Musique des Offices Divins ; il soutient seulement qu’elle est importune & hors de son rang 
dans l’Office des Tenebres. » 
662 J. Deslions, Lettre de monsieur Deslions à monsieur de Bragelogne: « Il s’y en alla lui-même, & 
dissipa toute la Fête par le renversement & le fracas des Simphonistes & de leurs Instrumens. La chose 
pouroit être passable pour une Ste Cecile, quoiqu’il soit fort assuré que son patronage est mal & 
abusivement fondé sur le Chant, & sur les Orgues dont cette sainte n’a jamais joüé ; mais faire un 
spectacle de cette espece d’Opera, pour les jours les plus trostes & les plus saints de l’année, c’est un 
extrême incongruité… »  
663 Critique, p.21: « Si l’on recevoit ainsi toutes les nouveautés qui se présentent à l’imagination des 
Musiciens ; quand on aura fait pleurer si saintement les Violes, les Violons, & les Clavessins : Ils 
s’aviseront d’y adjoûter les Luths & les Harpes, les Flageolets & les Guitares, les Tuorbes & les 
Trompettes… » 
664 Ibid, p.25. 
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665 B. Perrin, un professeur de droit (Louis Monnier de Richardin) solliciteur à la Cour du grand Roi 
(1699-1704) (R.H.V., t.55, 1963-1964), pp. 151-206. : « Le Roy y arriva sur les dix heures et se plaça 
dans une tribune exaussée vis-à-vis du grand autel. Monseigneur (le Dauphin) y estoit arrivé un moment 
auparavant et s'estoit placé au côté droite, je ne sçais pas pourquoy. Pendant tout le temps que dura la 
Messe du Roy, on entendit un concert à voix, de violons, de hautbois, de flutes douces et d'autres 
instruments de musique qui souvent caussent des distractions ; mais à mon égard (cecy soit dit, s'il vous 
plait, sans soubçon d'hypocrisie), ils ne servirent qu'à m'élever le coeur vers Dieu. Je fus transporté quand 
on entonna Domine salvum fac Regem et je priay Dieu avec quelque ferveur qu'il continuast de combler 
de ses grâces un si grand prince. » ;oV M.Benoît, Versailles et les musiciens du roi (Paris: Picard, 
1971), p. 61.NUʲѻ# 
666 Critique, p. 22-23. 
667 (a) Status publiéz dans le synode tenu à Paris, le cinquième jour de juillet 1674, par Mgr l'Archvêque 
de Paris, article VI. 2kZ (b) Statut Synodaux publiés dans le synode général tenu à Paris le jeudi 26e 




























                                            
669 ՘А 667(b): « Nous défendons étroitement à tous Supérieurs & Supérieures des Eglises & Chapelles 
de notre Diocèse, soi disans exemptes ou non exemptes, de faire chanter dans leursdites Eglises ou 
Chapelles des Musiques profanes & séculières ; de toucher sur l’Orgue des chansons & autres airs 
indignes de la modestie & de la gravité du chant de l’Eglise ; de faire chanter en chœur avec des 
instrumens aucune Musique aux Tenebres dans un temps destiné à pleurer la mort du Sauveur du monde ; 
de faire chanter des filles & des femmes en d’autres Eglises, qu’en celles des Communautez de leur sexe ; 
& de convier & inviter par billets & par affichés à venir entendre la Musique, comme on seroit à un 
spectacle ou à un théâtre, sous peine d’interdiction des lieux où ces désordres seront soufferts, & sous 
autres peines de droit contre les personnes qui contreviendront à cette Ordonnance. » 
670 C.-F. Ménestrier, Des ballets anciens et modernes selon les règles du théâtre (Paris:1682), « préface»: 
« L'abus que l'on fit avec le temps de ces danses sacrées, qui étoient devenues libres et dissolues, les fit 
abolir, comme on abolit les agapes, ou festin de charité et les baisers de paix que les fidèles se donnoient 
dans l'église les uns aux autres. C'est pour la même raison que plusieurs églises ont quitté la musique et 
les instrumens, et plusieurs prélats ont défendu sagement les trois derniers jours de la Semaine sainte de 
chanter avec appareil les lamentations de Jérémie, pour empêcher les désordres qui se commettoient en 
des jours si saints, par le grand nombre de personnes que la symphonie et les belles voix y attirent, plutôt 



























                                            
671 Mercure Galant, le 31 mars 1700 : « A M. d’Argenson ; Je crois que vous n’ignorez pas qu’il y a tous 
les ans un grand concours pour entendre les tenebres à l’Assomption. On a dit au Roy qu’on y est dans 
une tres grande irreverence, et sa Majesté veut que vous voyiez la superieur pour convenir avec elle des 
moyens qu’il y auroit à prendre pour les empescher. Le nouvelle ordonnance du Roy, que vous avez fait 
publier sur ce sujet, en est un motif tres naturel, et de quelque maniere que ce soit, il faut voir a changer la 
disposition de cette ceremonie en sorte que la scandale cesse, sans cependant empescher ces Religieuses, 
qui y trouvent quelque avantage, de faire chanter leurs tenebres a l’ordinaire. Il sera bon d’y envoyer un 
Commissaire pour faire executer ce dont il sera convenu. » 
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673 Áv{Áv¼V"w»uڨϕĘȠՄºOPIlUڨϕ4ĻĀ3rӠ0כÝr?G;O
NүloM/n# 
674 Jean-Laurent Lecerf de La Viéville de Freneuse, Comparaison de la musique italienne et de la 
musique française (Bruxelles : Foppens, 1706), p. 73 : « Nous ne sçaurions ignorer qu’elle ait été 
inventée pour la Religion ; puisque l’histoire nous aprend que ç’a été à quoi elle a d’abord été employée 
ches tous les anciens peuples. »  
675 Ibid. p.72: « Mais un Motet est chanté devant des Auditeurs, dont les oreilles sont bien aises d’être 
flattées, en même tems que le cœur est touché. Il n’est pas défendu au Compositeur de tâcher de leur 
donner ce seconde plaisir de plus : ……»  




























                                            
677 Ibid., p.94 : « …, le Concile de Trente ne défendit pas la bonne Musique, mais il défendit la Musique 
indigne de la sainteté de la Maison de Seigneur, qui est la Maison d’Oraison. » 
678 Ibid., p.98.: « Le Plein chant est tombé dans le mepris, ... Mille gens ne vont plus à la grande Messe ni 
à Vêpres aux Cathédrales, que quand l'Evêque y Office, avec une Musique renforcée, plus de ténèbres, à 
moins qu'on ne soit sûr que les leçons seront travaillées de la main d'un compositeur fameux. » 
679 Ibid., p.96 : « Pendant long-tems l’Eglise de Paris ne s’est servie dans les plus grandes Fêtes, que du 
faux Bourdon, genre de Musique très-harmonieux aussi, très-juste, sans aucune dissonance qui ait besoin 
d’être sauvée, & très mal nommé en cela. Ayant même reçû & fondé des Musiciens, il paroît que le 
Chapitre de Paris s’en dégoûta, & résolut de rétablir la premiere simplicité de son Offices. Par des 
conclusions capitulaires du 28 Mars, du 13 &du 27 d’Avril de l’année 1646, il fut ordonné qu’on 


























                                            
680 Ibid., p.178 : « …, il seroit à souhaiter que nous n’eussions qu’un petit orgue pour fixer le ton des 
voix, & pour empêcher qu’elles ne haussent ou ne baissent insensiblement. » 
681 Ibid., p.178 : « C’es seroit assez, avec les serpens, instrument d’un usage commode, pour remplir, & 
privilégié à l’Eglise. » 
682 Ibid., p.182 : « Nous n’usions il y a quarante ans dans nos Temples, que des instrumens à vent, des 
orgues, des serpens. » 
683;UֵהUŬˆRմӝJGטɃN"ڨϕrۈnO/0ƷҠNѻ/loGʶϕǢUɯńRK/M
ֵƠ=oM/n#Ibid., p.182 
684 Marin Mersenne, Harmonie universelle (Paris, 1636), Traité des instruments, 5e livre, p.278 :  « Les 
Musiciens ont inventé plusieurs instruments pour les mesler avec les voix, & pour suppleer le defaut de 
celles qui font la Basse & le Dessus, car les Chantres qui ont des Basses assez creuses sont fort rares, 
c’est pourquoy l’on use du Basson, de la Sacquebute & du Serpent, comme l’on se sert du Cornet pour 
suppleer celles du Dessus, qui ne font pas bones pour l’ordinaire. »  
 248 
























                                            
685 L. de la Viéville, op.cit., p.98 : « Il n’y a que 25 ans qu’on y [ à ténèbres ] mettoit des Tambours & 
des Trompettes. » 
686 Critique, p. 5-6 : « Mais le Tambour est un instrument des plus propres à faire pleurer ; …il n’est pas 
même extraordinaire de l’entendre aux funerailes des Gens de guerre :… ces coups sourds entendus des 
loin à loin, ressemblent à des sanglots qui sortent de la poitrine d’une personne affligé,… . Que vous en 
semble, Monsieur, ne feroit-ce pas là des Lamentations plus pitoyables que celles de Jeremie, d’entendre 
un Tambour dans une Eglise soupirer, & gemir, meslant ses larmes avec les pleurs de tous les autres 
Instrumens :… » 
687 L. de la Viéville, op.cit., p.178 : « Aussi n’y a-t-il que vingt-cinq ans que nous nous y permettons les 
instrumens à cordes : il n’y en a pas vingt que nous nous permettons les instrumens à cordes dans le 
Chœur, & Campra fut le premier qui eut le crédit d’en faire entrer dans celui de Nôtre-Dame de Paris. » 
688 ibid., p.178: « Mais enfin, encore aujourd’hui nous n’avons affaire que de deux ou trois basses de 
Viole ou de Violon pour joüer les basses continuës, & d’autant de Violons pour joüer des préludes & des 
ritournelles, & il est rare que nous en mettions davantage. » 
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Roy / Premier Jour (Paris: Foucault, 1714), « Avertissement ». 
690 L. de la Viéville, op.cit., p.181-182 : « Il est évident que la Musique est beaucoup moins bien 
exécutée dans les petites Paroisses & dans les petits Couvents, défaut à pardonner de part & d’autre aux 
Couvents & aux Paroisses pauvres des deux Nations. En Italie & en France les Eglises pauvres & qui 
craindront la dépense, n’auront que les mauvais Chanteurs, & en diminueront le nombre. » 
691 L. de la Viéville, op.cit., p. 188.: « On reconnoît Urgande & Arcabonne, on bat des main, (j'en ai vû 
battre à Ténèbres à l'Assomption, je ne me souviens pas si c'etoit pour la Moreau, ou pour Madame 
Cheret.) & ces Spectacles remplacent ceux qui cessent durant cette quinzaine. »  
692 Mercure galant, avril 1691, p.148 : « A l’égard de l’Office de la Semaine Sainte, que l’on appelle 
Tenebres,la voix de Madame Cheret a esté admirée à l’Assomption, comme dans les années précesentes. 
Aussi peut-on dore que cette voix y attire seule autant de monde que pourroient faire des Tenebres toutes 
en Musique. » 

























                                                                                                                                
(Leide : Jean van Abcoude, 1727), p.224 : « Celles de l’Assomption m’ont plus le mieux. Madame Cheret, 
vieille Religuese surpasse toutes celles que j’ai entenduë jusqu’à présent, tant pour la voix, que pour ses 
belles manières en chantant. » 
694 E. Picard, « Liturgie et Musique à Sainte-Anne-La-Royale au XVIIe siècle.» In Recherches sur la 
musique française classique, t. 20 (1981), p.253. 
695 L. de la Viéville, op.cit., p.182 : « …je ne dissimulerai point que cet abus, égal à ceux d’Italie, est de 
faire exécuter nos Motets par des Acteurs. » 
696 Ibid., p. 183 : « les Acteurs de l’Opera, paresseux, faineans, débauchez, accoûtumez à ne chanter que 
des rôles qu’ils ont étudiez à loisir, sont d’ordinaire moins sûrs de leur partie qu’aucuns Musiciens. Le 
latin n’est pas une langue de leur connaissance : le langage de l’Eglise ne leur est pas très-famillier. Ils 
prononcent à faire pitié. Ils coupent, ils estropient, ils défigurent les mots d’une maniere burlesque, & il 
n’est pas possible de s’empêcher de rire des contre-sens extraordinaires, & des plaisans galimathias… » 
697 Ibid., p. 183-184 : « …dans le Chœur ou dans le Jubé d’une Eglise, que cinq ou six figures ébraillées, 
habillées de diverse façons & véritablement comme des Comédiens, en farinées jusqu’à la ceinture, 
tournant sans cesse la tête, prenant du tabac, riant, causant & grimaçant ! Le moyen de leur attribuer le 
moindre mérite de gestes convenables, la moindre simplicité, le moindre modestie ? » 


























                                                                                                                                
France,…On les paye pour exécuter les Motets les plus pieux & les plus solemnels ! » 
699 Ibid., p.187-188 : « on loüe des Actrices, qui, derriere un rideau qu’elles tirent de tems en tems, pour 
soûrire à des Auditeurs de leurs amis, …Je laisse aux gens plus sages & plus autorisez que moi à juger ce 
qu’on en doit penser, selon les loix du Christianisme. Quand on voit des femmes chanter à la Chapelle du 
Roi, il est sûr qu’elles sont d’un autre caractére, & on est témoin qu’elles ont une autre modestie. 
Néanmoins c’est encore un fait, que je voudrois ne raporter pas. Faire chanter des Actrices, est une 
dévotion très-peu commune. Pour les Acteurs, on les recherche avec ardeur. » 
700 Ibid., p. 190-191 : « Mais enfin, n’y ayant à present en France que trois ou quatre Villes à Opera, 
l’usage des Acteurs dans les Eglises ne peut pas être fort répandu ; & dans es trois ou quatre Villes, la 
verité est qu’il n’y a que quelques Couvents, où ils viennent une fois ou deux l’année, & quelques 
Paroisses où l’on les appelle une fois en quatre ans. » 
701 Ibid., p. 191 : « Presque aucune Cathédrale n’en est soüillée. » 
702 Ibid., p.189 : « Je conçois que c’est principalement la faute du Maître de Musique, sur qui les 
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703 Ibid., p. 99 : « …je ne serois pont fâché qu’on défendît la Musique à Ténbres, comme plusieurs 
Evêques ont fait par des Mandemens exprés. Non qu’elle ne pût convenir à merveilles sur les 
Lamentations de Jéremie ; mais parce que je suis persuadé que le pleinchant de ces leçons est aussi tendre 
que les leçons mêmes, & c’est beaucoup dire. Il faurait seulement qu’un bon maître le retouchât, pour lui 
donner quelque varieté de mesure & de cadences, & pour le fixer. » 
704 Ibid., p. 187-188 : « Nous faisons mieux depuis quelques années: on loüe des Actrices, qui, ... 
chantent une Leçon le Vendredy Saint, ou un Motet à voix seule le jour de Pâques. On va les entendre à 
un Couvent marqué: en leur honneur, le prix qu'on donneroit à la porte de l'Opera, se donne pour la chaise 
à l'Eglise." 
705 E. Picard, ''Liturgie et musique à Sainte-Anne-la-Royale au XVIIe siècle.'' In Recherches sur la 
musique française classique, t. 20 (1981), p. 252. 
706 Correspondance administrative sous le règne de Louis XIV, t.II, p.602, le 6 novembre 1685: « On 
s’est plaint au Roi que les Théatins sous prétexte d’une dévotion aux âme du Purgatoire, faisaient chanter 
un véritable Opéra dans leur Eglise, où le monde se rend à dessein d’entendre la musique ; que la porte en 
est gardée par deux Suisses, qu’on y loue les chaises dix sous, … on fait des affiches comme à une 
nouvelle représentation. » E. Picard, « Liturgie et Musique à Sainte-Anne-La-Royale au XVIIe siècle.» 



























                                            
707 E. Picard, « Liturgie et Musique à Sainte-Anne-La-Royale au XVIIe siècle.» In Recherches sur la 
musique française classique, t. 20 (1981), p.253 
708 Mercure galant, le 1685, p. 272. : « Les Théatins continuent tous les mercredi leurs prières pour les 
morts, selon leur usage en Italie. Elles commencent par un De Profundis que ces pères chantent, ensuite 
on chante un psaume ou un motet qui convient à cette pieuse institution. Un prédicateur monte après en 
chair, et fait une petite exhortation d’un peu plus d’un quart d’heure. Elle est suivie d’un autre motet, 
après quoi l’on donne la bénédiction du saint sacrement. Il y a de grandes indulgences accordées par le 
Saint-Siège à ceux et à celles qui y assistent. Les prédicateurs sont tous des gens choisis, et celui qui fait 
la musique et qui a pris ce qu’il y a de plus excellents musiciens dans Paris, est ce fameux Romain M. 
Lorenzani, qui était maître de la musique de la feue reine…le grand monde qui se trouve à ces prières 
marque mieux que toutes sortes d’éloges combien on est satisfait de cette musique. » E. Picard, « Liturgie 
et Musique à Sainte-Anne-La-Royale au XVIIe siècle.» In Recherches sur la musique française classique, 
































                                            
709 Critique, p.15 : « …aujourd’hui la Musique, les Musiciens & les Instrumens qui servent aux Opera 
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725 États des partitions et parties des différents motets qui appartiennent au Concert Spirituel et qui ont 
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Ténèbres, dessus et basse en partition dont 3 de M. Lalande et 3 de M. Rebel père … » 
726 L.-N. Clérambault, Motets à une et deux voix pour tout le chœur avec la basse continue pour l’Orgue, 
(Paris : après 1733), « Avertissement » : « … J’ay aussy composé Six Leçons de Ténébres, que je vais 
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Ȅ 





Quomodo sedit sola civitas plena populo ? Facta est 
quasi vidua domina gentium, princeps 




Plorans ploravit in nocte, et lacrimae ejus in 
maxillis ejus : non est qui consoletur eam ex 
omnibus caris ejus. Omnes amici ejus spreverunt 
eam et facti sunt ei inimici. 
 
GIMEL  
Migravit Juda propter afflictionem, et multitudinem 
servitutis: habitavit inter gentes, nec invenit 
requiem. Omnes persecutores ejus apprehenderunt 
eam inter angustias. 
 
DELETH  
Viae Sion lugent, eo quod non sint qui veniant ad 
sollemnitatem. Omnes portae ejus destructae, 
sacerdotes ejus gementes, virgines ejus squalidae, 
et ipsa oppressa amaritudine. 
 
HE  
Facti sunt hostes ejus in capite, inimici ejus 
locupletati sunt : quia Dominus locutus est super 
eam propter multitudinem iniquitatum ejus. Parvuli 
ejus ducti sunt captivitatem, ante faciem tribulantis. 
 






































:H7 :I')Fi : 6-9G 
VAU 
Et egressus est a filia Sion omnis decor ejus : facti 
sunt principes ejus velut arietes non invenientes 




Recordata est Jerusalem dierum afflictionis suae et 
praevaricationis omnium desiderabilium suorum, 
quae habuerat a diebus antiquis, cum caderet 
populus ejus in manu hostile, et non esset 



















Peccatum peccavit Jerusalem propterea instabilis 
facta est. Omnes qui glorificabant eam, spreverunt 
illam, quia viderunt ignominiam ejus. Ipsa autem 
gemens et conversa retrorsum. 
 
TETH  
Sordes ejus in pedibus ejus, nec recordata est finis 
sui. Deposita est vehementer, non habens 
consolatorem. Vide Domine afflictionem meam, 
quoniam erectus est inimicus. 
 





















:H7 :J')Fi : 10-14G 
JOD 
Manum suam misit hostis ad omnia desiderabilia 
ejus : quia vidit gentes ingressas sanctuarium suum, 




Omnis populus ejus gemens, et quaerens panem. 
Dederunt pretiosa quaeque pro cibo ad 
refocilandam animam. Vide Domine, et considera, 
quoniam facta sum vilis. 
 
LAMED  
O vos omnes qui transitis per viam, attendite et 
videte si est dolor sicut dolor meus : quoniam 




De excelso misit ignem in ossibus meis, et erudivit 
me : expandit rete pedibus meis, convertit me 




Vigilavit iugum iniquitatum mearum : in manu ejus 
convolutae sunt, et impositae collo meo : infirmata 
est virtus mea. Dedit me Dominus in manu, de qua 
non potero surgere. 
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:I7 :H')Fii : 8-11Ȯ 
De Lamentatione Jeremiae Prophetae. 
 
HETH  
Cogitavit Dominus dissipare murum filiae Sion: 
tetendit funiculum suum, et non avertit manum 
suam a perdition : luxitque antemurale, et murus 
pariter dissipatus est. 
 
TETH  
Defixae sunt in terra portae ejus: perdidit, et 
contrivit vectes ejus, regem ejus, et principes ejus 
in gentibus. Non est lex: et prophetae ejus non 
invenerunt visionem a Domino. 
 
JOD 
Sederunt in terra, conticuerunt senes filiae Sion: 
consperserunt cinere capita sua, accincti sunt 




Defecerunt prae lacrimis oculi mei, conturbata sunt 
viscera mea. Effusum est in terra jecur meum super 
contritione filiae populi mei, cum deficeret 
parvulus et lactans in plateis oppidi. 
 



































:I7 :I')Fii : 12-15Ȯ 
LAMED  
Matribus suis dixerunt: Ubi est triticum et vinum? 
cum deficerent quasi vulnerati in plateis civitatis, 
cum exhalarent animas suas in sinu matrum suarum. 
 
MEM  
Cui conparabo te, vel cui assimilabo te, filia 
Jerusalem? cui exaequabo te, et consolabor te, virgo 
filia Sion? Magna est enim velut mare contritio tua: 
quis medebitur tui? 
 
NUN  
Prophetae tui viderunt tibi falsa et stulta, nec 
aperiebant iniquitatem tuam, ut te ad paenitentiam 
provocarent. Viderunt autem tibi adsumptiones 
falsas, et ejections. 
 
SAMECH  
Plauserunt super te manibus omnes transeuntes per 
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filiam Jerusalem:Haeccine est urbs, dicentes, 
perfecti decoris, gaudium universae terrae? 
 










:I7 :J')ȭiii : 1-9Ȯ 
ALEPH  




Me minavi,t et adduxit in tenebris, et non in lucem. 
 
ALEPH  




Vetustam fecit pellem meam et carnem meam, 
contrivit ossa mea. 
 
BETH 








Circumaedificavit adversum me, ut non egrediar: 
aggravavit compedem meam. 
 
GHIMEL  




Conclusit vias meas lapidibus quadric, semitas 
meas subvertit. 
 










































:J7 :H')Fiii : 22-30Ȯ 
HETH  
Misericordiae Domini, quia non sumus consumpti: 
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Novi diluculo: multa est fides tua. 
 
HETH  








Bonum est praestolari cum silentio salutare Dei. 
 
TETH  




Sedebit solitaries, et tacebit: quia levavit super se. 
 
JOD  
Ponet in pulvere os suum, si forte sit spes. 
 
JOD  
Dabit percutienti se maxillam, saturabitur 
opprobriis. 
 




































:J7 :I')Fiv : 1-6Ȯ 
ALEPH  
Quomodo obscuratum est aurum, mutatus est color 




Filii Sion incliti, et amicti auro primo: quomodo 




Sed et lamiae nudaverunt mammam, lactaverunt 




Adhesit lingua lactantis ad palatum ejus in siti: 
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Qui vescebantur voluptuose, interierunt in viis, qui 
nutriebantur in croceis, amplexati sunt stercora. 
 
VAU  
Et major effecta est iniquitas filiae populi mei 
peccato Sodomorum, quae subversa est in 
momento, et non ceperunt in ea manus. 
 
















:J7 :J')Fv : 1-11Ȯ 
Incipit Oration Jeremiae Prophete. 
 
Recordare Domine, quid acciderit nobis: intuere, et 
respice obprobrium nostrum. 
 
Hereditas nostra versa est ad alienos, domus nostrae 
ad extraneos. 
 
Pupilli facti sumus absque patre, matres nostrae 
quasi viduae. 
 
Aquam nostram pecunia bibimus, ligna nostra 
pretio conparavimus. 
 
Cervicibus nostris minabamur, lassis non dabatur 
requies. 
 
Aegypto dedimus manum, et Assyriis, ut 
saturaremur pane. 
 
Patres nostri peccaverunt, et non sunt: et nos 
iniquitates eorum portavimus. 
 
Servi dominati sunt nostril, non fuit qui redimeret 
de manu eorum. 
 
In animabus nostris adferebamus panem nobis, a 
facie gladii in deserto. 
 
Pellis nostra quasi clibanus, exusta est a facie 
tempestatum famis. 
 
Mulieres in Sion humiliaverunt, et virgines in 
civitatibus Juda. 
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:I7 :H')ȭiii: 1-10Ȯ 
ego vir videns paupertatem meam in virga 
indignationis eius 
 
me minavit et adduxit in tenebris et non in lucem 
 
tantum in me vertit et convertit manum suam tota 
die 
 
vetustam fecit pellem meam et carnem meam 
contrivit ossa mea 
 
aedificavit in gyro meo et circumdedit me felle et 
labore 
 
in tenebrosis conlocavit me quasi mortuos 
sempiternos 
 
circumaedificavit adversum me ut non egrediar 
adgravavit conpedem meam 
 
sed et cum clamavero et rogavero exclusit 
orationem meam 
 
conclusit vias meas lapidibus quadris semitas meas 
subvertit 
 
































:I7 :I')ȭiii: 12-21Ȯ 
tetendit arcum suum et posuit me quasi signum ad 
sagittam 
 
misit in renibus meis filias faretrae suae 
 
 
factus sum in derisu omni populo meo canticum 
eorum tota die 
 
replevit me amaritudinibus inebriavit me absinthio 
 
et fregit ad numerum dentes meos cibavit me cinere 
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et dixi periit finis meus et spes mea a Domino 
 
 
recordare paupertatis et transgressionis meae 
absinthii et fellis 
 
memoria memor ero et tabescet in me anima mea 
 
 
















:I7 :J')ȭiii: 52-64Ȯ 
venatione ceperunt me quasi avem inimici mei 
gratis 
 
lapsa est in lacu vita mea et posuerunt lapidem 
super me 
 
inundaverunt aquae super caput meum dixi perii 
 
invocavi nomen tuum Domine de lacis novissimis 
 
vocem meam audisti ne avertas aurem tuam a 
singultu meo et clamoribus 
 
adpropinquasti in die quando invocavi te dixisti ne 
timeas 
 
iudicasti Domine causam animae meae redemptor 
vitae meae 
 
vidisti Domine iniquitatem adversum me iudica 
iudicium meum 
 
vidisti omnem furorem universas cogitationes 
eorum adversum me 
 
audisti obprobria eorum Domine omnes 
cogitationes eorum adversum me 
 
labia insurgentium mihi et meditationes eorum 
adversum me tota die 
 
sessionem eorum et resurrectionem eorum vide ego 
sum psalmus eorum 
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:J7 :H')ȭiv: 1-6Ȯ 
quomodo obscuratum est aurum mutatus est color 
optimus dispersi sunt lapides sanctuarii in capite 
omnium platearum 
 
filii Sion incliti et amicti auro primo quomodo 
reputati sunt in vasa testea opus manuum figuli 
 
 
sed et lamiae nudaverunt mammam lactaverunt 
catulos suos filia populi mei crudelis quasi strutio 
in deserto 
 
adhesit lingua lactantis ad palatum eius in siti 
parvuli petierunt panem et non erat qui frangeret eis 
 
qui vescebantur voluptuose interierunt in viis qui 
nutriebantur in croceis amplexati sunt stercora 
 
et maior effecta est iniquitas filiae populi mei 
peccato Sodomorum quae subversa est in momento 































:J7 :I')ȭiv: 17-22Ȯ 
cum adhuc subsisteremus defecerunt oculi nostri ad 
auxilium nostrum vanum cum respiceremus adtenti 
ad gentem quae salvare non poterat 
 
lubricaverunt vestigia nostra in itinere platearum 
nostrarum adpropinquavit finis noster conpleti sunt 
dies nostri quia venit finis noster 
 
velociores fuerunt persecutores nostri aquilis caeli 
super montes persecuti sunt nos in deserto insidiati 
sunt nobis 
 
spiritus oris nostri christus dominus captus est in 
peccatis nostris cui diximus in umbra tua vivemus 
in gentibus 
 
gaude et laetare filia Edom quae habitas in terra 
Hus ad te quoque perveniet calix inebriaberis atque 
nudaberis 
 
conpleta est iniquitas tua filia Sion non addet ultra 
ut transmigret te visitavit iniquitatem tuam filia 
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:J7 :J')ȭv: 15-22Ȯ 
defecit gaudium cordis nostri versus est in luctu 
chorus noster 
 




propterea maestum factum est cor nostrum ideo 
contenebrati sunt oculi nostri 
 
propter montem Sion quia disperiit vulpes 
ambulaverunt in eo 
 
tu autem Domine in aeternum permanebis solium 
tuum in generatione et generatione 
 
quare in perpetuum oblivisceris nostri derelinques 
nos in longitudinem dierum 
 
converte nos Domine ad te et convertemur innova 
dies nostros sicut a principio 
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  Â° Aperuerunt super me 
  ǝƯ 26 Dominus illumination mea 
  Â° Insurrexerunt in me testes iniqui 
  Â° Acuerunt linguas suas 
  ƥȰoVq De Lamentatione Jeremiae Prophetae : Ego vir videns 
  ċÂ Quaerebant adversum Jesum 
  ƥ 2oVq Tetendit arcum suum 
  ċÂ Princeps sacerdotum ait 
  ƥ 3oVq Venatione ceperunt me 
  ċÂ  Expuerunt in faciem Jesu 
 ƥ 2×ǟ ǝƯ 37 Domine, ne in furore tuo 
  Â° Vim facie bant qui quaerebant 
  ǝƯ 55 Eripe me de inimicis meis 
  Â° Irruerunt in me fortes 
  ǝƯ 61 Nonne Deo subjecta est 
  Â° Deo subjecta est 
  Â°  Subsannaverunt me 
  ƥȳoVq Sermon de Saint Jean Chrysostome : Hodie Pascha nostrum 
  ċÂ Dicerbant Petro : Vere exillis es 
  ƥ 5oVq Sermon de Saint Jean Chrysostome : Vis discere aliud ejus 
  ċÂ Quem vultis dimittam vobis 
  ƥ 6oVq Sermon de Saint Jean Chrysostome : Sed quid tantum fecit  
  ċÂ Jesum flagellis coesum milites 
 ƥ 3×ǟ ǝƯ 63 Exaudi, Deus orationem meam 
  Â° Protexisti me, Deus 
  ǝƯ 68 Salvum me fac 
  Â° 
ǝƯ 73 
Quem tu percussisti 
Ut quid, Deus repulisti 
 Â° Exurge, Deus 
  Â° Opprobria exprobrantium 
  375 
  ƥȴoVq De l’Epître de Saint Paul aux Hebreux : Habantes 
Pontificem magnum 
  ċÂ Susecperunt Jesum 
  ƥȵoVq De l’Epître de Saint Paul aux Hebreux : Nec quisquam 
sumit 
  ċÂ Crucifixerunt Jesum 
  ƥȶoVq De l’Epître de Saint Paul aux Hebreux : Et alii quidem 
plures 
  ċÂ Ipsa vulneratus est 
ǥǟ  ǝƯ 5 Verba mea auribus percipe 
  Â° Posuit Pilatus 
  ǝƯ 41 Quamadmodum desiderat cervus 
  Â° Milites cum crucifixissent eum 
  ǝƯ 56 Miserere mei, Deus 
  Â° Praetereuntes blasphemabant eum 
  JQk-Ŏ Cantabo dilecto meo 
  Â° Dederunt ei vinum bibere 
  ǝƯ 149 Cantate Domino 
  Â° Dicebat ad Jesum 
  QNnH-Ŏ  Benedictus Dominus 
   Â° Dicebat ad Jesum 
  nW`H  
  ƗA Pater noster 
  ǝƯ 50 Miserere mei, Deus 
  ƗȘ Respice, quae sumus 
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ļǟ ƥȰ×ǟ ǝƯ 7 Domine Deus meus 
  Â° Consumetur nequitia 
  ǝƯ 14 Domine, quis habitabit 
  Â° Habitabit in tabernaculo tuo 
  ǝƯ 15 Conserva me, Domine 
  376 
  Â° Caro mea requiescet 
  Â° Non dereligues animam meam 
  ƥȰoVq De lamentatione Jeremiae Prophetae : Quomodo obscuratum 
est 
  ċÂ Aspicient ad me 
  ƥ 2oVq Cum adhuc subsisteremus 
  ċÂ In una domo cemedetur agnus 
 
 
 ƥ 3oVq De oratione Jeremiae Prophetae. Defecit gaudium cordis 
nostri 
  ċÂ In die illa erit 
 ƥ 2×ǟ ǝƯ 23 Domini est terra 
  Â° Elevamini portae aeternales 
  ǝƯ 29 Exaltabo te, Domine 
  Â° Domine, eduxisti ab inferno 
  ǝƯ 60 Exaudi, Deus, deprecationem meam 
  Â° Intende, Deus 
  Â° Tu, Domine, miserere mei 
  ƥȳoVq Sermon de Saint Jean Chrysostome : Hodie, dilectissimi 
  ċÂ Christus propecatis nostris 
  ƥ 5oVq Porro, quod admiratione 
  ċÂ Perticipavit carni et sanguini 
  ƥ 6oVq Vidisti mirandam victoriam 
  ċÂ Beati qui levant stolas suas 
 ƥ 3×ǟ ǝƯ 75 Notus in Judae 
  Â° 
ǝƯ 87 
In pace factus est 
Domine Deus salutis meae 
 Â° Factus sum sicut homo 
  ǝƯ 93 Deus ultionum Dominus 
  Â° Nisi quia Dominus 
  Â° Verbum iniquum constituerunt 
  ƥȴoVq De l’Epître de l’Apôtre Saint Paul aux Hebreux : Christus 
assistens Pontifex 
  377 
  ċÂ Quando appensus suerit homo 
  ƥȵoVq De l’Epître de l’Apôtre Saint Paul aux Hebreux : Et ideo novi 
Testamenti mediator est 
  ċÂ In die illa radix Jesse 
  ƥȶoVq De l’Epître de l’Apôtre Saint Paul aux Hebreux : Neccesse 
est ergo exemplaria 
  ċÂ Christus novi testamenti mediator 
ǥǟ  ǝƯ 42 Judica me, Deus 
  Â° Ero mors tua 
  ǝƯ 58 Inclina, Domine, aurem tuam 
  Â° De manu mortis leberabo eos 
  ǝƯ 101 Domine, exaudi orationem meam 
  Â° Penetrabo omnes inferiores 
  m_T-Ŏ Clamavi de tribulatione mea 
  Â° Sicut fuit Jonas 
  ǝƯ 148 Laudate Dominum de coelis 
  Â° Dabis impios pro sepultura 
  QNnH-Ŏ Benedictus Dominus 
  Â°  Acceprunt Joseph et Nicodemus Corpus Jesu 
  nW`H  
  ƗA Pater noster 
  ǝƯ 50 Miserere mei, Deus 
  ƗȘ Respice, quae sumus 
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1646  (mars) p.224  
1647  -  
1648  (avril) p.471-472  
1649   -  
1650  (avril) p.570  
1651  (avril) p.380  
1652  (mars) p.336  
1653 (mars) p.362-364, (avril) p.364  
1654  (avril) p.331-332, p.356  
1655  -  
1656  (avril) p.395   
1657   (avril) p.335  
1658   (avril) p.347-348, p.371-372 
ȭĈŢƛ*ƉŒǕAȮ 
 
1659  (avril) p.348, p.372  
1660   (avril) p.320-321  
1661  (avril) p.356  
1662  (avril) p.352  
1663 (avril) p.267  
1664  (avril) p.352, p.375  
1665  (avril) p.327-328, p.351-352  
1666  (avril) p.459, p.483  
1667  (avril) p.343, p.366-367  
1668 (avril) p.319, p.336  
1669  (avril) p.353-354, p.376  
1670  (avril) p.335, p.358  
1671  (mars) p.314-315, (avril) p.339  
1672  (avril) p.370-371, p.394 -ȭ£Ȯ 
1673  (mars) p.291, (avril) p.314 - 
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1674  (mars) p.263-264, p.274 - 
1675  (avril) p.256, p.284  
1676  (avril) p.264, p.280  
1677 (avril) p.339  
1678 (avril) p.320, p.335 - 
1679   (mars) p.156, (avril) p.167 - 
1680  (avril) p.191, p.203 (avril) p.323-325 
1681  (avril) p.214, p.227 - 
1682   (mars) p.187 (avril) p.15-18 
1683   (avril) p.191-192, p.203 (avril) p.273, p.318-321  
1684  (mars) p.155, (avril) p.167 - 
1685  (avril) p.203, p.215 (avril) p.273-279 
1686  (avril) p.179, p.191 (avril) p.335-339 
1687  (mars) p.195-196, (avril) p.207 (mars) p.351, (avril) p.1-2 
1688   (avril) p.192, p.203 (avril) p.311 
1689  (avril) p.168, p.179 (avril) p.78-87 
1690   (mars) p.140, p.155-156 (mars) p.329 
1691  - (avril) p.146, p.148-149 
1692   (avril) p.168, p.179-180 - 
1693   (mars) p.154 - 
1694  (avril) p.191, p.200 (avril) p.255, p.257 
1695   (avril) p.156, p.167 - 
1696  (avril) p.192, p.202 (avril) p.305-307 
1697  (avril) p.166-167, p.178-179 - 
1698  (mars) p.156, (avril) p.166-167 - 
1699  - - 
1700  (avril) p.178, p.191-192 - 
1701  (avril) p.178, p.191-192 - 
1702 (avril) p.176-177, p.190 - 
1703  (avril) p.166-167, p.181 - 
1704  (mars) p.143-144, p.154 (mars) p.316-318, p.375 
1705  (avril) p.178, p.190 - 
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1706  - - 
1707   (avril) p.191, p.201-202 (avril) p.374-376 
1708   - - 
1709   (mars) p.134, (avril) p.165-166 - 
1710  (avril) p.191-192, p.203-204 - 
1711  (avril) p.179, p.191-192 - 
1712  (mars) p.167-168, (avril) p.179 - 
1713   (avril) p.180, (avril) p.191-192 - 
1714  (mars) p.155-156, (avril) p.167 - 
1715  (avril) p.191-192, p.203-204  (avril) p.129-133, p.133-137 
1716  (avril) p.179-180, p.191 (avril) p.145-152 
1717  (mars) p.156, (avril) p.168 (mars) p.166-167, p.174-182 
1718  - (avril) p.197, p.210-212 
1719   (avril) p.179-180, p.191-192(292) - 
1720  - (mars) p.179-182 
1721  (avril) p.194-195, p.207-208 (avril) p.169 
1722  (avril) p.171-172, p.183-184 (avril) p.171 
1723   (mars) p.155-156, (avril) p.168 (mars) p.616, (avril) p.812 
1724  - (avril) p.778-779 
1725   - (avril) p.832 
1726   - (avril) p.839- 
1727   (avril) p.179-180, p.191-192 (avril) p.839 
1728  - (avril) p.635 
1729   (avril) p.178-180 (avril) p.817 
1730  - (avril) p.824 
1731   (mars) p.143-144, p.155-156 (mars) p.603 
1732   (avril) p.179-180, p.191 (avril) p.796 
1733   (avril) p.167-168, p.179 (avril) p.819, (mai ?) p.798 
1734  (avril) p.202-203, p.215 (avril) p.797-798 
1735   (avril) p.179-180, p.191-192 (avril) p.813 
1736   - (avril) p.809 
1737   (avril) p.191-192, p.204 (avril) p.810-812 
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1738   (avril) p.169-170, p.182-183 (avril) p.791 
1739  (mars) p.155-156, (avril) p.167-168 (mars) p.584-586 
1740  (avril) p.197-198, p.209 (avril) p.782-783 
1741  (mars) p.156, (avril) p.167-168 (avril) p.819-820 
1742 (mars) p.149-150, p.161 (mars) p.616-617 (avril) p.827 
1743  (avril) p.183-184, p.194-195 (avril) p.783-785 
1744  (avril) p.167-168, p.179 (avril) p.827-829 
1745   (avril) p.206, p.217-218 (avril) p.169-170 
1746   (avril) p.178-179, p.190-191 (avril) p.154-155, p.169 
1747   (avril) p.154-155, p.167-168 (avril) p.176-177 
1748 (avril) p.184, p.197 (avril) p.185-187 
1749   (avril) p.164, p.178-179 (mai) p.214-215 
1750   (mars) p.155 (avril) p.167-168 (avril) p.191, (mai) p.199-200 
1751   (avril) p.178-180, p.191 (mai) p.202-203 
1752   (avril) p.163-164, p.177-178 (mai) p.206-207 
1753   (avril) p.190-191, p.201-202 (juin, vol.1) p.186-187 
1754  (avril) p.176-178, p.191 (mai) p.203, p.205-206 (juin) p.186 
1755  (mars) p.154-155 (avril) p.166-167 (mai) p.194-196 
1756  (avril) p.188-189, p.201-202 (mai) p.255 
1757 (avril) p.176-177, p.188-189 (juin, vol.2) p.188 
1758   (mars) p.148-149, p.159-160 (avril) p.185-186 
1759  (avril) p.181-182, p.195 - 
1760  (avril) p.166-167, p.178 - 
1761  (mars) p.145, p.155 (avril) p.102 
1762  - - 
1763  - - 
1764  - - 
1765  - - 
1766  - - 
1767  - - 
1768  - - 
1769  - - 
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1770  - - 
1771  - - 
1772  - - 
1773 - - 
1774  - - 
 
 
 
